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LA BAN QUE JACQUESdCARTIER

La Gareti du Canada, de samedi
dernier publiait l'article suivant:

" Ia Banque Jacques • Cartier,
corps politique et incorporé, ayant
son principal bureau d'affaires dans
la cité de Montréal, donne avis par
les présentes qu'elle s'adressera au
parlemnut du Canada, à sa prochaine
session, pour obtenir l'autorisation
de poter son capital-actions, de la
sómi#e de cinq cent mille piastres à
la sopime de un million, et pour
changer son nom corporatif actuel
en celui de " La Banque Provinciale
du Uanada."

L'augmentation du capital de la
bancque est un espoir pour les ac-
tionnaires actuels. Ils se voient,
en effet, si la banque Jacques Cartier
ne reprend pas pied, sons la menace
d'abir ýà payer,- à titre de double
garantie, un montant égal à celui de

la eur au pair des actions qu'ils
possèdent. C'est-à dire que, pour
chaque action dont il est titulaire,
un actionnaire peut être appelé à
débourser $25. Si son action lui a
coêté $25.00 d'achat, elle lui en coê-
tera $50 au total, dans le cas de
l'appel de la double garantie. Et si,
apré's le paiement des billets en cir-
culation, des dépôts et autres dettes
de la banque, il reste quelque chose
en caisse l'actionnaire recevra un
dividende; s'il n'y a rien, l'action.
naire perdra sa double mise.

Tout actionnaire de la banque

Jacques Cartier W, il n'en faut pas
douter; fait les réflexions qui précè-
dent et il s'est dit que si la banque
réussissait à porter son capital à la
somme d'un million, il serait lui-
même exempté de payer la double'
liability et que la banque pourrait
ainsi faire face à ses obligations et
peut-être même devenir florissante
par la suite. Donc tout actionnaire
actuel est supposé être favorable à·
l'augmentation du capital de la
banque.

Mais si tout actionnaire est dis-
posé à aider personnellement à la
constitution d'un nouveau capital,
c'est à la condition expresse que la
situation de la banque n'est pas
compromise et que son capital pri-
mitif de $500,000 est intact.

Qui pourrait affirmer actuellement
l'intégrité de ce capital?

Personne.
Personne, en effet, n'a été appelé

à juger de la situation réelle des
affaires de la-banque -En dehors des
directeurs, et de quelques employés
peut-être, tout le monde ignore où
en est la banque Jacques-Cartier.
Depuis que ses portes ont été closes
pour être rouvertes ensuite, il n'y a
eu ni assemblée des actionnaires ni
réunion des déposants.

Nul n'a entendu dire qu'une ins-
pection rigoureuse des livres ait été'
faite par des experts indépendants .
de la banque et de ses directeurs ;
et, en tous cas, nul n'a en connais-
sance d'un rapport détaill) et ini-

Le papier sur lequel est imprime - Le l'a Courat " est fabriqué par la CaIdas Piper C. Itetréau.
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partial sur la valeur réalisable de
l'actif.

Dans ces conditions, demander
aux actionnaires et aux déposants
de souscrire du capital nouveau à
la banque, c'est leur demander de
souscrire en aveugles.

Le législateur en édictant l'acte
de 1890 qui régit les banques a prévu
que celles-ci pourraient avoir besoin
d'augmenter leur capital et il a en
soin de préciser les formalités à
remplir dans ce cas. La principale

.de ces formalités, la seule qui puisse
nous intéresser en ce moment, est
que l'augmentation -du capital d'une
banque 'ne peut avoir lieu qu'en
vertu d'un règlement voté par les
actionnaires en assemblée générale.
- Cette formalité n'a pas été rem-«
plie et les directeurs se substituant.
de leur propre autorité aux action-
naires s'adressent directement àla
Législature pour augmenter le capi-
tal de la banque.

Tout est permis aux assemblées
législatives quand elles ne dépassent

•pas les bornes que leur trace la
constitution, elles peuvent donc
défaire ce qu'elles ont fait ou ignorer
leurs décisions précédentes pour en
prendre de nouvelles. Le Parle-
ment peut donc, au moyen d'une.
loi, accorder l'augmentation du
capital demandée par les directeurs
de la banque Jacques-Cartier, en
dépit même de ce qui est dit dans
l'Acte de 1890.

Il le peut, mais le fera-t- il ?
Nous en doutous; et, pour en

douter, nous avons d'excellentes
raisons.

Nous savons du reste, qu'un rap-
port spécial des affaires de la ban-
que, rapport tel que l'exige la loi
est entre .les mains du gouver-
nement.

'Ce rapport est actuellement sous
examen et, si nos renseignements
sont exacts, l'examen sera minu-
tieux.

Tous les renseignements que la

direction s'est refusée jusqu'ici à
donner aux actionnaires en assem-
blée genérale lui seront demandés
en détail.

Le gouvernement semble absolu-
ment pénétré de la responsabilité
qui lui incombe dans cet appel fait
au Parlement d'une autorisation
d'augmentation de capital.

Nous sommes persuadés que, s'il
acquiert la certitude de l'intégrité
du capital de la banque, il invitera
purement et simplement la direction
à- procéder de la fagon ordinaire,
c'est-à-dire à se faire autoriser par.
l'assemblée générale des action-
naires à porter le capital au montant
qu'elle-môme décidera.

Pourquoi, en effet, la banque Jac-
ques-Cartier ne se soumettrait elle
pas, comme le font les autres ban-
ques aux exigences de l'Acte des

.Banques 1
Elles sont nombreuses les banques

qui depuis un an ou deux ont aug-
menté leur capital, aucune d'elles
cependant ne l'a fait en vertu d'une
loi spéciale pour elle. Toutes sans
exception ont. en l'assentiment de
leurs actionnaires à qui elles mon-
traient leur situation au grand jour.

Si, en opérant d'une autre façon,
la direction de la banque Jacques-
Cartier espère éviter que-la lumière-
se fasse sur les« pertes éventuelles
que subira son actif, élle verra bien-.
tôt combien grande est son erreur.

Le temps n'est plus éloigné dé-
sormais où le publie sapra officielle-
ment si la banque Jacques-Cartier a
son capital intact ou écorné.

Pour les déposants et pou- les ac-
tionnaires nous souhaitons cordiale-
ment qu'il soit intact, mais pour
tre sincères, nous n'y croyons pas.

Ciment Portland
On fait u mélangi à reties égiles

de cralo et d'argit q ou tîrri glais.i: ce
m6ange îon-ni .dirant une haare à

i'a.:tios' d'ni fan très-vit, ·est ensuite
puvéris 4.
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W. W. OGILVIE

O'est'avec un profond regret que
nous avons à annoncer la mort d'un
de nos concitoyens les plus. émi-
nents, M. W. W. Ogilvie, enlevé.
subitement à l'affection des siens et
à l'estime de ses concitoyens.

M. W. W. Ogilvie était quelqu'un;
fils d'un modeste cultivateur de St.
Michel-qui fut aussi- meunier, il em-
brassa la profession de son père et
par son travail, son énergie, son in.
telligence et son habileté devint le
plus grand propriétaire de moulins
à farine du Canada.

Son père, un écossais, lui transmit
les qualités de ténacité et d'entente
des affaires propres à la race et qui
conduisent au succès.

C'est en 1852 que M. W. W. Ogil-
vie de société avec ses frères l'Hon.
A. W. Ogilvie et John Ogilvie fit
construire les moulins Glenora sur
le canal Lachine, puis plus tard les
trois frères-établirent d'autres mou-
lins à Goderich et Seaforth dans
l'Ontario, à Winnipeg au Manitoba,
puis à Montréal ceux connus sous le
nom de Royal Mille ; enfin- M. W.
W. Ogilvie se rendait acquéreur, il
y a quelques années, des City Mills
également à Montréal.

Les -marques de farine W. W.
Ogilvie sont connues dans toutes
les parties .du monde et nous pou-
vons dire sans crainte de .faire tort
à la vérité que le défunt a été le
fondateur, le pionnier du grand
commerce d'exportation des farines
du Canada.

Ce n'est pas seulement à ce titre
qu'il mérite la reconnaissance de
ses concitoyens, car, s'il a doté le
pays d'un commerce qui n'existait
pas ayant qu'il l'entreprit et le
poussât si loin, on peut dire aussi
qu'il fit plus que tout autre pour
faire connaître au dehors les blés du
Manitoba dont la réputation est

maintenant partout établie et pour
en accroître la culture. -

Les marques de sympathie que la
fanille a reçues de toutes les parties
du Manitoba indiquent quels pro-
fonds regrets et quels grands souve-
nirs M. W. W. Ogilvie y a laissés.

Le Manitoba, le commerce d'ex.
portation ne sont pas les seuls à
perdre par la mort de M. W. W.
Ogilvie. Le Canada a besoin de ces
intelligences d'élite,_de ces hommes
dévoués à l'avenir et aux progrès
du pays qui les a vus naître. Car
M. W. W. Ogilvie n'a réussi qu'en
travaillant à étendre le commerce
et les industries du Canada. Fidèle
partisan de la' politique nationale
dont il fut un des ouvriers de la
première heure, il avait compris,
avant beaucoup d'autres que, dans
un pays jeune comme le notre, .une
certaine dose de protection était.
absolument nécessaire pour l'éta-
blissement et le développement des
industries nationales. Cette poli-
tique a porté ses fruits, nous le
voyons aujourd'hui par la prospé-
rité dont jouissent nos industries.

M. W. W. Ogilvie n'était pas seu-
løment un commerçant actif, un in-
dustriel de marque, il était aussi un
financier habile et sa qualité de
directeur dans une des banques les
plus puissantes du monde, la banqne
de Montréal, en est une preuve

Le Board of Trade. et le -Corn
Exchange dont il était un des men)-
breé les plus en vue, déplorent sa
perte comme le font la banque de
Montréal et tous ceux qui ont pu
apprécier les hautes qualités -de
l'homme bon, droit et honnête, du
patriote clairvoyant et dévoué
qu'une foule immense a accompagné
à sa dernière. demeure.

Nous offrons à la famille de M. W.
W. Ogilvie nos plus sincères condo-
léances.
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LA MAISON W.W. OGI VIE

On se demande dans les cercles
commerciaux quels changements
amènera dans la maison de commer-
ce et dans les moulins du regretté
W.W. Ogilvie, le décès de celui qui
en était la tête et l'âme dirigeante.

Nous sommes heureux d'annoncer
aux intéressée que rien ne sera
changé dans l'administration des
affaires, que hi maison de' coumerce
et les moulins resteront dans les
mains de la famille.

M. A. E. Ogilvie, fils de M.W.W.
Ogilvie, depuis sept ans déjà parta-
.geant avec son père les soucis de
l'administration, prendra la direc-
tion des affalires. J

M. A. E. Ogilvie ne changera rien
en l'organisation actuelle et la laisse-
ra telle qu'elle a été établie par son
père.

LA TENUE EN AFFAIRES

Bien quell'article suivant que nous
'traduisons du Grocery World soit un.
peu vif, nous le croyons appelé à
faire quelque bien.

Nons ne connaissons pas dans le
commerce d'êtres aussi malpropres
que veut bien le dire -Le Flaneur;
mais, s'il a exagéré quelque peu,
son but esttluoable en recommandant
la plus grande propreté aux gens du
commerce, patrons et employés.

" Un faux-col sale, un menton
non rasé ont fait rater plus de ven-
tes qu'on ne saurait l'imaginer. Ils
ont souvent nui au. mérite réel qui
qui existait malgré de fâcheuses ap-
parences.

La mauvaise impression a été pro-
duite bien avant que le mérite n'ait
pu se faire voir et dès le début
toutes les chances de succès ont été
détruites.

Cela m'étonne tellement qq'un
homme d'agffaires puisse négliger
son itpparence personnelle que je
commence vraiment à être fatigué

d'en parler. Cependant je ne con-
nais point de meilleure époque pour
faire dés réflexions morales à ce
propos que vers le commencement
de l'année' A cette époque nous
sominies tous sobres et nous pouvons
nous entendre. Un jour de la se-
maine dernière 'na femme et moi.
sommes allés dans une les plus
grandes épiceries .de Philadelphie.
C'est un beau magasin et c'est un
plaisir que d'y aller. Cette épicerie
a un département de comestibles où
l'on vend des viandes toutes prépa-
rées telles que des crabes à la diable,
des huitres frites, des croquettes de
volaille. etc.

Eh'bieu, ma· femme et moi nous
avons attendu vingt minutes avant
de nous faire servir, cependant il y
avait là un commis qui aurait pu
prendre notre commande. Cet em-
ployé avait.les ongles les plus sales
qu'il m'a été donné de voir pendant
l'au de grâce 1899, et j'en ai vu
pourtant qui n'étaient pas mal car
j'ai deux petits garçons. Ces ongles
étaient non seulement longs mais,
de plus, ils étaient dégoûtants et
extrêmement négligés.

Les ongles d'un homme sont un
indice certain de l'état de propreté
du reste de son corps.. S'ils sont
sales ! Brr... Comme je le disais
plus haut, nous avons attendu vingt
minutes avant de nous faire servir.
Je n'aurais pas voulu que le garçon
dont les ongles étaient sales me
servit pour rien au monde. -A la
rigueur, il aurait pu toucher des
boîtes de conserves, mais quant à
mettre ses mains sur des croquettes
ouidesihîtres destinéesà- mon usage
je ne lui aurais jamais permis

Je me dema4nde si c'est trop exiger
que le propriétaire de ce grand ma-
gasin, lasse attention à la propreté
de ses employés. Il est un fait cer-
tain, un employé propre attire la
clientèle,, tandis qu'un commis sale,
la repoussé. Dès lors, ne saurait-il
pas urgent au point de vue des

166• LE PRIX COURANT



LE PRIX COURANT 167

sgire que-l'on-ffsse attention à cet
état de choses. Uri réglement affiché
à un endroit .où chaque emrþloyé
pourrait le voir, ne ferait-il .pas'
l'aff4ire.

Il y a environ une semaine,'u n
jeune homme qui a été commis
voyageur pour une épicerie de Phi-
ladelphie, est venu me demander de
lui prêter mon appui pour obtenir
une place. Il s'exprimait très bién,
il me produisit une bonne impres-
sion; je ne l'aiderai pas pour cette
unique raison que son faux col et sa
chemise étaient dégoûtants.

J'aurais pu le recommander et lui
faire obtenir ce qu'il demandait,
mais son manque de propreté m'a
empêché de le faire.- Je ne dis pas
que le fait seul d'avoir- un faux-col
propre lui aurait donné ce qu'il vou-
lait, mais au moins, j'aurais pris sa
demande en considération, tandis
que je n'en ai rien fait.

J'aime que la tenue d'un homme
d'affaires soit convenable et soignée.

Quand un solliciteur se présente
quelque soit le besoin que j'aie de
l'articles qu'il m'offre, cela ma fait
aucune différence, je le refuse im-
pitoyablementsi le solliciteur ou ses
vêtements ne sont pas Propres. J'agis
ainsi au nom de la grande cause de
la propreté universelle. Bien son
vent, si la chose est possible, je
donne à ces solliciteuis la râison de
mon refus.

L'autre jour, un vieillard est genu
m'offrir un taille-crayons perfec-
tionné. J'aurais pu parfaitement
bien m'en servir le prix était une
bagatelle et sans doute j'en aurais
fait l'acquisition, mais le vieux bon-
homme était tellement sale que je
ne pus m'empêcher de le lui dire.
En outre, je lui donnai 'quelques
bons conseils.

"Ne vous semble-t-il pas que
vous feriez plus d'affaires si vous
mettiez une chemise et un faux-col
propres;" lui dis-je. Propres, répon-
ditil d'un ton larmoyant, mais,

Monsieur, je ne les porte que lepvis
huit jours. Je pr-ésume que ce
vleux se baigne régulièrement une
fois par année, qu'il en ait besoin
ou -qon. S'il est une.classe de màr-
chands qui devraient être très soi-
gneiix de leur- personne et de leur
linge ce sont ceux qui vendent des
produits alimentaires. •Il nous est
égal que celui' qui nous vend des
clous ou des hainais ait les mains
propres ou non, car nous ne man-
geons ni harnais ni clous. Mais un
homme qui pèse des gâteaux ou qui
coupe de la viande avec des mains
sales est vraiment un remède contre
l'appétit. Il est particulièrement
repoussant pour les dames qui de-
vraient être et qui sont d'habitude
extrerpèment- pointilleuses sous le
rapport de la propreté.

Depuis bon nombre d'années, je
connais un individu qui a fait trois
faillites dans l'épicerie; il est em-
ployé maintenant. Mon idée.per-
sonnelle est que ses insuccès de sont
dus qu'à une seule cause : il déteste
l'eau comme un chien enragé. Sa
figure, ses mains, ses ongles, ses ve-
tements, sont toujours sales, tachés
et graiéseux; et. pourtant c'est ,un
homme d'affaires hors ligne. Je
crois qu'il existe des personnes
aveugles .sur la saleté. J'ai vu
l'épicier dont -je viens de parler se
laver les mains sans jamais réussir
à enlever la crasse. Il se peut qu'il
ne s'en soit jamais aperçu.

Sans aucun doute, il y a bon nom-
bre-de commerçants qui ont réussi
sans cependant être soigneux de
leur personne. L'exception ne fait
que confirme'r la règle. Il existe un
de ces hommes à Philadelphie. Il
vend des cafés, fait de belles aff tires

• et pourtant pas un de ceux auxquels
il vend ne lui permettrait de s'as-
seoir sur le paillasson de leur porte.
Il est sale, dégoûtant, crasseux,
absolument répugnantet repoussant.
Mais il vend énormément de café,
non pas à cause de sa saleté, mais
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malgré elle et parce qu'il connaît
parfaitement les cafés.

Il n'y a aucun doute possible que
cet individu vendrait davantage s'il
usait plus de savon. Je ne- devrais
pas'dire plus de savon parce que à-
l'heure actuelle il ne s'en sert au-
cunement.

Si l'on me demandait de formuler
un règlement à ce propos, voici ce
que j'aurais à proposer.

Avis.-Tous les employés de-cet-
établissement sont requis par la.
présente d'avoir en tout temps
l'apparence d'un gentlemán. Ceci
veut dire : figure et mains propres,
linge blanc et habits bien brossés.
Tout employé qui ne suivra pas ce
règlement à la lettre sera remercie.

Par ordre,
LE FLANEUR.

Si cette règle était appliquée un
peu partout que d'emplois vacants
il y aurait ! Car la force même ne
pourrait- changer un homme natu-
rellement sale. Si vous le déerassez
vous-même, ce dont Dieu vous
garde; et si vous lui mettez des vê-
tements propres sur le dos il ne se
salira pas si vous l'enfermez dans
une vitrine hermétiquement fermée.
Mais si vous lui permettez d'aller à
droit'et à gauche, il se salira infail-
liblement, c'est un aimant animé
qui attire la baleté. La seule chose
à faire pour ces aimants humains de
la saleté c'est de les parquer avec
les animaux aimants de la -saleté,
c'est-à-dire les pores. Laissez les

aître ensemble car, bien que les
ns aient de l'intelligence eu que

les autres n'en aient point tous deux
sont'sales et, par conséquent, ne le-
vraient pas souiller l'air des habi-
tations humaines.

Je termine en souhaitant que,1900
puisse, être une une ère d'ongles
propres."

LE FLANI.UR.

LE

DECLIN DU COMMERCE ÁNGLAIS

Buite et fin.
La troisième raison, -est celle qui

offre pour nous un intérêt direct en
cette époque de trusta et de 8ßyndi-
cats, est que la bonne vieille mode,
le système sûr de faire les affaires a
été remplacé par une nouvelle mé-
thode,-qui n'est ni bonne ni sûre.
Le marchand-propriétaire a fait
place au directeur-administrateur;
le propriétaire, ses fils ou ses asso-
ciés, qui étaient des entités, ont
cédé à un conseil d'administration
(board), une création sans chair
n'ayant pas de signification person-
nelle pour les ouvriers qui perdent
l'inspiration du maître. La servi-
tude héréditaire est inconnue en ce
pays ; en Angleterre un homme
était fier d'avoir travaillé au même
métier où son. père avait travaillé
avant lui pour le présent proprié-
taire, c'était un lien qui n'était pas
sans influence sur le maître et sur
l'ouvrier et qui avait une influence
non moins importante sur le produit
du métier. Mais tout ceci est
changé.

L'homme le plus important, au-
jourd'hui, dans les affaires est le
juriste ; après lui vient le promoteur.
Autrefois, lorsqu'on cherchait des
capitaux pour une nouvelle entre-
prise, on se basait sur la décision
d'hommes pratiques qui colnnais-
saient les profits probables et les
risques raisonnables. Aujourd'hui,
c'est le juriste qui est le premier
consulté, le promoteur dont l'aide
est nécessaire pour lancer.les actions
dont on attend l'achat par le public.

Toute 'Angleterres est engagée
dans un jeu gigantesque; l'achat et
la vente des actions sont devenus
une industrie -de première gran.
deur. C'est un jour de grosses choses
( "big" things)-. Il faut qu'il y ai
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des commissions substantielles pour
les juristes, les promoteurs, les ex-
perte, et le reste des accoucheuses
commerciales sans lesquelles aucune
Compagnie ne peut prendre nais-
sance.

La raillerie de Napoléon, que les
Anglais étaient une nation de bouti-
quiers, a perdu sa force. Les An-
glais sont les plus mauvais bouti-
quiers du monde, plus mauvais
même que- les Espagnols. Le dres-
sage artistique-des vitrines d'une-
boutique, l'étalage de la bijouterie,
de la dentelle ou de la, porcelaine,
groupés dans un harmonieux effet
de couleur et mis en évidence sur
un fonds de velours ou de soie qui
prêtent au marchand de détail dans
les rues de toute grande cité améri-
caine une délicieuse étude à toute
personne d'un goût raffiné, sont pra-
tiquement inconnus en Angleterre.
Les -vitrines les plus à la mode dé
Londres sont tassées ("jammed ")-
le mot est judicieusement employé-
d'articles coûteux de premier ordre,
mais ils sont resserrés dans un petit
espace, sans égard à l'effet artis-
tique, comme si le seul but était de
laisser connaître au passant l'abon-
dance du-stock qu'il pourrait trou-
ver à l'intérieur. En effet, c'en est
le seul metif. L'Anglais fait son
choix en dehors des vitrines; l'Amé-
ricain fait le sien après qué le
commis du magasin a étendu devant
lui les marchandises et qu'il les a
mises à la main et soigneusement
examinées.

Mais là' encore une fois, la mé-
thode qui facilite le choix aux Etats-
Unis est inconnue en Angleterre. Si,
par exemple, vous voulez acheter
des chaussettes en Amérique, le
commis place devant.vòus une dou-
zaine de boites; vous pouvez faire
votre choix avec l'attention qui con-
vient à telle occasion importante;
vous pouvez examiner les points,
les rayures, les tons bleus ou verts,
jusqu'à ce que vous ayez trouvé la

couleur précise et le dessin exact
que vous désirez. A Londres, le
commis de magasin montrera des
paquets, paquets recouverts de pa-
pier et ficelés, qu'il ouvrira avec une
hésitation sensible, d'un seul côté
seulement, de façon que les moyens
d'examen et de choix sont restreints
et incommodes. En Amérique l'ache-
teur de gants de peau attend l'essai
à sa main, de même que pour les
soufiers à ses pieds. A Londres,
l'essai des *gants est inconnu dans la
pratique et. -son utilité incomprise.
" Supposons qu'un gant ne soit pas
à la taille désirée " dit le boutiquier,
" quelle différence peut-il y avoir ?
Les Américains sont trop scrupu-
leux.".

Les.petites choses qui, si distinc-
tement, montrent la diférence entre
le commerceanglais et le commerce
américain, tant dans les transactions
de détail que dans celles du coïa-

-merce interhational, ne sont. nulle
part plus accentuées que dans les
boutiques de Londres. Le boutiquier
américain, exigeant autant que l'ex-
pression le peut dlire, est plus libé-
ral et moins terre à terre dans ses
rapports avec ses clients que le bou-
tiquier anglaià. Dans tout magasin
américain, l'achat d'une paire de
souliers sous-entend l'octroi d'une
paire de lacets en plus; l'article est
toujours marqué pour sa valeur, sans
augmentation. En Angleterre, les
extra sont compris dans le.prix.

On pourra discuter, que ces faits
sont sans importance, dire que ce
sont des coutumes simplement loca-
les et n'ayant aucun poids sur les
résultats plus étendus. C'est une
vi.e -erronée. Ce sont réellement
des témoins topiques. Ils expliquent
les raisons de la pètte du commerce
britannique et l'expansion du com-
merce américain; raisons qui, dans
leur forme concrète,. peuvent se ré-
saumer en quelques mots: Il .n'y a
pas de traditions commerciales en
Amérique; en Angleterre, le tra
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dition commerciales étouffent les en- Suez.,; ..nous voyons, :en effet, que
treprises.' » i depuis dix ans la navigation sous

il ne faut pas onuiet qué c'est un pavillon allemand a presque triplé t
Âýmérioinquiréedlet un Américafin Elle n'était en- 18*89 que de 63'1000
,qui,4 manifestemyent, nùýeqt point âu- to nneaux bruts -et elle a atteint en
giophile i. lres,., ,ehfires, tueos 1898 le -chiffre, de 1,353,0l0 ton-
,Comme ausilsýi, ont, leur élo. neaux.
qaence et il? fautamvcjnr cu'Il l n'ap-
paraissent' as<e faveur, de la
GrandeýBregÎie."i ' D'après un télégramme de Cal-

et.* P. cutta au. Timea, on estime que ler
chiffre des personnes recevant ac-

OOMMRONNDUSRIE tuellement des secours dépasse trois.
4 UTINAIOEmillions.-Jia comtaissioii du- secours

qui fonctionnait. en 1878, lors de la
Une -dépêche d% 'Brème annohc grande famine, avait établi que,

<léNo>dddtad~r toy, vèn dans -les districts les" plus pauvres,
quacete e 1atÈeâa sae 15 0/0 seulement de la populatioâ
d'leeles ti qlità -steamsave avaient réellement droit à des se*'
lesquls Ctio & desrito tea oma- cours ; cette proportion, à l'heure
(Joiepotion eserait lesok cikaom actuelle,,. est largement dépassée.

Hog~on*etSwto.LeNôd Ausse! le gouvernement vient-il de
deutacher ýLoyg continuera' ce ser- prescrire une enquête afin de s'as-
vicee aumnat-l-nm r e surer qu'il. n'y a pas de gaspillage

bâiét umentaint 1e ome de dans la distribution *des secours.
bntimet qui y éailent affectés En attendant, la sécheresse étant
métoitquen l'eagsrpne pousi absolue, la famiue augmente d'in-"

cmthodiees ntglissqui"* esfi tensité. 'C'estainsi que tout le gou-
cmaies a nglrafises u se a ve rnement de Bombay est mainte-.

vraient~~~ au' tacdns18 raies nant atteint par le fléau. En outre,
de, la Chine. 'Avec 'ses grandes dans les districts de Khandisb, de
lignes. sur' l'Extrêmeê-Orient, desser- Nasik de Nagar et de Guyrat, le,vies par le Not6dceuta8,hér 'Lloyd et lay

Co4agneHmbo~rgoie-,».ria~,emanque d'eau se fait «cruell ement
sentir.l'Allemagne oacuper& bieâtôt une

placé absolument prépondérante en *
Indo* Chine et eîù Chine et drainera D'aprèu une communication spé-
la plus' grande' partie du ý'trafic'for- 'eiale de Saint-,Paul,, au Time8 Uerald
middble qui nÙe peut *maquet de de Chicago, le président du chemin
résulter de la misoeu e valeur de de fer "lGreat. ýNorthe'rn, 3 M. J. J.
cette- grande région. Commeiiù pre- Hill' aurait formné.le projet dé don-
niier -résultat, les relations 'avec leý ner à l'exportation des farines des
Siam se trouvent abÉôldràent'entre Etats-Uniis en Chine et au japon une
les mains dos ariùateurs allemands. «g*randeè extension,, an moyen .d'une

'Avant'la prise de posgessiÔôn'de ligne de vapeur su bventi onnée,dont
Riao-1<ehéon. et l'achat deg Caro- «les chargements seraient principale-
lines, la'-navigationi de" l'Allemagne 'ment, ýformés de ce produait. Des né-
av -ec l'Orient 'avait déjà erègressé gociations auraien ,t été' 'énta'mées.
d'une' façon« significative. grâce à avecè des chantiers anglais, pour la
l'initiative, privée et aux* àubiides' eônstruction des 'navires de la future.
gouvernementaux. iPôur s'en reni- ligne. Les di mensiions de ces navires
dre 'comipte, il t~uffit de« donsulter les devraient être:tefle8s *que la farine
statistiquesdù* traifsft -du'Canal de' amiéricain 1e pupis se'être transportée
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avec.1uni fret afsçz bas pour' fire, Cest là kxiIô ~connue Li bý
oDcurence au riz. La ligne projetée et Co de Chicago et la IlLouisville
n'aurait pas moins de 12 navires Packiug 1 J.~'1 oa hr
.affectés à son service. gées d7l' tie r! de

viande poI r le troupes anglaises
Dans sa séance du 27 septembre dans l'Afrique australe. Ces mai-

dernier, le sénat-de la Républiqueýý son ba~iu nc oetni
Argentine a définitivement appron- ,' o1,e uéaleapoiaie
vé un projet qui était le complément meutk5 C e ap qunant deobligatoire des travaux du port de., mois de Cap uo pndan leBuenos-Ayres, en décidant, que. -leé riee o-opi e
canal d'accès du Nopd sEerait pro.-,eàI>osrés 'urpart, la.nIýj 'tc et fils de Sanlongé on ligne droite jusqu'à attein". Fu oé:$pédilé environ 158
dre une profondeur naturelle de., 21to 4lra1ùosburse
pieds. Un crédit de-52U,OOO Ps or froae. -a été votée à cet effect..-

Il manquait iu port de Buenos-
Âyres cet organe essentiel d'un ca- .A l'assemblée générale annuelle
mal -rectiligne, mettant. qe -bassins des meiýibrOs >de la Societé dlAgri-
en communication constante et as- culturée du comté des Dei4k-?onta-
surée avec la radeextérieure. .- gues, ont, été élus directeur'S"deà la

L'abse*n.ce de.ce canal obligeait les Société :
navires. de grand. tonnage à aller -dé- ML x.-Giroaard, John Morrin,
barquer leurs- passagers et.déchar- Joseph Lefeb>vre, John Hamilton,
ger leur cargaison à La P~lata, d'o Dun nc an Ladoticeury*~çi
une série d'ennuis porLs . d~î ~ in i§jai
gers et des grèvemçnts importants -Bertran:i,* 4Gdéon Bigras.. Einery
pour les marchandises; sans parler Lebrun, Joseph Leroux, Damnien,
des préjudices résultant de trans--.Pi.lon'èt:L. N.Huot.
bordement8 successifs. A une assemblée sub 'séquente

-MM,.: Ek.ý Gitouard et Jno. Morrin
commrcia deont éte réélus, le premier président

D'un journal cmeiadeParis: ée le s'eéon4 vice-président, et M. B."La politique de 111l'ôte-toi de làt Beauchamp continuera ses fonctions
que je M'y mette"I absorbe.telleme 'nt- de secyé4aire-trorier.
nos législateurs, qu'ils 'ne trouvent
pas le temps de faire les lois si. iM-.
patiemment attendues, et, que celles . Fu, repnacede
qui aboutissent par *hasard sont Londres à un journal du commerce
presque toutes mal venues et in- d'épi.ceries:
applicables. " Dans tous les villes, de l'Aigle.

IlIl faudra absolument que le* teeeledeà?-sdùÉériptions ont été ou-
commerce devienne une puissance vertes pour venir en aide aux mères,
électorale de premier ordre pour"', femmes et enrate" deÈ ýréieýistes
obtenir le vote des lois indispensa ipp1 servi daii;.'arui0 bi

tles." .tnu iqued aud de l'Afriquie ;ýainsiSVoilà qui s'applique à merveille à que pour les veuves et les orphelins.
ce que* nous voyons au Canada.!.- -Ce j:.yeo.qn ensemble i5ouchant, tout le
n'est pas d'aujourd'hui que LE PRIX monde donne, et Je vous certifie que
COURÂ&NT a fait sonner cette cloche, les pennies et. les livres steri ipg for,-
Nqous aurons malheureusement -trop i méât trèé fâcilément des milblM
son-vent l'occasion de l'agiter encore. "Incontestablement, ce sont- 1
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.industriels et les commerçants qui
y! contribuent pour la plus forte
somme. Eh bien ! le maire de Leeds
a nommé comme secrétaire du comité
chargé de répartir les £5,000 déjà
souscrits,un certain major F.C.King;
Hunter, coopérateur à tous crins, qui
ne trouve rien de mieux que de dis-
tribuer les bons à ces pauvres gens,
payables à la Société coopérative de
de Leeds. Des observations lui ont
été faites à ce sujet, mais il prétend
que la chose est bien plus pratique
de n'envoyer tous ces gens qu'à un
seul endroit, plutôt que chez les
commerçants. On est coopérateur,
ou on ne l'est pas.

"La défaite et mauvaise, et le
'secrétaire de la Fédération des Epi-
ciers, M.A.J.Giles, en homme avisé,
signale au maire de Leeds l'exemple
du maire de Bradford (Yarks). Ce
dernier, en homme juste et loyal,
fait simplement distribuer, par un
comité, les bons aux personnes inté-
ressées, en leur disant qu'elles sont
absolument libres de s'en servir chez
leurs fournisseurs habituels.

La Compagnie de chemin de fer
de Jonction de Napierville donne
avis qu'à la prochaine session de la
législature de la province de Qué-
bec, elle demandera- un bill pour
faire à sa charte divers amende-
ments, et entre autres pour lui per-
mettre, à son choix, de construire
sa voie de chemin de fer entre la
paroisse de Saint Constant. et la pa.
roisse de Lacolle, ou Rouse's Point,
ou suivre le tracé actuel.

Depuis la construction du chemin
de fer du Lac St-Jean, la population
du distrièt qu'il traverse, a aug-
menté d'une manière remarquable:
en 1871, cette population n'était que
de 17,493.- et en 1891, elle était de
38,281 ; au recensement de 1901 elle
-dépassera le chiffre de 50,000..

On sait que la reine Victoria avait
décidé d'envoyer comme cadeau de
Noël, aux hommes engagés dans la
campagne africainë, 90,000 bottes de
chocolat. Trois des principales
maisons ont reçu chacun un ordre
pour 30,000 boîtes ; ce sont MM.
Cadbury frères, J. S. Fry et fils dont
MM. D. Misson et Cie sont les
représentants au Canada, et Rowi-
tree & Co.

La Compagnie du Grand Nord
demande un acte d'incorpôration
dans le but de construire, posséder,
louer et des élévateurs dans les cité
district de Québec et ailleurs.

La disette d.e charbon mou se fait
grandement sentir aux Etats-Ulis
et au Canada. Un des officiers <lu
Grand Tronc disait à un confrère
'qu'il n'y a peut-être pas cinq coin-
pagnies de chemin de fer qui possè-
dent du charbon pour 15 jours.

Cette disette est due au manque
de chara pour transporter le pré-
cieux combustible. Les officiers du
Grand Tronc ont été obligés d'en-
voyer du charbon à Toronto où le
besoin s'en faisait grandement
sentir.

Le Bulletin des Ingénieurs civils
donne les renseignements suivants
sur un navire, le Fifeshire, construit
spécialement pour le transport des
viandes congelées entre le Qneens-

.land et l'Angleterre.
Les chambres isolées peuvent rece-

voir 100,000 èarcasses de moutons
plus 5,000 tonnes' de marchandises
dans les cales

Les machines frigorifiques équi-
valent à la production de 72 tonnes
de glace par jour.

Ce navire, qui vient de faire un
nouveau voyage à Londres, a débar-
qué la plus grosse cargaison de
viande gelée qu'on ait encore vue
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96,500 moutons gelé , 15;000
lapins, plus diverses autre marchan-
dises, froment, avoine, etc.

La construction des chemins de
fer en Asie a pris un tel développe-
ment que les statistiques antérieu-
res ne sont plus exactes, les indica-
tions suivantes sont récentes et di-
gnes de confiance. Il y a mainte-
nant en- Asie 30,000 milles de voies
ferrées. Les sections déjà construites -

du Trans-Caucasien et du Trans-
Sibérien ont une longueur de 3,200
milles.

En Chine, des syndicats européens
ont obtenu des concessions pour
3,600 milles de chemins de fer ; ces
lignes traverseront des régions ri- -
ches en minéraux et très fertiles.
La plupart de ceslignes sont en voie
de construction. Le gouvernement
chinois exploite 300 milles de che-
mins de fer, lignes très productives
surtout celle allant de Pékin à
Tientsin.

Le Japon --est-bien-pourva-au-
point de vue des voies ferrées, ayant
3,200 -milles à son actif. L'Indo-
Chine n'a présentement que 120
milles ; mais bientel"dans les pos-
sessions Françaises en Cochinchine,
dans l'Annam et au Tonkin il y
aura 2,400 milles qui développeront
les richesses minérales et agricoles
de ces régions. Les Indes Hollan.
daises sont bien pourvus ; l'Ile de
Java à elle seule. ayant 1,000 milles
de chemins de fer. C'est-aux Indes
Anglaises que l'on trouve le plus
de chemins de fer : 21,000 milles.
Quant à la Perse, :on n'y voit aucun
chemin de fer important. Il y a en
Turquie d'Asie, 1,500 milles et 600
milles sonten cours de construction.

On annonce la mise en opération
.à Ste-Thérèse de Blainville, vers le
15 février prochain, d'une manu-
facture de meubles qui fera affaires

sous le nom de "Compagnie de
Meubles et de' literie de Ste-Thé-
rèse,'' et cominncerases opérations
le 15 février. Le, €apital sera de
$75,000 dont $50,000 sont déjà sous-
crits. Le coût de la construction de
la manufacture, lorsqu'elle sera com-
plètement terminée, sera de $35,000.

La ville de Ste-Thérèse a. accordé
un bonus de $20,000 à cette Manu-
facture, qui emploiera 200 mains à
ses travaux, toutes de Ste Thérèse,
autant que possible.

Les actionnaires de la compagnie
sont MM. Che. Langlois, M. G. Cha-
pleau, A. Orsali, L. Beaudoin, H.
Leclerc, A. Courville, J. E.. Desjar-
dins, W. Labrèche, H. Tessier, J.
Tessier, J. Roux, J. E. Beauulry, U.
Neven, O. Lamontagne, E. Fournier,
J. P. Dixon, A. Fortier, E. Lamothe,
A. Langlois, C. I. Langlois, C.
Champoux, E. Bertrand, J. Bte
Waddel, A. Pépin, S. Lavoie.

Des expériences ont ét&tentées en
Allemagne pour fabriquer de la pàte
de bois avec le bambou, dont les
fibres fines et longues se prêteraient
merveilleusement bien .à -cet effet.
Les expériences n'auraient cepen-
dant pas été bien concluantes, et
l'on a reconnu qu'il faudrait.cons.
truire un outillage spécial pour ar-
river à un résultat quelque peu fa-
vorable.

Pour enlever les taches d'huile, de
bougie, de' vin, sur les livres, après
avoir enlevé le plus gros avec un cou-
te u, on place la feuille taéhée entre
deux fuilles de pa: ter brouillard et on
passe à diverses renrises, sur l'endroit
qui recouvre la tache, avec une cailler
d'argeit chargé de ch irbons ardents, en
ayant soin de changer la place du pa-
pier brouillard à mesure qu'il est·sali ;
puis on enduit, au moyen d'un pinceau
le' deux côtés du apier, pendant qu'il
est encore ch .ud. d'une légère coue-
d'essence de térébenthine presque boiâff.!'
lante on rend -ensuite au taié,sa
blancheur, en imbibant d'alcool;riectiflé
la place qui était tachée.
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Dubond
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¯ sans rival!

ET excellent apéritif à base de
quinquina est toujours employé
avec succès lorsqu'il s'agit de

fortifier l'estomac, de combattre le
manque d'appétit, la faiblesse, l'épui-
seinent. C'est un tonique sans égal.
Il est exempt de ce goût âcre que
possèdent la plupart des apéritifs.

Du reste, goûtez-y une seule fois;
vous n'en voudrez plus d'autre.

Vous pourrez déguster le Quinquina
Dubonnet dans tous les BARS de pre-
mier ordre; vous en commanderez
ensuite à votre épicier.

Nous nous ferons un plaisir d'en-
voyer un échantillon à tous les mar-
chands qui nous en feront la demande.

SEULS REPRESENTANTS
AU CAMADA:

L. CFiap5ut,
Fils & Cie,::

MONTREAL
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L'ELEtTION D)U BAIRE

Quand un homme est véritable-
ment un homme, quand il a quelque
chose dans la tête, il faut compter
avec lui et pouvoir compter sur lui.

Les candidats qui ont eu et peu-
vent avoir des velléités de se pré-
senter devant les électeurs, pour.
arriver au premierý poste du conseil'
municipal de Montréal, savent qu'il
leur faut compter avec le mairesor-
tant, M. B. Préfontaine, qui se pré-
sen'te à nouveau devant l'électorat.

Nous n'agiterons pas devant. nos
lecteurs la question de nationalité
dont ils ont en les oreilles rebattues
dans ces tempe derniers, question
qui reviendra certainement encore
sur le tapie dans les jours qui pré-,'
céderont immédiatement l'élection.

Nous nous adressons à des com-
merçants, gens sérieux, qui pèsent
d'habitude leur vote avant. de le
donner et ne s'en laissent pas inpo-
ser par des considérations plus ou
moins platoniques.

Entrons donc dans le mérite de.la
candidature Préfontaine, sans autre
pr 'mbule et disons pourquoi la
ré lection du maire sortant s'impose
a x votes des commerçants.

M. Préfontaine, est-il besoin dele
rappeler, est une des- personnalités
les plus marquantes du conseil. Il
n'a pas été élu maire avant d'avoir
acquis une expérience profonde des
affaires municipales : échevin et.
président de comités pendant de
nombreuses années, il sait mieux
qu'un candidat pris en. dehors de
l'Hôtel de Ville comment diriger la
chose publique.

Un commerçant n'a pas pour ha-
bitude de changer ses employés à
tout propos, surtout quand il est
satisfait de leurs services, et moins
encore, de remplaeer ses serviteurs
expérimentés par des hommes n'a-
yant jamais eu l'occasion de faire
leur apprentissage-de directeur dans
les emplois subalternes.

Pourquoi agirait-on autrement en
matière civique I

M. R. Préfontaine eqt venu en
1898 avec un programme qui a reçu
l'approbation de l'électorat puis.
qu'il a été élu maire sur ce pro-
gramme.

Comme maire, il a pu accomplir
une partie de ce programme : la
consolidation de la dette municipale.

Quant aux améliorations du port
qui sont une partie du programme
de 1898, personne n'ignore l'activité
qu'à déployée le maire sortant et
qu'il a tout fait pour avancer l'heu-
re à .laquelle le port de Montréal
pourra vraiment mériter son nom
de port national, par les facilités
d'accès, de chergement et de dé.
chargement des navires et par la
complétion de l'outillage nécessaire.

M. R. Préfontaine est maître de
la question dont il connaît les
moindres détails : lui donner un
successeur dans ce moment, ne se-
rait-ce pas nuire aux résultats at-
tendus avec anxiété par les classes
commerciale et industrielle de la
ville toute entière. -

Nous parlons' de la ville, mais
est-ce que %1 banlieue de Montréal
n'est pas intéressée au développe.
inent de notre port 1 Elle y est
d'autant plus intéressée. que M. R.
Préfontaine avait inscrit dans son
programme déjà cité, l'agrandisse-
.ient de Montréal, le Greater Mont-
réal.

Ce projet est de ceux dont l'éclo-
sion demande la maturité de l'étude
et de la réflexion. Le maire surtout
y travaille avec ardeur, avec Ame,
depuis longtemps et son. départ de
la mairie ferait perdre à nos conci-
toyens le fruit d'un long travail.
Tout serait à refaire de nouveau.
Les partisans du Greater Mrntreal
verront leurs espérances ajournées
si celui qui en a été le promoteur
fait place à un autre. Dans l'intérêt
même du Greater Montreat qui ne
peut être pour la Cité qu'une source
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iUn Sou- Economise
'~Est un Sou Gagné. 4

En achetant bien vous écoaomiao non,4
fi. seulement'des sous, mais des doliara&-

Soyez bon acheteur.et considerez ce que je vous offre'!

j'ai le meilleur Thé Noir "Packling" 4'
en boîtes de 20 Ibs. à 141c 4

J'ai le plus beau Thé Vert "Pinhoad"-+
en boites de 50lbs. à 20 e 4

fi. ~Vous n'en avezjamais vendu de plus Joli à 50c.4

J'ai le plus b eau et le MEILLEUR Moyun e un 4
Powdor en.caisse de 75 lbs. a. 25 c 4

J'ai un 'beau Café :do [Coylan 'que je vends,4
g 'gIlé, rond ou. moulu, PUR à' 15 c

ïê ~C'est un job, j'ai fait utx bon achat,, et je-'vous en
fi. donne le bénéfice.

__ Il est èxcellent sous tous les rapports.
Ce ne 'sont pas des marchandises communes que
je vous offre, mais de bonnes marchandises bon

f4. marché. Essayez-les. '-

f. Conditionàs: - 3 p.c-o. à 30 jours, ou Bilet à 4 mois.. 4

.E. De M 4

296, RUE ST-PAUL,%MONTREAL. .- 4
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de bienfaits et de bnéfices pour le
commerce, nous souhaitons la ré-
élection à la mairie de M. B. Pré-
fontaine et nous sommes certains
Aue les commerçants et les indus-
triels partagent notre manière de
voir.

LE COERCE EXTERIEUR DU
JAPON

Une revue japonaise a publié
l'article ci-après:

Les chiffrësuäivants relatiîs-au-
commerce extérieur du Japon
durant les deux dernières années,
ont été publiés dans les rapports
douaniers:

1898 1897 Augment.

Yens Yens Yens

Export.... 165,662,304 163,135,077 2,527,227
Import... 276,996,526 219,300,771 57,649,755

Total... 442,658,830 382,435,848 60,222,982
N. B.-Le yen or vaut à peu près $1.00.
Cette augmentation totale (60,-

222,982 yens) est la plus considé-
rable qui ait été notée jusqu'ici;
celle qui, précédemment, avait at.
teint le chiffre le plus élevé, est
celle de 1894 comparé à 1893, soit
52,758,011 yens. Mais, en 1894,
l'augmentation portait à peu près
également sur les exportations et les
importations ; 24 millions pour
celles là et 29 millions pour celles-
ci, en chiffres ronds. En 1898, au
contraire, l'augmentation est de 2
millions et demi seulement pour les
exportations et de 57 millions et.
demi pour les importations. Cela,
néanmoins, comporte quelques com-
mentaires. Le commerce. d'exior-
tation du Japon se compose de pro-
duits bruts et de marchandises mia-
nufacturées, dans la proportion de
5 .à 3 à peu près; de sorte que, si
nous calculons d'après cette propor-
tion, les chiffres cidessus, 165,662,304
yens pour 1898 et 163,135,077 yens
pour 1897, se transformentr comme
suit:

Exportations de pro-
duits bruts ...... ,

Exportation de mar-
chandises manuf..

1898

Yens

1897

Yens

106,197,206 117,771,632

59,465,098 45.363,445

Il appert ainsi que, tandis que
l'exportation des produits bruts a
diminué de 11 millions et demi de
yens, celle des marchandises manu-
facturées a augmenté de 14 millions.
Et, de fait, des douze principaux
articles manufacturés qui font l'ob-
jet- de-l'exportation un- seul seule-
ment est en baisse: ce sont les tapis,
qui, de 973,871 yens en 1897, sont
descendus à 850,879 yens en 1898.
Rien n'est plus intéressant, dans le
commerce extérieur du Japon, que
ce développement constant des pro-
duits manufacturés. Nous donne-
rons ici les chiffres pour 1898, 1897
et 1889, de façon à ce que l'on se
rende compte non seulement de
l'augmentation de 1897 à 1898 mais
aussi de l'augmentation qui s'est
effectuée durant une période de dix
ans :

Les douze principaux articles ma-
nufacturés faisant l'objet de l'ex-
portation:
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Sont promptes à appré-

cier tout ce qui conduit à

-ui n

Le marchand qune tient pas en stock le Soda à Pâte. DWIGHT'S*
COW BR AND-Vendu en paquet seulement-néglige une ligne qui

,donne un bon profit, qui aide au décor du magasin, et qui plaît tou-.
e jours à la cliente.

*0

JOHN Dwe nT a 00, 34 Rue Yenge, TORONTO.°

La Galsse Filante

Pour les Rufs.
Contient 12 doz. d'Œufe.

Pas d'G¢uifs Cassée 1
Pas de temps Perdui Pas de discussion t propos de comptes 

Uie caisse portative très utile pour usages généraux, lorsque les séparationssont enle-
vées. La meilleure caisse pour le transport descufs au Canada, et la meilleure marché.
Bon marché. Légère. Solide et serviable. Vous remboursez son prix d'achat en un
.mois par la suppression de la casse des œufs et des concessions sur le compte des œufs.

Chaque fermier, épi-
cier ou marchand de et quilaît tous
provisions en a besoin.

S- MONTRAL.Fabriqiée seulemaent par
The DOWSW*ELE*M'F'G 00., Limited, g HAMILTON, Ont..

IAAAAAAU~PT D--------------------------
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Il résulte ainsi de ces chiffres que
ces douze marchandises ont été ex-
portées pour une valeur qui est de.
venue neuf fois plus grande en dix
ans-; et il- ressort aussi que, tandis
que le rapport des articles manufac-
turés aux produits bruts exportés
était de 6J pour 55 en 1889, il était
en 1898 de 33 pour 55, ce qui justifie
l'opinion que nous.-avons souvent
exprimée pendant ces dernières
années, à savoir que l'avenir du
Japon sera sans doute d'être indus-
triel. D'un autre côté si nous envi-
sageons l'exportation des produits
brute, nous trouvons qu'elle est
faite de sept principaux articles, qui
sont: la soie, le thé, le riz, le cuivre,
le charbon, le camphre et les pro-
dnits marins. L'exploitation de ces
derniers est susceptible d'un grand
développement et ils constituent
peut-être un des champs où pour-
raient le mieux s'exercer les entre-
prises étrangères et où des capitaux
étrangers pourraient être employ6s
de la manière la plus proltable.
Mais le* chiffre.de leur exportation
durant ces dix dernières années a
été si insignifiant que nous néglige-
rons de faire figurer ces produits
dans le tableau suivant qui men-
tionne les six autres articles bruts
principalement exportés:

1898 1897 1889

Yens Yens Yens
Soie ...... 44,673,342 58,683,102 29,250,052
Thé...... 8,215,991 7.860,460 -6,156,728
Riz. 5,919,230' 6,145,249 7,434,633
cuivre... 7,267,074 5,776,774 2,879,835
Charbon 15,229,969 11,545,801 2.337,804
Camphre 1,174.574 1,318,292 1,391,371

Total.. 82,480,180 91,329,678 49,449,943
Cette branche du commerce exté-

rieur est loin de s'être développée
comme celle des produits mauufac-
turés qui, nous l'avons vu plus haut,
ont augmenté dans la proportion de
1 à plus de 9, tandis que les produits
brut n'ont pu atteindre à la propor-
tion de 1 à 2. De plus, si on examine
les articles qui forment le tableau

ci-dessus, il semble qu'ils ne soient
pas appelés à un grand développe-
ment dans l'avenir; le thé, parce
que son marché est limité et qu'il
ne donne pas de signas d'accroisse-
ment; le riz, parce que la demande
intérieure en maintiendra probable-
ment le cours à un taux qui rendrait
impossible une exportation avanta-
geuse, à moins que ce ne fut.pour
pourvoir à des besoins spéciaux, qui
existe, en Europe, indépendants de
toute considération de prix, et le
camphre, parce que, quel que soit
son avenir, qui est susceptible de
s'amiéliorer, il tend, dans le présent,
comme il a tendu depuis quelques

-années, à diminuer, plutôt qu'à
augmenter. Pour ce qui est des
trois autres articles, au contraire,
les chiffres de la soie semblent à
première vue, encourageants.

On a l'habitude de croire, il est
vrai, que.la soie japonaise a devant
elle un champ presque illimité pour
son exportation ; mais, depuis peu,
la Chine, avec ses filatures. nouvelle-
ment établies et sa production qui,
au début, était meilleure, est de-
venue un puissant concurrent pour
le Japon, et e'est là une raison pour
que, non seulement l'on modifie au-
jourd'hui les espérances que pou-
vait faire concevoir la soie japo.
naise, mais encore qu'il y ait tout
lieu de craindre de la voir, en par-
tie, évincée d.x marché. Dans tous.
les cas, l'expérience démontre que
le commerce de la soie brute est
affaire délicate et ses fluctuations
sont, comme on va le voir, très mar-
quées :

Exportation de la soie brute pen-
dant les cinq dernières années :

Yen. Millions.

1893... 31,591.93.3
1894... 42,892.751 Augmi
1895... 50,928,440
1896.... 31.666,210 Dimin
1897... 58,683,102 Augni
1898....44,673,322 lIimin

.LIOtl...19 1/1
ent. tion .. 27
Il i0.1-....14

(.A suivre)
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Le Ketchup aux Tomates
-Est fabriqué avec des tomates cultivées dans
l'Ile Muscatine, Iowa, óù elles prennent un
goût piquant que l'on ne rencontre pas dans les
tomates cultivées dans aucune autre région.

Vendus pare
LES AGENTS AU CANADA:

Hudon, Hébert & Cie Montréal. H. P. Eckardt & Co., Toronto.

Il n'y a pas de sophistication dans le,
Blé d'Inde Préparé de Benson-iln'y a aucune nécessité de le falsifier parce
qu'il s'est vendu complètement sur' son mérite comme un blé d'Indè préparé pur,
pendant audelà. de quarante ans.

La délicatesse -de son arôme est presque passée en proverbe.
On fait des comparaisons avec le Blé d'Inde Préparé de-Benson comme base-

vous entendez dire partout - " Il est tout aussi bon que celui de Benson." Vous
savez ce que signifie "juste aussi bon " - une tentati.v(de.vendre un article infé-
rieur à un prix inférieur. Le Blé d'Inde Préparé de Benson est lg type- quarante
années l'ont prouvé indiscutablement.

EDWARDSBURG STARCH CO.,,LmiTEoD
UTABI .i p1858

CARDINAL, Ont.,. et MONTREAL, Qué.
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LE PERIL JAUNE

L'invasion des Chinois, dont on
menace l'Europe sous le nom de
t péril jaune '', sera t-elle facilitée
par les nombreux chemins de ,fer
dont le sol du Céleste-Empire va
être sillonné ? C'est ce qu'il est per-
mis d'admettre, étant donnée l'ap-
titude des Chinois à profiter des,
nouveaux moyens de communication
pour s'expatrier. Il y a cinquante
ans, en effet, cent mille Célestiaux
à peine étaient établis au dehors.
En 187-1, deux millions et demi s'é-
grenaient sur les rivqges d'Asie ;
en 1881, six millions. Et depuis
ce temps, en moins de huit années,
ils ont passé au joli chiffre de dix
millions. Au Siam, en 1891, on en
comptait quinze cent mille ; cinq
ans plus tard, quatre millions.

En Birmanie, dans la péninsule
malaise, ils sont tout, ils tiennent
tout. Bornéo, les Philippines, toutes
les masses qui ne résistent pas,
comme l'Inde, par la densité de leur
population, comme l'Australie ou
la Californie par une législation fé-
roce, sont pénétrées invinciblement
de l'infiltratiop jaune.

Et même en Australie ou en Cali-
fornie, en dépit de cette legislation
prohibitive, les Chinois ne cessent
pas de venir, tant sont grandes leur
tenacité, leur opiniâtreté, leur vo-
lonté d'aller où le gain les attire.

En 1877, par exemple, l'Australie
demandaitau couli 75 francs avant
de le laisser emmancher sa pelle, et
12 fr. 50 aux autres mineurs étran-
gers; 250 francs au colporteur chi-
nois et 100 francs au bimbelotier
europée«..Depuis 1880, chaque vais-
beau d. grnts doit payer 2,500
francs s#tnt:de débarquer,.et il ne
peut transporter plus d'un Chinois
par 300 tonnes de jauge. De sorte
qu'un steamer de 3,000 tonnes ne
peut amener que 10 émigrante. C'est
la proscription sans phrases. Et,
pourtant, il en vient quand: même,

par fraude, par ruses de toute
sorte. C'est la loi économique qui
brave toutes les lois humaines, l'of-
fre et la demande plus fortes' que
les barrières des douanes.

En Californie, on a établi des
taxes, imaginé des persécutions.
Les 'Chinois ne peuvent plus y
êtreAlanchisseurs, revendeurs, mar-
chands de légumes, à peine mineurs;
on leur a tout interdit ; la loi ne
les reconnait pas comme témoins.
En 1888, l'émigration chinoise a été
strictement et totalement défen'lue
par traité spécial ; les jaunes ont
été lapidés, lynchés, massacrés par,-
centaines ; leurs meurtriers n'ont
pas été punis. Et cependant ils re-
viennent encore ; Vancouver, au
lieu de San-Francisco, les reçoit.

Que sera-ce donc quand les che-
mins de fer draineront les masses
protondes de la Chine pour les
rejeter sur les autres contingents ?

Et il n'y a pas à nicr que le Chi-
nois nesoit, économiquement, un
voisin dangereux. Il tue d'abord
ses concurrents parce qu'il demande
moins et rend plus. L'ouvrier chi-
nois affame même le nègre. En ou-
tre, il est un élément insoluble dans.
toute civilisation autre que la sien-
ne. Il vient pour prendre et n'ap-
porte rien, ne laisse rien, pas même
sa dépouille mortelle, puis que le
contrat d'émigration prévoit le re-
tour du cercueil.

En définitive, une race qui jette
dix millions des siens au dehors,
même quand le culte des ancêtres,
la tyrannie de la famille, l'obliga-
tion de revenir, mort ou vivant, les
retiennent par tous les liens de la.
religion et de la vie sociale, cette
race-là, qui,émigre sans en avoir lés.
moyens, multipliera sans doute p
facult4 d'expansion, quand l'Europe
lui aura fourni des chemins de fer
pour gagner les porte d'embarque-
ment, à moins, toutefois, que le dé
veloppement possible de l'industrie
locale ne la retienne sur place.
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SI VOUS NE TENEZ PAS LA

PursGIduun
3 JoI Powd-or..

SVous, manquez -une bonie aare.

ELLE SE- VEND ,ACILEMENT.
()ELLE RAPPORTE BEAUCOUP,~.

PURE SOLO M'F'& GO.e - TORONTO

Principales, Marques
De C.Igares

Le Pha raoh (une ligne à io cents), le Pebble (une ligne à.5
cents) mais je fab6riqueý également d'autres qualités de Cigarts
et chaque qualité est la meilleure de son genre. je suis prêt à

vos uviruncopt purun evo deO eid chaqe
d--es Phara-, et-des Pe etvu netfrez soiceque vous
voulez payer pour les autres 300 Soit $20, $22.50, $25, $28, $30,
OU $32 .50 en me laissant faire la sélection.

J'ai assez de confiance que ce premier ordre m'mnr une
autre commande de iooo pour vous garantir quq je vous ren-
verrai le montant de votre ordre dans les six mois si vous ne
disposez pas facilement de mes cigares.

Renseignez-vous,. auprès de votre marchand de gros au
sujet de ceci ou écrivez-moi directement.

J. BRUCZ PÂYNIC, Manufacturier, GRANBY, Qué.
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UN TELEPHONE MARIN ET LES collisions dangereuses seront ainsi
RISQUES D'ABORDAGE évitées!

Les bâtiments de guerre pourront
Nous avons signalé dernièrement etre avertis du voisinage d'une flotte

l'utilisation de la télégraphie sans ennemie et môme de liapproche des
fil au cours des manouvres navales torpilleurs; de hautes autorités mi-
anglaises. Le croiseur Juno a pu, litaires, et particulièrement S. A.
grâce à cette ingénieuse découverte, . dA-ar e o nt quase
faire connaître l'approche do .'es-
cadre adverse, alors que celle-ci se appares soie p et lep-
trouvait encore à une distance con- 'tés par lesns d

siérable.*pescvlé.
En France, M. le lieutenant de

vaisseau Tissot poursuit d'intéres- LA FABRICATION IYGIENIQUE
santes recherches qui vont nous do- DU BEURRE
ter prochainement d'un mode de
communication de navire à navire. On sait que la crème et le beurre

Se basant sur les principes de la contiennent une partie des impu-
téléphonie, un ingénieux professeur retés et des microbes qui se trou-
sicilien, M. Mario Russo d'Asar, vaient dans le lait dont ils provien-

cvient de faire à Gênes une curieuse nent. Dans les fermes où le lait
découverte qui dote, pour ainsi dire, est abandonné sans grands soins en
les'bâtiments d'un senr3 nouveau attendant qu'on lécrème,'où la
pour eux, l'ouïe. crème est battue à la main, après. On connaît depuis longtemps les avoir été condervée plutsieurs jours,
services que peut rendre l'eau an on comprend que ni la crème, ni le
point de vue de la transmission des beurre n'offrent une bien grande
sons à de longues distances, pureté. A cet égard, on obtient de

Des expériences faites jadis sur le meilleurs résultats dans les- grandes
lac de Genève par Colladoi et Sturm laiteries o l'on traite le lait frais par
ont scientifiquement étudié la pro-' la centrifugation du moins les im-
pagation des vibrations sonores sous- puretés relativement grossières sont-
les nappes liquides. C'est ce qui a elles écartées. Mais la crème reste
donné au professeur d'rsar l'idée au moins aussi riche en microbes
d'imaginera une sorte de téléphone que le lait souvent elle sest même
marin sans fil. Dans la pratique, il beaucoup plus que celui-ci (jusqu'à
y eut à surmonter des dif cultés deux fois plus). Parmi ces germes
considérables; l'appareil primitif peuvent naturellement se rencon-
dut être remanié à plusieurs repri- trer le germes de maladies qui exis-
ses pour augmenter la sensibilité du taient dans le lait; la transforma-
microphone, tout du remédiant aux tion de la crème en beurre ne leur
perturbations résultant du choc des porte aucun préjdice notable
vaguee et de la machinedu navire Proth, Obermller, Petri et Rabino
lui-même. -witschy etc., ont démontré, en effet,

Aujourd'hui l'invention permet leur présence, et notamment ieelle
d'entendre à 7 kilomètres de dis- du bacille de la tuberculose dans le
tance le bruit rythmique d'un va beurre.
peur, d'en apprécier l'éloignement herchant un moyen de remédicr
et d'en supputer la direction. Si à cet état de choses, M. K. B. Leh
cette invention se généralise, il est mann s'est adressé à la chaleur pour
acile de icomprendre combien de, tuer le microbes sans modifier to-
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ara oe~~en bâtons cannelés Y. & B., paquets 80 à la boltede bois; ,.caisses de 290KLh I~Ebolteq. breveté 20 aolùt 1899; une nouveauté unique et dés.rabl en bâtonsREGLISSEde régihisse. Htégli-se en bâtons Y. & S. (ordinaire). botte de 5 lbs. et envrac, caisee de 25, 60 et 125 lhs. net.. Pastilles de réglisse Acnîe. boites de 5 lbs. et paquets de 5 cts.Lozanges de régIiss% Y. & S., boites de 5 lbs. et flacons de 5 lbs. Manhattan Waters (Réglissemou) empaqueté en boites de 2j 1bia., un délicieux bonbon en régliose, Vendus par les Droguistes
en gros dui. anada. Ca.talogue t-ur demande adressée aux manufacturiers.

EÉtabisa en 1N5. YOUNG & SMYLIE, Brooklyn, N.Y.
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tefois le goût du produit. Il constata avec succès à Würzbourg. M.
qu'en portant au bain -marie du lait Schmidt, à Gottingue, a fait des,
et de la crème de 75 à 80°c. pendant constatations analogues à propos
10 ou 15 minutes, on obtenait une d'un beurre fabriqué avec la crème
raréfication très considérable de chauffée entre 85° à 900c.
germes, sinon même leur disparition
totale. Des essais en grand dans une
laiterie de Würzbourg montrèrent LE VINGTIERE SIECLE
que le chauffage de la crème pendant
5 minutes à 75 centigrades abaisse Ce n'est pas seulement au Canada
le nombre des microbes au millième qu'on discute la question de savoir
de ce qu'il' était auparavant; on quand commence le vingtième siècle.
arrive m-ênre-à0,-p 1000-enrhaf-Notr oiffr-ère-Parisie, i-'Epcer,
fant à 80°. Une mise en pratique décoche à ce sujet, un trait un peu
définitive donnera une crème qui vif dans ces termes:
après avoir été.ehauffée dix minutes Nous sommes entrés dans la dix-
à. 85>, contenait en moyenne 7,000 neuf centième année de notre ère,
germes par centimètre cube, au lieu c'est-à-dire dans la dernière du dix-
de 10 millions qu'elle comptait neuvième siècle; mais le change

-avant, le chauffage. Il faut avoir ment du millésime, que comporte
soin de brasser la crème dans l'ap- naturellement l'énumération ordi-
pareil à pasteuriser pour assurer un nale dont on a coutume de se servir
chauffage régulier de toute la masse. pour les années, a occasionné bien

Les germes subsistants n'étaient des erreurs et amené d'intermina-
d'ailleurs certainement pas des bles discussions.
germes de maladies, car le bacille Il est pénible d'avoir àonstater
de la tuberculose, le plus résistant que pour une question aussi simple,
de ceux que l'on peut rencontrer aussi claire et dont la solution ne
dans l'espèce, es' déjà détruit par. 'demande qu'un atome de bon sens,
un chauffage de10miuutes à70c.;à on en soit arrivé à rompre tant (le
plus forte raison les, germes de la lances qui auraient pdi être ei-
fièvre typhoïde, du choléra, de la ployées pour des causes plus nobles.
diphtérie, etc., succombent ils dans "Qui donc a osé déclarer que de
ces conditions. La possibilité pour la discussion jaillerait la lumière
la crème, et par suite pour lebeurre S'il en était insi autrefois, combien
de déterminer quelque infection est les temps sont changés!
donc -diminuée d'une façon extrè- Il De la discussion jaillissent au-
menent sérieuse par le chauffage à jourd'hui <'épaisses ténèbres, s'il
75 ou 85e . M. Lehmann compare est toutefois possible d s'exprimer
l'effet produit à celui des filtres à ainsi.
sable vis-à-vis de l'eau : il pourra, "Je ne veux donc pas m'appe-
au surplus, devenir meilleur. santir outre mesure sur un pareil
*Un poinit fort important est de sujet; mais je tiens cependant à ci.

savoir si ce 'traitement ne modifie ter un fait qui démontre jusquà
pas défavorablement le goût de la quel point des hommes dont la pro-
crème. Daprès M. Lehmann, il n'en fession exige à la fois de l'intelli-
est rien, encore que les consomma- geàce, une science spéciale et un ju-
teurs distinguent bien ' un goût gement éclairé, peuvent se leurrr
cuit " dans la crme pasteurisée, et dire ou écrire de monumentales
Elle donnerait d'autre part, après bourdes.
un refroidissement convenable, un " Un avocat, qui signe sa lettre
beurreatrès satisfaisant qui se vend et donne nôme son adresse, écrivait
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O «*àm..En Palettes de 5c., 10c. et 15c.

0 a .

Grosses Palettes pour Peu d'Argent :0
O Cette marque domne un bon profit et plaira à chacun. 0

* Demandez à votre marchand de gros un échantillon en boite -à

00 THE EMPIRE TOBACCO COMPANY, Limited, GRANBY, P. Q. ~
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a Voyez à ce que vous ayez lamaqed

0 oe Trèfle (Club) sur Votre 0

STABAC A CHIQUER:0
On- peut toujours- s'y fier; il -est de fabrication0

etde!saveur uniforme ET vous paie un meilleur0
*profit'que les autres. tabacs à chiquer.

* En vente chez votre j. Vendu en 5ms et lOins à la lb. 0
0 fournisseur de gros. WPrix: 39c. la Mb.

The Joliette Tobacco Co.
J J LI1ETTrE, R~. Q.0
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au Matin, il y aquelques jours, pour
donner son opinion sur la question.

'' Or, celle-ci. était que, après
avoir compté aur ses doigta, il avait
constaté que la première année étant
celle de la naissance du Christ, celle
où nous sommes entrés était bien la
dix-neuf centième.*

" Nous sommes jusque-là parfai-
tement d'accord ; mais ce qui sur-
passe l'imagination, c'est ceci :

" Il en concluait qu'entrantl4ans
la dix-neuf centième année, nous en-
trions réellement dans le vingtième
siècle puisque cette année était la
dix-neuf-cent-unième !

' Après cela faut tirer l'échelle!
' En somme, hélas I dans cette

question comme dans une foule
d'autres et notamment celle qui a
passionné lepublic pendant si long-
temps, les discuteurs s'inquiètent
fort peu de la logique :et même du
simple bon sens. Ils se gardent bien
de réfléchir profondément et de
peser sans passion les arguments de
leurs adversaires.

" Les uns verront toujours blanc
parce qu'ils se sont enrôlés, sans
trop savoir pourquoi, ·sous la ban-
nière de ceux qui désirent voir
blanc; d'autres veulent voir bleu
pour les mêmes raisons. Saufs de
rares exceptions, ils n'en démor-
dront >pas ni les uns ni les autres,
quelque preuve qu'on puisse leur
fournir qn'ils se trompent.

"Il ne faut plus médire des
mules!

L'INTENDACE ANGLAISE

M.f tés officiers des armées de
terre et de mer sont, en Angleterre,

~4ei coopérateurs enragés. En temps
de paix, il n'est pas de tracasseries
qu'ils n'aient suscitées aux commer-
çants, presque partout, lors des
adjudications. L'année dernière, le
service d'intendance fut déjà criti-
qué sévèrement au moment des maz
noeuvres ; aujourd'hui, voici ce

qu'écrit un correspondant du Mon-
ing Pot: "C haque soldat, et ils
sont 1,600 à bord du transport Nubia,
se plaint aux officiers des compagnies
que son repas de 11 h. 30. composé
de bouf salé, est absolument imian-
geable- Le colonel Arthur Paget,
avec les docteurs, les quartiers-
maitres, les officiers et le capitaine
du navire ont fait une inspection et
ont pu se rendre compte que l'on ne

-servait aux-hommes-que-de-la vul-
gaire charogne, impropre pour l'ali-
mentation. Par ordre, toutes les
rations furent jetées à la - mer.
Ensuite, il était alloué 12 livres de
viande pour 16 hommes et en les
pesant on s'aperçut que les 12 livres
n'en faisaient que 6, très souvent
même on n'en trouvait que 3.
Imaginez-vous 16 hommes de fort
appétit se partageant 3 livres de
viande, y compris naturellement ces
satanés os !

Et ce ne serait pas le premier
scandale de cette campagne, au
sujet de viande avariée.

Utilisation des bois morts

La meilleure utilisation deî bois morts
et des bruyères comme engrai4 co isiste
à les faire triturer économiquement en
les étendant, par nouches mincas, sur
les chemins aux abords des bâtiments
de ferme.

Il y a là une grande circilation de
bestiaux et de voitures qui briseur tou-
tes ces matières ligneuses de manière à
les rendre plus aptes à s'imorégner des
pluies, des déjections, des liquide4 fdr-
tilisants de to-ité sorte dont la plus for e
partie serait perdue sans la présence de
matières destinées à les absorber.

Le dépôt des bois morts et bruyères se
fait àl'entrée de l'hiver. On le relève
au .printemps. soit pour le p'rber aux
champs directement, s'il est assez
broyé, assez enrichi, soit pour le niettre
dans les bergeries pour le perfectionner
p .r le piéti=eent .des tronpeaux, soit
pour le mélanger dans les tas de fumier
additionnés de matières fécales prove-
nant de latrines.
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.-STI LAWRENCE SUGAR REFINING C-1%
•••6 LiMITED *a**••

MONTREAL. +
FABRICANTS DES QUALITEB l.ES PLUS CHOISIER DE

Co mprenant, noa....

i sucr'es Raffines Jtl6fOGGf%
(Boom Yellows) +

(aiBrlht Goffe (qualit suivant +

Granulés " Extra Standard"
les Ileilleurs sur le larché.

* Les Cigares Populaires par.Excellence! *

_(mn ~ de
50% Tabar, Canadien,: [YSTGNEGIRGGTIS CuU50% Tabar El ranger.

de fabricatiap supérieure. S.ont très agréables à fumer et
se détaillent à

loc. QUE 5 Cigares.
Tous les Marchands de Tabacs, Epiciers, Marchands
Généraux tireront un très bon bénéfice de.la vente
de ces excelletnts cigares.

* J. M. Fortier, Montréal
+ le
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REVUE tOIEIIL
UT FINÂNOIÉRB

FINANCES
Moutréai. 18 janvier 1900.

Comme nous We-disons ailleurs, la.
banque Jacques Oartier dema-ide ati
Parlement* fédéral de l'autoriser à por-
ter son capital de $500.000 à $l,u00,000 et
à changer son nom ei celui de Banque
Provinciale du Canada.

Nos banques on un emploi facile de
leurs capitaux et elles pourr ilent aisé-
nment en placer davantatge-à -des taux-
rémunérateurs;-il -ne aerait-nullement
surprenant que plusieuri d'entr'elles.
demandent à la prochaine assmmblée de
leurs act onnaires le vo e d'un règle-
ment autorisant une augmeuakation du
capital social.

La Bourse a été terne pendant.toute
la semaine, ce n'est donc pas la spécu-
lation qui a fa.t appel aux fonds des
banques. Aujourtithui la te.ue de notre
wîarche aux valej;rs a été mneille ire à la
suite de nouvelles plus satisfalsantes;
du theâtre de la guerre.

00E WERCIE
La semaine sous revue a été plus

activ .e q .e la préc.édente. Lesï fêtes sont
terminées, les chemins à la campagne
sont en meill..ur état; uin froid -Plus vif
a provoqué la vente de marchandises
que la douceur de la température avait
fait délaisse

Epiceiie8, 'vins et liqueurs-Nous si-
gnalonîs quelques changements dans lei
conserves de fruità : bluets, cerises,
pèches et prunes; dians les uonserves de
poissons: homards et sardines cana-
diennies. Les hauts Prix ont f tt sirtir
-de leur réserve les dérenteuri de pom-
mes évaporées; deî offres Plus libérales
on fait f.ichir un peu l'a&rticle. ie comn-
merce de détail peut s'approvi.-ionner à
jc de moins par lb, soit dée8 à Sie.

D ýns lesï articies divers, rectifie ition
de prix pour les uftbles, Coi-ons et Sisal
et les chandelles de Stearine.*

Quelques changements de prix à si-
guier dans les apéritifs fraàçais et la
bénédictine.

Huiles, pointures, 'vernis, eie.-L'huile
ordinaire à sala dd Ait -tenue à une
avance de 5ce par gallon, soit de 70à 80c.

ýPoisoms.-Uiie ràvisimn de la listo des
Prix a été faite, les prix sont plus durs.
Nous prions nos lecteurs (le se repor-
ter à cette li-4te.

Produits chimiques et droguerie.- Le
sndda à laver est maintenant coté de 63 à
75e les 100 lbs.

Salaisons. saindoux etc,-Hausse de
5ile i-ar quart sur les lards 'canadiens et
amnéricains.&

.Les saindoux purs de vanne oanadi -ne
sont en avance de bc par seau et de le
par lb pour les canistre4. Les saindoux
ocmiosé-à avancent de 10a par s'eau et
de le par lb pour les ca istres;.

Les jambons et les lards fumés sont
sans ch ingenient.

Re vue des Marchés

- Moïréal, 18 ja-nv-ir 1900.ý

GRAINS ET FARINES

Les derniers -avis reçus par le câble
cotent commne suit les principaux mar-
chéis europée3 is:

Lonîdres. -Blé, à la côte, apheteura et
vendeurs indiff4rentî ;. mai pns de
transactions. Blé en roite p1 fu f-oils.
Bl6 ronge de 3d à 6 d plusÏbas; maïs
ferme mais pas actif: chargements blé
No 1 St indarcl Califor iE) sur na.vires en
fr- arrivé 303 .3d ; cbarzements blé
Walla Walla navires en fer arçivé 2às.
LiDts de blé No 1 Manitoba dur par va-
peurs, février 28s 3.1 ; Maïs du Danube
disponible ex-navire 18î. Maïs améri-
cain mélangé ex-navire 17s 6d.

Liver pool-18 janvier. Blé disponible
ternîe; Maïs soutenu. Bié du printemps
Nu 2 bi 10id ; blés f ,turs soutenus. Blé
de mars et mai bi 7îd ; mais ferme,
lanvimr 39 Id. Février et mars "3s od;
mai 315 5. -Maïs américain mâlan 46
disponible nouveau 3s 5ýd; maïs vieux,
31 àïd.

Anavers - Blé disponible, tranquille.
Blé roux No 2 151. ý

Pa ris-Blé fort, janvier 189 frs; juin
19.05 fra; farine forte, janvie r 24.10 fes;
juin 125 fri.
«Tes marchés américains ont avancé

hier sur de meilleurs câbles. A l'av4nce,
à Oiticago,. de fartes venîtes ont eu* lieu
et ont causé une réaction, le marché
fermant néanmoins à une hauïse da 1 à
# sur les cours de la veille. Oa cotait
en clôture le blé au comptant de 62J à
621 ; celui de miai Oàî et celui de
juillet 66J.

MARCIIES CANADIENS
Nous lisons dans le Commercial de

Winnlpeir èn date du 13 octobre.
_Le marché local de la semaine écoulée

a été le plus tranquille qu'on ait ou a
constater depuis lonigùemps. L n'y a
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He H IEURT RL6FRED JERMMOTTE

Les Sirops "True Fruit"7 %1ý
A de SM ITH, pôur fontaine, et ses

- fruits écrasés n'ont 'as de rivaux M
En'vente chez presque tous
les meilleurs Jobbers des
Etats Unis et du Canada.*

...?-J. UNIERFORD SMITH CO6.
L.I m tedc

S TELEPHONE
23»9. MANUFACTURIERS CHIMISTES,

g~~anfature 1,21, 23 rue Alice, Too tO t
.................. t.
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pres que pas eu d'tacheteurs par 1suite de
la tension du marché financier. La
tenue "du No 1 dur a été remarquable
malgré ces circonstanîces adverses ;
quoique les acheteurs, fassent peu nom-
breux les vendeurs ne l'étaient pas
moins les teneurs,étaient très fermes
attendant le retour de prix meilleurs.
A la fia de la ètemaine ou cotait le No 1
dur disponible en entrepôt Fort William
à 63J cents tandis' que la semaine der-
nière le prix était de 64 centse. Relative-
ment aux cours des Blés du Manitoba à
Fort William, on peut ajouter que bien
que le -No 1 Manitoba dur et le No 1

-DU1t=hdUra sen cotea-au mtume pri£--
à bordi à New.York le prix au comptatnt
du* No 1 Duluth dur eset de 3 cents plus
élevé par minet à Duluth que le prix au
comptant payé pour le No,1 Manitoba
dur à *ort William.

Ceci résulte probablement de la ten-
sion du marché monétaire dans le Ca-
na-la. No 2 dur et No 1 Nord sont cotés
2J cents par minet en dessous du prix
du No 1 dur et No 3 dur 6 cents de
moins que le No 1 dutr. No 1 fro8ted es t
coté à 53 cents et No 2 ftosied 48 cents,
tous deux eu entrepôt à Fort William.
RoJebés 1-1 dur 60 cents: rejetés 2-1 dur

.58 cents: rejetés 142 dur .57 ets; rejetés
2-2 dur &5çts en entrepôt à Port Arthur.

Le marché de Montréal est peu actif,
les prix sont un peu au-dessus de ce
que veulent pay *r les exportateurs,
sauf pour le blé dejflde, de sorte que le
volume des affaires est mince.

Quant aux prix pour le Pommerce
localI ils restent sur les mêmes bases
que précédemment.

En farin.s de blé, la demande est
meilleure depuis que la campagne a deé
moinî mauvais chemins. Les farines
d'Onîtario onit fléchi après les prix plus
bas que nous avons signalés dernière-
ment pour celles du Manit .ba ; ces der-
nières restent aux cotes de--noire revue
de la semaine écoulée.

Les fi.rlnes d'aivoi.ie donnent lieu à un
mouve ment d'affaires restreintes avec
ventes de détail.

'Les Issues de blé sont fermes, parti-
culièrement le son p etir lequel la de-
mande s'est sensiblement améliorée.

Blé roux d'hiver, ou. No 2.40 00 à O 00.
Blé blanç d'hiver Il No 2. 0 0J à 0 00.
Bée du Manitoba No 1 dur... 0 79 à 0O 80

-9. No2dur... 0 00 à0 00
Blé du Nord No 1i..........O0 77 à 0 79
Avoine blanche NI 2 .O.. 30 à 0 30J
Blé d'linde Américain..... 041 à 0 43
Org% 48 lb ................. 0 43 à 0 52
Pois, No 2par 60 Ibo.... .. 0 00 à 0.65

Sarrasin, par 48 Ibos........O 0O0 à 0 50
Seigle, par 56 lbs...........O 58 à 0 60

FARLINES
Patente d'hiver ............ $13 60 à 3 757
Parente du printemps ... 3 85 à 3 95
Straik-ht rollers ............ 3 25 à 3 40
Forte de boulanger (cité) ... 3 60 à 3 65
Forte du Manioba. seconde 3 10 à 3 15

MM. Ho dgson Brothers nous écrivent
-de Liverpool-le-6janvièr 190a:

"Il y a ou une demande activa toute
la semaine et la tendance eît encore à
la hausse.

"Nous cotons aujourd'hui:
s d a d

Fromage Canadien coloré.
_* zSepr. ct.) choix 00 O à 60 0

do do blanc, do 57 6 à58 0
do Etats-Unis; coloré 59 0 à 60 0
do do blanc 57 6 à58 0

Skims "let 1lalf meats"elde... 44 0 à 54 0

ManCHE* DE.MONTREIAL
Le fromaige de fabrication de novemn-

bre ch tnge de main d-4 li4e à 11J et chose
curieuse à noter le fromage de septem-
bre qui, au point de vue de la qualité,
vaut le de plus sans co-itreclit, i'obiie it
pas le prix de 12e qu'exigent les déten-
teurs pour seo séparer.

.Maie les i'rom-igeci de qualité secon-
daire touch-nt à leur fin et Il faudra
pourtant bien payer le prix-pour celui
de sep tembre.

B3EURRE
MARCH" ANGLAIS

MM. Hodgson Brothers noue écrivent
de Liverpool la 6 janvier 1900: .

61La demande pour les meilleures q ua-
lités a été moins active, mals il se fà 'it
plus de transactions sur les qualités se-
condes et moyennes.

Nous cotons aujourd'hui:
Crémeries Canadiens, choix

en bottes, frais............. 104s à 108a
Second 'choix.................. 90a à 100s
Etats-Unis, tinettes, choix..... .92e à 98&
Ladies et imitation Crô.ne-

ries et beurres de fermes
canadiennes. - lentR ....... 749 à 84@

A.utralien et Noivelle.Zé-
lande ......................... O.. 0. à lhQ.

Danois-ý........................ 114-j à 125s
Cork, Premiers i-îar (009 à 000s

-Seconds quin- 008 à 934
Troisièmes J tai I.003 à, 78 o
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Téléphone Bell MaI 246%. .... Boite P
Teléphone des Marchands 38.

SN-o. F. BEIDARD
SBEURRE, FROMAGE, RUFS,.

--E T NLGaOCIANT- DE--

6 Fournitures et Matériaux pour les Fromtageries et Beurrei

ROIS DE 81ITE A FROUAUR, PROV$ll]T DES NEILLEUIS 1OL1108 D-1
Cotations spéciales pour quantités d'un char ou
plus livrée~s -dans toutes lespartles de la province.

O <2ktPPFUPIF CT~TF SANS RIVALE
* VUIhUU LVIII SI OIIIU AU CAl

PRIX MODIRI ECT CONDITIONS PACILES.

O N. F. BEDARD, 32-34 rue Foundling, Monti

oste 62.

Etc@

'dADA

'eal

:UN EPICIER
:NE SAIT JAMAIS

* exactement ce qu'il reçoit lorsqu'il achète
* des raisins épépinée (seeded) à moine qu'il n'ouvre les botes. - e

0 ~ Il peut recevoir des vieux raisins qui sont sucrés.ou vereux et alors
tous ses clients se plaindront. Ce n'est'pas sa faute, mais il faudra

* qu'il endure tout le blame de ses clients. - B

Tous les raisins épépinés mis sur le marché par The Griflân & *
Skelly Co. sont empaquetés suivant la méthode Forer,'th et cha-
que boîte porte l'étampe de la license, ce qui est une grantie de

ela quaJte des fruits et"de leur provenance de~ nuvelle e
saison. Il vaut beaucoup mieux recevoir des complimcnts que des

- reproches de ses clientis.

LE UPADRMATIDE Clhl est toujoups de quaité uniforme,
LE BI&BNT D SO DE a toujouz's donné toute sati faction, S

D 'LA UNITED ALCALI CO. est>t1jurw commanldépar les épi-
Commande" ces marques à votre fournisseur de gros. 0

A.P. TrIWWPET & Cie, Aàorto'Gbénérmax, - MAortrqal.
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.lEmo Dm INOKTAB

Les beurres s'obtiennent diffiollemens
leIs priz saoût très termes et un s'atten,
lune hausse prochaine, vu la rareté d
la snarch ridlse. On cote les crèmerit,
de 21J à 22o suivant qualité ; les beurre
de laiterie et-les beurres en rouleaux s
détaillent de 19 à 20o aux épiciers.

ReUFS
On nous écrit de. Liverpool le

janvier 1900 :
IlLes oeufs gont en bonne demande

prix pius faciles, excepté pour les ou
de conserve canadiens qui sont rares.

ýNous cotons:
s. da

oEufs frais du Canada .... 8 3 à -9
& dIrlande. 10 .6 à il

" du- Continnt** 8 8 à 8
ebcaulés du Canada 7Z 4 à 7

" glycérinés ............ 7 '9 à 8
Le marché de Montréal .ët sans chai

gement appr(ciable ; demande -mod
rément active et prix stationnaires.

Les oeSufs frais itondus valent de 24
25c, les oeufs mirés et les oeuf-i chaul
restent ,dans les limites de 15 à 17c.

POMMES.
Dans'leur circulaire hebdomadair

M-N. J. C. RouLphtun. de Liverpo >1. et
tent comme suit le mrch3 aux pon
mes. à la date du 4janvier 1900 :

-&Les pommes sont momentnnéme
en faible approvisionnement et les qu4
qnes lots de pommes canadiennes ati
ponibles ne sont pas d'une qualité biý
attrayante. -Les Newtons de (Jaliforti
-qui sont arrivées récemm6nt en abo
dance se -vendent lentement à.ues pr
plus faciles.

POMMES AU 1BARIL-PRIX À L'E11NO&N
Vendredi, lunuli, Merer

29 Déc. ler Janv. S Jam
4m8 d a ei. 9 dil a i.a d à

Albeinarle Vew. Pas d'encean
town Pippins..

King ........
-Baldwin .......

Winesap.
snow........
York lmperial...
Smith 01<1er..
Ben Davis ... 140O
N. Spy ....
ljanadimes. .,
King. ***.....0
Baldwn....2 - O
Qreening...100 180
N.S.py ........ 90186.
G. Russett ... 12 6 19 6'
Ben, Davis...260O

140 O

89 1

Seek........... ... 183 210
Failwater..............17eê 99

el King........
8 Californie.
I'~ Newtown Pippin 70 90 76 90

eArrivageî ponr la semaine ne
terminant le2 Janv. 1900..4997 barils

Arrivages précédents depuis
5 le1er juillet 1899..........4A31307
Tot al des arrivages au 2 janv.

1900.......................... 4363%4
àDit 1er juillet 1899 au2 ja Iv.

fa 1900.......................... 495306

Il. -Les pommes de terre se vendent pIÙe
0 cher valent au char 45e et au détail de 80
6 à 55olegac de90 ibs.
4 Les prix des haricots triés à la main
9 restent élevés de $1.55 à 11.60 par inot
2 én lot de char complet.

a- On cote: Salade, 40o la doz.; salade
.. de Bost-on, $1.25 la douzaine dle paquets;

choux,25c la doz ; oarottes,11.50 le quart;
* navets,.de 40o le sac, céleri, de 25 à 60o

és la doz; oignons d'Esipagne, de 65 à 70a la
botte ; oignons rougei et jaunes de $1.50
à 81.75 le auart ; patates sucrées, 83.00
le quart - fèves vertes et Jaunes amnéri-

ley caines, àâe 14.M0 à 8.5.00 le ipanier; to-
>.mates, 25o li livre; concombres, $2.50
~.la dqs;- cresson, file la doz. de paquets;

radis , 6oQ la d,ýz. de paquets; cii. épi-
nt nards, 85.00 le quart.

31- FRUITS VERTS

en Nous* cotons cette semaine:
1 ul Bananies de $2 25 à 82.50 le régime, sui-
le vant chlix ; orangei de Jam .1que, de

It84.0 à 85.00 le qrt; oranges de Vaience.:,x boites de 420, 84.50 et bottes de 714,85 50;
citrons de MIessine, de 82 25 à 82.75 la
caisse ; raisini de Mtlàga en barils de

edi' $5.00 à $6.50. Nous avons mallîtenant,
N. -des cran,-,es de CJalifornie à $2.50 la-botte.
I c En frlâits canadiens. leq prix. sont:

pont ies de 81.50 à 83.50 le quart suivant
*e,4pèce et qualité ; ýatoôas, de 85.50 à

87.50 le qrt.
PORCS ABATTU4

Les gros pores sont peu recherehés de
5 à Sic la lb, tandis que les petits tnores,
ont une bonne demande en lot de détail
de 51 à 5ke la lb.
FOIN PRESSE ET FURRAGES,

80 o MM. Hosmer, Robinson &Otô., ùous
écrivent de Bo4ton le il janv. 1900:

56 166 Les arrivages pour la semaine écou-
lés son. de 5jS chars de foin et 34 chars
de paille ez. 104 chars de ce foin pour
t7exportation. La csemaine correspon-
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-nu
Nos- Harnais....

Pour Voitures de Promenade pendant cette période de fêtes,
où l'on voyage beaucoup, sont de nature à intéresser le
commerce. Nous en avons pour tous les goûts, à des prix

varNo s suivant choix et qualités. Nous en disons autant de

Qeu ont rapidement conquis la faveur du public-voyageur.
Notre assortiment est si considérable qu'il nous est imposm:
sible d'en faire même une énumération.

VOTRE VISITE NOUS FERA PLAISIR.IHECTOR LAMONTAGNE, &-CIE,
.304 et 306, rue St.Paul, Montréal.

S Abrm. Modgmon Sorts, New York. Maison fond4. en 1886.
Représentants de H$q geon B3ros., Montr6a.

HIODGSON BROTIEIPS
MAROI4ANDS à COMMISSION DEt

Provisions Amnéricaines et> Cana diennes.t

Toutes les marchandises consignées à nos soins
reçoivent notre attention personnelle.

A correspondances sollicitées. Adresse Télégraphique: 0 Hodgson, Liverpool.

OPE 0 LIVERPOOL Ltd..Liverpool.- BN OF XONTEA1 Montreal,

~27 et 29 STANLEY STREET, - LIVERPOOL@
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dan4e, lVan dernier, 278 chars de fAn et
15 chars de paille et 52 chars de ce foin
pour l'exportation.

" Le foin continue à arriver en bonnes
qualités avec une bonne et substantielle
demande. Les conditions du. marché
sont à nen pris celles d'il y a une hui-
taine. Les prix sont sans changement..

La paille de, seigle a une demande
tranquille avec prix faciles.

Greus. balles. Petites balles.
Foin, choix $16.00à S17.00 $16.00 à$16.50

No 1.. 15.00à 16.00 15.006 16.00
-, No 2.. 14.00à 14.50 14.00à 14.50
- No 3.. 18.00à 14.00 13.00à 14..00

-mél.de
-trfle. 18.00à-14.00 18.00à 14.00

- trèfle. 13.00à 14.00
Paille de
seigle long. 13.50à 14.00

seigle, mêlée 9.00à 10.00 9.001 10.00
- d'avoine 7.00à 8.00 7.001 8.00
Le marché de Montréal aavancé ; la

demande est bonne. Les cultivateurs
depuis qu'une forte demande s'est faite
pour l'exportation provoquée par la
guerre sud-africaine, obtiennent de
meilleurs prix.

Nous cotons au char à Montréal:
Foin pressé, No 1 à choix.$10 00 A$10 50

do do No 2.............. 9 00 à 9 50
do mél. de trèfle.... ....... 7 50 à 8 00

Paille d'avoine.... ....... 0 00 à 4 00

~ Pour nettoyer les bouteilles
Introduire dans la carafe on la bou.

teille que l'on veut laver quelques mor-
ceaux de papier coupés en menus mor-
ceaux; remplir la bouteille d'un quart
d'eau, puis l'agiter en tous sens. La
saleté ne résiste pas à ce simple lavage,
la bouteille est -bientôt d'une propreté
parfaite.

A la campagne, on peut aussi laver
ou rincer les bouteilles avec de la parlé-
taire ; cette herbe a la propriété de
nettoyer à fond tous les objets en verre,
fer-blanc, etc.

Sirop simple ou sirop de sucre
Pour préparer le sirop de sucre, qui

est la base de tous les sirops composés,
on prend:

Sucre blanc.......... 20 livres.
Eau........ ........... 1 gallon.
Blanc de 4 oeufs.

On bat le blanc coufé dans l'eau et*on
réserve une pinte de cette eau albumi-
neuse. On met le sucre avec le reste de
l'eau dans un vase en cuivreon chauffe
en agitant avec une spatule -de bols.
Quand le liquide entre en ébnlition, on

ralentit le feu et on ajoute l'qau res-
tante par petites quantités en ayant soin
d'enlever l'écume qui se forme. Au
bout de quelque temus on vérifle la con-
sistance du sirop au moyen du pèse-
sirop de Baumé: cet instrument doit
marquer 30 degrés : s'il indique plus de
400 on ajoute de l'eau; s'il marque
moins, on continue l'opération. On
passe enfin le sirop par une étoffe de
coton peu serrée.

Sirop de capillaire
Feuilles de capillaire du Ca-

nada....................... 2*oz.
Sucre-..-. . ......-. 4 livres.
Eau.. ........... ....... 2 pites.

Faites Infuser le capillaire pendant
six heures dans l'eau qu'on a primiti-
vement rendue bouillante; passez avec
expression et ajoutez le sucre que vous
dissoudrez sur un feu mi-modéré.

Poules ou vaches 1
Chacun se rappplie le rêve de Per-

rette : les ouf., les poules, le mouton,
le porc, et enfin la vache... Mais ce n'é.
tait qu'un rêve. Et peut-être vaut-il
mieux qu'il ne se soit pas réalisé. La
question a été récemment di cutée, en
effet, dans les journaux agricoles des
Etats-Unis, et on s'est demandé ce qui
est le plus lucratif ; d'élever cinquante
poules on délever une vache.

La " Dispatch " de Piti sburg a relaté
le cas d'un fermier qui a obtenu les ré-
sultats suivants: Une vache lui a rap-
porté en lait $144; 50 poules ont fourni
en oufs $150. La nourriture de la vache
est revenue à ;52, celle des poules à $20.

La valeur du fumier était égale dans
les deux cas, mais les frais de soins, per-
sonnel, etc ont été plus considérables
pour la vache que pour les poules, en
sort e que le produit net de ces dernières
a été plus élevé. Conclusion: Perrette
eût mieux fait de s'en tenir à son rêve
de basse-cour. Nos lecteurs agiront
sagement en faisant de même,

la publicité par accès vaut mieux
que pas de publicité dutout;mals
les meilleurs résultats, à quelque
point de vue qu'on se place, pro-
viennent du fait de mettre conti-
nuellement sous les yeux des
clients en perspective; linforma-
tion qui est de nature à les inté-
resser.

1 1
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Le CHOCOLAT de. M
et le CACAO

ONT PAIT LEUR MARQUE

tDANS LE MIONDE ENTIER
275 MEDAILLESý D'OR ET DIPLOMES

ID. NIASSO N & CIE W, Seuljs Agientis pour la Province de Quebec
et Agents Conjoints pour les Provinces de l'Ouest

- ý

Hepýrnie*

4Près la Gare du Graad

iCORRESPONDANCE SOLLICITL'E.

L ~

Tien

r& Cie
Marchands de
Farines. ,U,,

Graines .4

de Semences,
Graines
Fourragères,
Etc.

Px'lx Spéciaux pst' quantité
de caat ou poux' ohax' assopti. 4

SUREA ET ENTREPOT:

.St- Il yac.inthe'

puguE~s-plit" delog

La Poulie Wood Split Standapd
-rieconnue dans le monde entiex'.

QUEBEC SHIERBRtOOKE MONTREAL
"WF. H Audrewii & Sons. Jenckes hechine Ce. Lente Engine 4.,

gL ~ ~ ~ ~ 31 .*MNVCUIR T-JAGQUES.

DOIJORlp ce'FG J. 0F DOIT#, Liae tel TÔRONTO, On.
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« NOTES SPECIAL1!S

Prunes de Bosnie.-La demande pour
les ;runes de Bosnie est excellente.

La maison L, Cha .ut, Fils & Cie vient
d'en recevoir un char de 50 caisses. Ce
sont dé bien beaux fruits.

M. W. Tellier, Rothwell & Cie, impor-
tateurs nous envoient leur calendrier,
où nous retrouvons les vigne.tes du
"Bleu Carré Parisien" dt de la mine
pour poëlee " Royal " manufacturés par
cette firme. Nos remerciements.

' Quelques offres avantageuses dans les
thés, raisins et noix, faites, cette semai-
ne, par la maison A. Robitaille & Cie,
dans son annonce, à laquelle nous réfé-
rons pos lec-eurs, appellent l'attention
immédiate du commerce de détail.

MM. B. Houde et Cie ntous envoient un
joli calendrier en aluminium pour nous
rappeler. leur excellent tab tc Caporal
et le Morning Det bien cennus de tous
les amateura de bons tabacs. Nous en
avons, du reste, le meilleur souvenir
et adressons nos remerciements à ces
grands manufact.uriers de Québec pour
leur gracieux souvenir.

OAFà DE CEYLAN.-A côté de cortaines
ligi e. de thé qui provoquent beaucoup
d'intérêt d na le commerce dedérail,
qualités et prix ble i considérés, M. E. D•
Marceau offre cette se tnsaine un café de
0Cylan pur, grain entier ou moula, à
15.. qni ne manquera pas, bien certai-
nement, d'attirer l'attention. Les an-.
nonces hebdomadaires de M. E. D. Mar-
cean constituent ponr le commerce de.
détail une lecture toujours profitable..

THts "HIBoU" DE CEYLAN -La maison
L. Chaput, fil- & Cie vient de ree-voir
une consignation de 200 caisses de 60 l-
vres de Thé " Hibou " de Ceylan en pa-
quets de 1 lb et J lb. Ce thé est superbe,
empaqueté sur les lieux de production,
dans des envploppes d'ét An parfaite.
ment scellées. Inutile d'ajou er que
les paquets sont de 1 et J lb de thé res-
pectivement, et que le poids de l'em-
ballage n'est pas compris.

Très pratique, le calendrier que nous
env'ie- un des bots amis du PniX CoU-
RANT, . M. •S. J. Major, marchand en
gros d'étie-ries, vins, liqueurs et pa-
peterie, 18, 20 et 22 rue York à Ottaw a.
IL contient une mappemonde oig plu-

1osS coulers _qui permet- au lecteur

des journaux quotidiens de suivre,
d'une m inière iutelligeate, les évéie-
mente qui se déroule.ab dans le monde
entier.

Un sommaire fournit, sur la superfi-
Cie et la population des différents pays
du monde, des renseignement très utiles
à connalre à l'occaion. C'est assuré-
ment une excellente réclama pour l'é a-
biissement de M. Mij ir. Nous offrons
à M. Major tous noi remerciements
pour l'active provaga de qu'il ne
cesse de:f tire au PRIX CoURANT.et d ,nt
nous lui conserver ns to jours le sou-
venir reconnaissant. -

La Compagnie de Thé Stlada qui a
révolutionné le commerce de thé noir
dans notre pays par la mise sur le mar-
ché des thés noirs de Ceylan, viea d'en-
treprendre de placer devant le public
canadien les thés verts de Ceylan qui,
elle en a la cerbitude, -remplaceront
complètement d'ici à quelques années,'
les thé.s du Japon, de me ne qne lesthés
noirs dt% O-ylan ont, remplacé tous les
autres thés noirs.

Il est un fait biea connu dans le com-
merce du thi, c'est qu'il ne vient pas
une seule livre de thé du Japoni dans ce
p ys qui ne soit oas coloré -rtificielle-
ment dans une certaine mesure. Il est
vrai que toutes les caisses de thé du
Japon portent toujours à l'extérieur la
mention: strictement exempt da cou.

.leur, mais le fait n'en existe pas moins
que l'on evaploie toujours une matière
colorante dan' leur préparation pour
åttirer 'oeil de l'acheteur.

Les thés verts de Oeylan que la Sala-
da Tea Campany offre actuellemen. à
la consommation ressembli bsaucoup
aux thés Japon sous le rapport de l'a-
rome, seulement ils ont deux fois p us
de corus et de force que n'en o ai ceux
du Japon, et à en juger d'après la fa-
veur avec laquelle les thés noirs de
Ceylan ont été accueillis lu Canida,
elle ose prédire que les thés verts de
Ceylan remplaceront complète ient les
thés du Japon dans nos campagnes da.
rant les années rach tines.

Nous consei Ions farterment à ceux de
nos lecteurs qui boivent d a thés du
Ja pon de demander à leurs fournisse irs
un paquet de thé vert de Ceyla n"Salada"
enveloppé dans une feuille d'étai t. Ils

. obtienqront, ainsi un thé qui sera entiè-
rement exempt de coloratiou et- de fal-
sific.tion.et bien qu'ut. peu plus chers
par livre, cependant, une livre de thé
vert de O..ylan donnera plus qu'une
livre de thé Japon, de sorte qu'il est, à
l'emploi, tout aussi. bon marché que
l'autre.
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.ST-AINAUD &CLEMENTI, ZONTREAL
Achètent ferme ou reçoivent eën consignation tous les produits de 'la ferme:

Beurre de Grêmeries ou de. Forme, Volailles, Porcs, oeufs, Etc.
AUJ PLUS H3AUT PRIX DU UARCEt.

PAS DE sT .OCK COMPIT SANS'
La melleure à acheter.____________Lami, mureà &y»ndre.-

meIniuEure à-empoyer.- --
Les ingrédients sont tous absolument purs.

La véritable poudre à pâte" *Ceok$s Friond," avec la
*marque sur chaque paquet, est en vente dans le gros.

14 I jD .
U -W P-w-%U

31ETRPT AILIFOE
s -- o 0 ç.PO

Boeuft, mouton, ' mtoedaPrès lesscéthtifiques les plu
rorG, ftlures, fati etméaueap r-

Volailes, Giier, %eà la nature.des produits à
Vleilles, Filris conserver.

COIN DES RUES

Troi. Bel' main 3146

GLOBE
SPICEMILLS CO.
ECPICES au tous gienres.
CAVES verte, grilés et moulus,

de t lb, à lb, 1 lb. 4- doz. à la caisse
MOUTARÙDM Française, Diaphane, à

l.é ravigote, au gallon, en verres de
formea. variéea.très recherches par les
consommateurs

CONFITURESM en seaux, en cânlstres et
en verres de fantaisie.

No 956, rue Saint.-Denis,

MONTRBÂL

des SSurs Grses
et William ,

TEL. XKAIM lfll

Modes d'I-Iver
_ es deulires meations de la zik

pour Hommes'.
*rmetd Choix d'Etolfes Nouvelles.

Pas de vieux Stock. Prix Raisoables..
Coupe Oeaantie. -

NO 53, rue Bleury, ]ffutrêSaL
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Igdwaideburg Btaroh Compmny BANQUET- ÂMNUEL

A Paembé générale annuelle deLa L'solto des commis-voyageurs
Edwardsbnrc Starêh Co., Illiection des enéiredeKodeM téaadnéofficiers a donné le résultat suivant. - on épciuèe banos eMtr anul donn-Président, George F. Benson; vir so cr inquaime ba qtôe neloui annuel me-présidenît, William Strachan; secré. curei oi;l'htl eoqi a autaire, John D.- Reid. Bureau des direa. Deux --ent cinquante co nvives y assis.teidres-Robert McKay, Ciharles R. Ho.,- taie..t.: c'est dire que ces agapes an-mer. Rob -rt Cunningham, Angus W. nuelles sont très recherchées.
Hooper, Wm. St.racbau, John D. Reid, Les convives ont fait honneur auet.Geqrge F. Benson. menu suivant.:

DIRECTEURS HO0NORAIRES MENU
-Hors -d'oeuvres. -Olives d'Espagne,-Les messieurs dont les noms suivent. Oél.-ri, Saucisson Italien.

ont été, nommés directeurs hon-iralres Boupe.-Onnsommé Royal.
de l'AssoIation des Voyageurs de Oom- Blet,é8.-Dinde désossée, Galantine de
merce du Dominion: MUM. J. 0. Gai- Poulet, Langue de Boeuf. Jambon à la
braith Toronto; L. Gon Ireauit., Q lé- Aeêie, Mayonnaise de Poulet, Salade der
bec J. A. Tranquille Qubfo J. B. Romard.
Bizzey. Hamiltoti ; J. ki ttinson, Lon- Entremet.-Charlotte Russe, Gelée au
don ; John 'A. MacdonRld,, Halifkix ; J. Chimnpagitu, Water Ice aux amandes,
S. Hardnir, St-Jean, N.B., Wm Poreival, Tartines aux fruits.
Ottawa ; D. Derby-4hl re, Brockvl'1le ; D. Desiiert.-Bo'- bons «4Kihndyke de L.*MoLean, Bellf-ville ; Geo.- Sinith, Kings- MarLineau & Cie, Pommes, Oranges,
ton; J. R 'Wynne. Winnipeý; W. R. Noix, Raitii , Bisc its assortis. Pro mage,
Webs~ter,* Sherbrooke; J. A. Robirt'.on, Thé, Café, Bière, Vin, Olaret, Champagne
Moncton, N.B.; A. E. McNanghton, Vaun- Royal D.ry & Duc of Pieriand.
couver. Au. ceiaert, monsieur le président*

______________________________ M B. Masslcotte, à l'instani!e pres-
sasnte des t-on-iives, a pris la parole et a

Mgme J. O. Labrecque remercié ses hôtes -le leur empresiement
à assister à cette fête .-nnuelle. M. J. P.

Nou avns e rgrt dannnce à os Dîxon a lu une lettre dexcs de la partlecturs aort. e re danner . os de M. H. L àporte, de la maison La porte,becqepaurém or entdenve 0.'a.- Martin & Oie, président honoraire defecu prmauémn delvé so m'f iAs-tociation.
macli de so ari, après une c 'urte Après le banquet, la danse: pas n'estmadaie Larcu-ti em b -soin de le dire que l'on s'en est donné

Maharm ne, arq ait u ncatfemm à coeur-joie -jusquyau lever de l'aurore.tir srile e è d év'uéeit omaux aive Nous devons des remerciements topé-treuès evetrs phianhriues au ou- ciaux aux membres du comité pour leurbross e Sues pxqulethre ique ~p out aimable réception.
mon coano xurs eles4é ele4pr : oc lit composition des différents.Bun c fonus empore amié. Larou omitdu Baqe-r-idn..Ms
dns le deil càirue qi i'affe l'e Cicté J. N.BranuP W.dntE Muc ast.

pression.de nos sincères c') ioléant-es. J. 0. LeequW. Lecec B.A
Cardinal, J. E hi-r, J. B . Peloqui,i.

iaLAPRAIRIE BRICK CO. Damae et Mua.ique.- R À. Cardinal,
préidnt WDucitworLh. J. A. Dionne,

* hi Deepeitigy, A. L i iel, J. B. Vanier,
Les 011liers et directeurî de la La- . Masu' J.O.fézel, J. O. Levesque,

prairie Brick Co., pour l'an ée eon- W. E sullivan. ý.
rant., sont ie,4 suivaistta: pré Mdent, A. Réception. -W. F. Leclerc, président,
A. Âyer; vice-président. J. W. R. Bru. A. T. kHodbie. P. Daoust, G. Jubimîville,
net ; dlr-cteur-gérant, J. W. Tester; s. E. Massic..tte, E. Bouthillier, F. bienécai,
crétaire-tr,'sorier, Fri.d.W. Wesîbro k: P.- Désormiers, Clément Robiliard, J. N.
Bureau de a dir cieurs, Pe.êr Lvail, John Cré -eau.
'M"Kergor Th- A. Trenhoime, Paul Comité des rafra<ehisaemen.-J. Lan-
G lîbertJ W Tester, J. .W. B..Brupet, dry, presidetat, fienri. Boisgme.u,. Henri
et A. A. Ayer Dubole, J. B. Bruno, L. N. Dagenals,



LEDUC & DAQU ST l HLISede puDUTS
IpédaIIt4:wc leurreR Fromage 1uT. ctPtae.o0NsINATIONL

fa? r ai, ur eT.i'A. g NONTEZAL.A

à CHETl LE 1SUV11, LE' faidsXA, Lis sors ET LES P11113 VISINS LS. 1Ld~~1E1TREPUT VEiGOEiWiIaux BUEIuREN r INràTALL*. a

IIK-E 0F [--H E Wt)4DSMf I Lt!NG CO, LtdtI ULs mnoulina à farines les plus parfaits en Canada. -Caci:2,0balspiJor

Mgoulins à KEEWATIN et POTAGE IA PRAIRI, MiMitoba.
Des élévateurs à cultes les localités importantes à blé dans le Nord-Ouest Toutes sortes de farines

de blé dur, en barils et on sacs. Les prix et les autres Informations sont fournis sur demande.

%2.Bureau: EPdifico du Board, o.f Trade, MONTREAý,j

COULEUR,
Qualité Uniforme.

Adressez:

LEITCH BROS., MEUNIERS
* :l---,l* ~OAK LtKE, MAN'ITOBA

111M APLE LEAF DE TMOMSON"y
La vente des avoines roulées"' Maple Leaf " de Themson dépasse
la vente combinée de toutes les autres marques. -Tous les épiciers
-de gros les vendent aux prix du marché.

LA FARINE~~UT
A obt enU une KENT~ MII [S

MEALED'OR.I K A4.~

A Chicago en 1893. En Barils et en Sacs de 98 lbs, 49 lbs dt 24J lbs.
* Trois, autres rdeq " STANDARD " de farines pouvent être expédiées avec la "KI1NT"

ainsi que de lafarinc de blé d'inde, des avoines roulees, des fète@, ete.

rMES PRIX VOUS INTÉRqESSEIRONT..

John W IisAgent, 281 .f-e dèsComsars ntêI
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Jos. Larivière, J. B. Peloquin, Aif. comme directeur au conseil dPadminis-
Leblanc, il. L. Mallette, H. Poirier. tration.

M. George Pîneauit, imprimeur de la En 1961, époque à laquelle M. Cox
rue Ste-Catherîne, avait pré arà pour enra au servioe de la compa.rnle, le
la circonatanre un joli programme sur chiffre d 'ifaires dtt la ."1Canada Life"I
le cou~vert duquel fizure le portrait du ne déna ssait pas $3,500,000. Aujourd'hui.
Président M. E. Massicotte. à la fin de l'exercice 1899, le plus pros-

père dans les annales de la Compagnie,
le- affaires dle la"i Canada Lite"., ont at-

MONTREALVIRUIT AUCTION Co teint le chiffre de $76,000,000. Les eff'orts
de M. Coi n'ont, pas peu contribué à-

L'asemlée. anuel ildo a Mntralcet accroissement prodigieux.
L~ase~le anull d laMotral M. Coi est .une des perponnalité-1 les

Fruit Auction Co. a en lieu lundi après. plus en vue du mon~de financier de To.
midi, à l'angle des rues Mu -ray et Wel. ronto : indépendemment des hautesllngton, dans unlcl-patnn -l ~cin uqelsil -vient- _d'tre

-compagie-Le---apo)ort-prés§enté--fut nemmné, il était déjà pédntde la
trouvé très satisfaistnt et un ilividende siCanadiau Bank of Commei'ce"e et de
de 10 p. c. fut déclaré. Les fonds de la la" Cientral Loan & Snvings Co." No.
comnpagie sont en outre augmentés, tons eaî passant quel contrairement
d'une forte somme. .ses prédécesseursi dont l'un M. Baker

L'élection des officiers a donné le ré- était Anglais et l'autre Ml. Rainsay
sultat suivant csalM oetOndi.Préozident, G. Vipond; vic'e-:prétil 4el t., EoslM o s aain
I. F. MeLean - secrétaire, J. T. McB ride;
trésorier, C. 1iL Hart; directeurt4, J. M.
Oallaham, P. C. Barry et Joseph Brown. DINER
Gérant, J. MeNaliy.

Le Nouveau President de la "lCa.
na"a Life Assurance Co."

Le 31décembre 1899, ainsi que la nou-
velle se faisait dr-jà s'ressentir,'M. A. G.
Ramsay démissionna de ses fonctions
de président et d'a'iministrateur géné-
ral de la ilCanada Life Assurance Co."P
A la première réunion du conseiý d'ad-
Initi9tral ion, du la Compagnie, tenue le
1er janvier 1900, le vice-président M F.
W. Gates a été nommé président. En
raison de son &ge avancé, et à dause de
sa santé chancelante, M. Gates ses cru
obligé de décliner cet hunneur.

Dans une nouvelle élection, et p-ar
un vote unanime, le choix se por a sur
l'hon. George 4. Coi, qui fut nommé
présîcueit; ('e choix d'ailleurs semblait
être tou& indiqué: car, depuis pré. de
quarante ans, M. Cox, de concert avec
M. Ramsay, a travaillé d'une façon in-
cessante et a réussi à faire de la Il Ca-
nada Lifle Assura ce Co."e ce qu'elle est
aujourd'hui: uine institution pulisante
et nationale. Débutant à l?àge de 21 ans
comme simple agent, Ni. Coi fit preuve
de la Dlus grande intelligenne, eý la
Compagie recompensa se.4 efforCs' dé.
voués, en le nommant ageiit irénér.l
pour la partie de la province d'Ontario
située à l'est de TorontLo, et finalement,
en 1892,. en raison. de son expérience
universellement reconnue dans les af-
faires d'assurances sur la vie, Il entra

M. Lawrence A. Wilson élu -président
de l'Associat ion des Débitaîîte de li-
queurs licenciés a donné un diner au
bureau des directeurA de l'Ass ,ciation,
au Queen's Hotel dont,-détail piquant
et qui montre la largeur d'Pidées du nou-
veau Prsdn.lu des Droprié. aires
avait f tt de loppositioni à M. L. A.
Wilson. Parmi les personnes présentos
se trouvaient : MM. Na-ýoléon Richard,
Victor.Bouzie, L. A. Lapointe, Arpédée
Biondin, Emery Caaieux, F.A. Ohagnon,
E. L. Ethier, B. L6pine, houii Boire,
Arcade t) -patie, H. A. Eker4, Clément
Robillard, T.îom i aKinsella, M. Sb-.Jean,
Henri Boinmenu, He àrn Dubois et H. W.
Laréau.'

Le maire Préfontainie àst, venu au
ba quet pendant quelques instants,
avant de prendre le train pour Ottawa.

iMN. Cyril-e Vallée assistait au banquet
comme vi -e-pré,ident.

Des disours ont été prononcés par
MIN. L. A. Wilsion, Dubois, Larean,
Blondin, Ethier.

JOURNAL DE LA. JEUNESSE.-Sommaire de
la 1414e livraison t5 janvier iOuO>. - Le Mystère
de la chauve-$ouris <1804) par Gustave Tron-
douze.-L Impératrice de Chine, par Henri Nerval.
-L'almanach Hachette.-La fabrication desjouets

cen Allemagne, par Pi'erre de Mériu.-i.es Veux
JI.rI, pr Franvois Veschamps-La jeunts8se de

Medmes Files de Louis XV, par Mme Barbé.
Abonnements: France: Un an, 20 tr. Six mois,

10 f r. Union Postale:* Un an, 23 f r. Six mois, il fr.
Le numoro: 40 centimes.

Hachette & Cie. boulevard Saint-Germain, 79.
Paris.
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Il ne coûte pas plus cher ýet c'est le meilleur pour la table,

le meilleur pour. le beurre, le meilleur ýpour le fromýage,

LESEL WINýDSOR
Tous les Epficiers de Gros le vendent

-o-AA-0A - ---- --- -- ------- --- ---- --- --- ---

- Noisof fro n- M -_

Un beau Thé Japon Duat, de 5*c. à Oijc.
Beau Japon, 15c. Japon. x x x Extra, 25c.
Japon Extra, 20c. Thé Gun Powder No 1, 14c.

Aussi: Raisins Valence, 28 lbs layers, 7.
Beau Malaga, 3 cour., pour remplacer le Californie-3 cgur.. 7c.

Grouses Noix, Walnuts, fratches, 9c.
NOS VOYAGEURS PASSERONT EN FÙVRIElH.

AROBITAILLE à OIE, 354 rue St.PauI, Montroal

De ~ ~ ~ P B n Ao. ua de nos hauaa~ est de boao.Nous sornmesenre

Mesuieurs leu Maro ands, si vous avez besoin de.*.@'

Chaussures, Claques., Vernis, Lacets, Etc.
Iez nus érirepourcotations ou échantillons, et nos vygussVeuille fneront npss de vous voir. Vous serez certainsdétre atifits

Chaussurs et Claques en Gros. No 121, rue St-Joseph, QUEBEC

Consumers Cordage Co., Ltd.
:à83 Rue St-Patrck, Mlontréal, Qué.

fil a IOInS Ot~ GordaCO de toutes desGrIutons
<Jable Manille, <Jable Sisal, Cable en Jute, <Jable de Rus-
isie, Ficelle goudronnée pour les lattes, Merlin goudronné,
<Jable de Russie goudronné, Paquetage, Cordes -à linge,>
Lignes dormantes, Licous on corde, <Jable à lier.

corde a Poches et Ficelle a Paquets.
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(Jhronique de Québec

Mercredi. 17 janvier 1900.
C'est aujourd2hui môme que les quel-

que, centaines de soldats, en route pour
le Sud-Africain, quittent noere ville
pour se rendre à Halifax, oÙ ils s'embar-
q uent pour le théetre ae la guerre.
Toute la semaine a été fortement oecl-

p ée par les préparatifs militaires et
l'on nons dit que des commândei im-
portantes ont été remplies p>ar quelques.
unes de nos bonnes maisons d'affaires.

De fait, nous croyons _que le public
qubec-os onediï Mééalanilerêqe e

commerciaux, industriels et sociaux, a
tiré grand profit des derniers événe-
mtents. Okestce que nons entendons
dire de toutest parts ; et c'est aussi ce
qui nous porte à affirmer que notre .o-
pulation s'intéresse plus qu'on ne le

pneà tout ce qui se passe actuel-

Et àce propos, nons avons entendu
faire cette remarque, par un homme
d'affaires, 'que nos &rincipaux cou-
citoyens, Canadiens-français, ceux du
moins qui ont le.sentiment de leur res-
k onsabilité, ont tous compris la position
délicate qu'ils occupent .vis-à-vis leurs
concitoyens Anglais, et qu'ils ont fait
honneur à notre ville par %:leur attitude
correcte. La conséquence eu est que le
crédit général de Québec a augmenté
dans des proportions considérables, et
qu'aujourd'hui nous avons cette répu-
tation d'être, parmi les sujets britani-
ques, de ceux sur lesquels on peut pra-
tiquement compter on toutes circons-
tances, chaque fois qu'il s'agit de loyau-
té à la couronne.

Cette petite digression apparemment
on dehors des questions ordinairement
traitées. dans ces colonnes, s2y rattache
cependant d'une manière très intime.
Pour Québec, nous-n'hésitons pas à dire
que les 'événements qui se déroulent
présentement ont imprimé un esprit
nouveau à notre population et ont fait
voir, sous le meilleur jour possible, que
les fauteurs de préjugés et de révolte ne
se rencontrent dans aucun des rangs de
notre société.

La semaine a été tranquille, o'est le
temps de calme par excellence.

Les prix n'onc pas changé depuis la
semaine dernière. La collection laisse à
désirer.

Sirops : Barbades pur, tonne, 42o

430; Extra, 42 à 43i3; FaJardus. 00 à 421c
Ham'icao. 40 à 42c.

Sucres : Jaunne *&65 à 84.15 les cent
bivres; Granulé, 4.-45 ; Powdered, 6 à
01 Pariasup,0 à 610.

<èonaerg es bottes : Saumon, .1.00 à
$1.50;1 homard, $2.75 $3.00; tomates,
61.00 1.1.10; blé-'lincle,l1.1J); pois. 900
à $1.00

Beurre : Frais 16 à 17c; Marchand oc
à 17c; de beurrerie, 21c à 2lêc.

Alluinettes : Dominion, $3.00 à $3.25.
Raisins: Valence, 7 à 8e ; Sultana. il

à 15c; Californ -le, 6 à8 ScO0 Oluster, 12.20;
Im p. Cabinet, $2.0 1 lruneauï de CJali-

-- foraie, 8 1 c~

On est aussi dans le chômage dans
cette ligrne 4'..ffitires.

On s'occube de collection et, l'on se
prépare déjà pour le commierce du prin-
temps. Lt-s prix sont firmes tels que
cotés ol-,eesgous.

Farines (en poches):-F1 :e $1.40 à 81.45;
Superfine, $1.60~ E xtra, $1.60 à $1.7U;
Patent, l1.75 à il.85; S. Rolier, 81.75;
Forte à levain, 11.90 Î112.00.

Grains : Avoine (par 34 ibs) Ontario,
85 à 36e; De Province, 33 à 34e; O go:
5 à 60 : Sun. 80a à 85u; B16-d 'In de,47c;

Pois, 85 à 90e ; Fèves, 81.50 à $1 63.,
Set : En magasin, ?80; fiu, 1 de sac.

.28 à 30c;- gros sac, 81.00 à $1.10.
Lard: Short Cnt, 8.00; Clear 816.00

à $16.50; Saindoux pur, en seaux, $1.70
à$81.76; Coin posé, $1.35 à 11.40 ; ont chau-
dière, i1.85 à $1.40.

Poissons : Hareng Labrador No 1,
85.75 à $O.UO; Go No 2, 85.00 à 35.25. Mo-
rne, Large, 85.00 ; do No 1, $4.75 à $5. 00 -
do So 2, 14.40 à $4.60. 'S:tumtbn No 1, î1d
à 816.50; do Nu 2, .14.50 à$15. Aiiguile,
8Je à 4o la livre. idardine au quart, $4 à
-84.50.

La Session du Gouvernement Provin-
cial, qui s'ouvre demain, le 18, a déjil

députést et autres personnages qui se
relient de près ou de 1 Pit aux rouages
administratifii. Cula donne une physi.>-
nomit- très aninéê à notre ville, et tout
annonce une période mouvemeatée. On
nousdit qu'une refonte complète de la
loi des licences sera soumise à la légis-
lature- prochainement.

Nous en catretiendrons nos lecteurs
au moment opportun.

C'UIRS ET CHAUSSURES
Le.marcho aux cuirs reste ferme, sans

apparence de baisse prochaine, au con-
traire.
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SIMPSONy HALL, MILLER & C0I
Manufacturiers &AÂrticles Fins en Electro-plaqué

et meula propriétaires et manufacturiers des
Golèbres Conteaux. Frourchettes et cimiers

de W7L aOGUES.
Bureau Principal et. Manufacture, Wallingtord,

Conn.
Succursale du Canada, 1794 rue Notre-Dame

Montréal. A. J. WHIMBEY, gérant

WH. WECIR F. H. Ws"
.q HE. WEIR & SON

113 RUE ST-FRANCulb. XAVIER, Montréal.

M. W. H. nmemlbre du" - 9otrlà Stock
]Exchange," achète et vend tous les stocka qui

fgensur la liate du Sock Brchange, anuom-
ta,_nt u terme. Les dernières informnations régis-
lèrement claasées. Correspondante spéciaux à
New-York.

PAQUETAGE -PUEWS

ENVELOPPS EN MANESIE.
POURTUU.

HILES ET GRAISSES
POURt MACHINES.

-24 Front St. E., Toronto, Ont.

Une nouvelle étoile a fait n'on apparition dans le commerce de
l'épicerie. Le TH[É DE CEYLAN-

Un thé vert absoluiment pur. Pas. de matières colorantes. Pas de fraude.
Salutaire, délicieux, préparé proprement et d'une force merveilleuse.

En paquets d'étain scells, 4 O a lv e
Diemandez une petite boîte échantillon.

"BALADA " TEA
Prix de vente en gros fournis sur demande.

CO., MONTREAL.

Elles -donnent satisfaction

..LSAlumettes
se vendent bien, elles donnent un bon profitaud6alur

e.t donnent satwsaction, aux clients les plus exigent.
LES AVEZ-VOUS ]EN STOCK?7

Fabriquées par HARDY &DUBORD, Mastea, P.Q. >
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On remarque que plusieirs jobber8ade

l'ouest qui avaient voulu teAmr bon en
n'achetant pas avant la hausse d'octo-.
bre dansa lies prix de la chausiure, s-ont,
aujourd'hui, en visite chez nos manu-
facturiers et sont bien contents quand lie
peuvent placer leurs comman des aux
prix d'octobre. C'est dire q ue là chaus-
sure est sérieusement à la hausse.

Deux faillites à noter: un manufac-
turier et un' marchand de détail. Ces
faillites étaient prévues et sont de peu
d'imeortance.

________ L. D.

RENSEIGNEMENTS COMMERCIAUX
PROVINCE DEc auEBEC

CESSIONS
Ly8term-Lézaré Jou E., mag. gén.

l>mréacd-Roy Arthur & Co, nouv.
St Laurent A.. restaurant.
Qudbec-Hâmel Narcisse, épie.
St Samuet-Ponliot T., mag. géa.

1. CONCORDATS
Ancienne Loiretie-Drolet Gco., mg. g.
Québec - Lessa rd J. O., farine. etc, à

bOu~ dans ta. piastre; Marc Lessard cotu-
tinne.

St Hilar(o-CÔté Thos, mac. -gén.
CURATEURS.

Longueuil - Desmarteau Alex. à C.
Narb onne, contracteur.

MOnt réal-De&marteau Alex. à D. A.
Snmeail, épie.

Bilodeau & Renaud à J. A. Thibault &
Co, provisionq.

Québec -- Lefaivre & Taschereau à E.
Coiu.ta -tin & Fils, noute.

Rivire Beaudette-Hyde John à A. -J.
Pasker, niag. vén.

DISSOLUTIONS DE SOCIÉS
K'notvton-Shufeit &Patterson, négo-

clan te.
Mfontréal-Caron &Racicos,,plombiers
Cohen & Laude, nouv.
Cusson E. N. & Co, mfrs de cigares;

E.N. Csxsson et L. A. CJdsson continuent.
Martel & Loiseau, négociants.

Montrca - Valiquette -Arihtide, bois
et charbon.

Québec-Lainé Léon. boi-4 de chauffige.
_EN DIFFICULTES

Montréal - Dauis T. J., chapeaux et
Fourrur-e, ass 23 Janv.

Lab.elle & Deâehamps, plombiers, of-
frent nue composition.

Lyon H. H., phartu.ecin.

Qu&ébec-Robtaille J. J. A., épie. offre
35o dans la piastre.

FONDS A VENDRE
Laprairie - Brault Jos, mag. gén., 24,

janv.
Mont rEal-Broieur M. A.. tailleur, 22

j anv.
QuéJ'ec--Tessier N. & Co, épie., 24 ian.
St. Casimir--Tessier A.. mag. g., 26.110.
St Gédéon--Couture L.O.- mg~.g.,27jan.

FONDS VENDUS
Brygon-PontiacTelephnne Co, LUi.
MJfntr6i-Graetz H., épie.-

-St-Norbert -- G.imJs a.gn
6&c dans la piastre.

Mont réal- -yman & Chaput, fournis-.
seurs, as.

NOUVEAUX ETÂBLISSEMENTS

Fulford-Empre (The) Ou1 Co.
Montréal- Cohen J. I. & Co, négo.

cialBtf.
Dominion Optical Co; Barnett Law-

rence,
E istern Tow.uship Nursery Co; Pat J.

Da reé-y.
I.Ve (The) Creeper Co ; F. C. Jameison

et Jas L. Rankin.
*Laude Broo, nouv.; Nathan et Isaac
Lande.

Richard Joseph, épie.
Québec-Acide. Shoe Co ; Jos Perrier.
St A.rmand Station - McPhee & 8 M .

ington infra de boies a beurre et à îro-
mag.

St-Hen,'i de Miontr&si-Baucher & Le-
*mieux, nouv.; Louis LemieuxetAlphon.
se Boucher,

St Hyacinthe.-Poirier J. F. & Co, tail-
leurs; J. Fred Poirier et Ovide David.

Ventes de Fonds de Banqueroute par
les. Curateurs

Par Kent & Turcotte, le stock du
Moulin Na 'tional de Caféi et d'Eplces à
47e dana la piastre à J. W. Harris et les
dettes de livres à 60o dans la piastre, à
Hector Paquette.

P.ar Kent & Turctte, le stock de nou-
veautés de Gaguon efr Prégent à 65e
damna la pia4tre, à J. E. A. N.>runan.lin et
les dettes de livres à Ï7e dans la biimtrd
à J. Q. GÀgaca.

Par Lamarche & Benot, le stock de
Joq. Gouin, magasini général dtp St.'
Norbert à 65t, dans la piastre à Aimé
Gouln et les dettes de -livres à 82e dans
la piastre au même.
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---------------- a.aa..amaaaaI------ammuama

Les. MOUTARDES- PURES DE'DUNN
donnent une satisfaction sans melange.

La raison on est - - qu'elles donnent du. profit-aux-marchands. et- .e.---
la satisfaction-auüx- onsommanteu-rs. -

DUNN'S MUSTARO WORKS, HAMILTON, ONT.

E. GIRARDOT & 00.Vignoble C n oda iiUtuse
stlmDWIGIi, GO. ESSEX, ont. Manutaturers de Vins Ganadiens.

Nas célèbrea (Jlareta et Sauternes sont en tusaVge dans tout le Dominion.
et donnent lit plus grande satisfaction. Vn de messe une spécialité.
Pour prix et renseigunements, s'adresser à

'Vutqu vu nauez~ TABACS EN POUDRE....
pas goûté les célèbres

* ~FREC'HETTE
Eebanillohvous ne saurez pas ce que c'est qu'un

tabac vraiment supérieur vendu.
gmti~avec la garantie des fabricants.

sur
demade.Miller &Loekwell, - Quebec

Le WALLA gALLIA,, (Élire.)

on ¶Mi do la Croix Ronge
Vendu en paquets, à 40c., M0e. et Mce. par livre.

Clubhouse (Enregistré)
Vendu en Canistres de 2 livres'et en boites de
ferbianc de 50 et 100 livres. Ce sont les thés les
plus choisis qu'il y ait ait Canada Tous les
épiciers trouveront leur profit à les vendre.

-.. E1mpaquetas et méleagie p"r
t'he

Cowan, Ramsay Co. LtAI, Tor'onto.

La Grande Popularité des

611060LJT dei
Est due à sa ypeéabsolue
et à son exce sf00

Ils devraient se trouver dans toutes les
maisons. Chaque épicier du Domninion de-
vrait les avoir en magasin.

DiPOT DE GRPOS:

454, St-Paul -, - Montyéa1..

s - S. V. P. ne pas nous oublier pour vos achats

Ie autres articles d'actualité pour les fêtes.

MNAAIRE TURCOTTE.& CIE, - Rue Dalhousie, QUEBEC.
m::::::m:bsssbssuhms-b---------sêêlS I
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Appareils de Chauffage à Eau chaude,â à
Vapeur, Haute et Basse Pression.
Buandqries et Cuisines à Vapeur.

Devis et Prix fournis sur demande.
Ouirage garanti. Prix raisonnables.

ECRIVEZ- NOU S.
A. BLONDIN & CIE.,

PLOMBIE PS

reprennent la couleur noire-de-la je-unessé eLacquièrent avecle

6Restaurateur de. Robson"
une souplesse et un lustre absolument incomparables.

EN VENTE PARTOUT, 50e LA BOUTEILLE.

AUGMENTEZ VOTAE COMMERCE
GOLD FIELD EN VENDANT LES CELEBRES CMARES MNL ~S

G. & A. SWEET IIEARTS
ROSY VIEW. ÂLFIO

TIP TOP.,AUACUE DOUBLE LUCK

SAUCIER & FRERE,

4, PARK,, BLACKWELL & 00., Ltde,
MARCHAN DS DE PROVIfSIONS EN GROS,

~>~yi Empaqueteurs de LardL/ Toono
Aet de Viandes de~ Ont.

Faites l'essai d'un baril échantillon de nos JAMBONS FUMES et DOUX ainsi
que notre BACON pour le déjeuner. Ce qu'il-y a de plus délicieux et appétissant

-A, W. OSGOOY%1t. rep)rémeut$iut. 15 rue do VHô3nital. MfontréalrLES HU ITR ES
Pour les ouvrir,-il fautiu n bon cQLtebaU.
Celui qui est reconnu le meilleur est le "BOSTON "

vendu en gros et eîi détail, seulement par

JA. SIIRYEYER, Qnifleai1Iier- 6, rue, St-Lanre't, Montréal.
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LOTOURNEUX, FILS & CIE, LIm., MARCHANDS - FIER1RONNIERS
Nu. 258. 2O1. 2M3 ET M RUE SAINT+AUL MONTREAI.

am!ND.BOUCNER BOUCHER & ROFFEY

Coin des rues 8t-Pierre et Notre-Dame,
Téléphone Main 1548.M N RE L

Costume choix, c'ver ~ebonte

Les étofles nouvelles pour la saison main-

tenant *prochaine viennent d' arriver étiez

JOSEPH LAMOIIREII & 0189 MaFehands-TaiIIeurs FaShionables,
1615 Rue Ste-Cathorine, coin St-Hubert, Montréal.

Dominion Mf'g. Col

Nona sliaietons vos commndes et voua
garantissons.entière satisfaction. 574 R~ue Amherst,

ig. Icrivez pour Liste de Prix.' Montreai.

CE Bl Manitoba, Blé Russie, Avoine Banner, Merveilleuse.
GRAIS D SE ENC Manitoba, &o. Orge. Sarrasin, Pois, Blé d'Inde à elles,GRAIN DE SMEN Ientilies. Graine de Mil canadienne et américaine, Graine

de Trèfle rouge, blanc, alsike, Mammoth, Vermont. Plâtre e terre. Egngrais chsimiques, (le plus
hautement recommandé)...Assortiment des plus;complets...Spéciité pour Cercle Agricoles

Nogocianti en gros. Farines, Provisions, Etc. 126 - 140, rue St-PauI, QUEBEO

r FUMEZ LE -CIGARE

Champaio 5--. Sraigh
$2.25 la boite de 50. Jos. Coté, 1799 St-Jose pb, Québec.

Ibbessoeos:boe---b--------------b--ppppppppp
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~IThe Canada Sugar -Refining Col
IMONTREAL. Limited

Manufacturiersde Sucres Raffinés EP.AIEH~..-de la Célèbre Marque
D)e qualité et pureté les plus hautes, d'après les derniers procédés
et les machines niouvelles qui n'ont de supériorité nulle part.

'SUCRES EN MORCEAUX.-Boîtes de 50 et 100 lhb.
GRANULÉ "CROWTN.'- Marquie spéciale, la plus blle qul'oni pui~sseP poiiire.I.EXTRA GUIANULÉ.-Q!iàlité Lie,, supérieure.
SUCRES " CRÊMVE."-Non séché.

OURE S JAUNES. -De tous les gradies.
01O0S-etou tes q unlit és, eu bar-ils et demiî bari ls. k.

Seuls fabricants de Sirops fins en canitres de 2 Ibs. et de 8 Ibo.r

LES MEILLEURES VALEURS
AUX PLUS BAS PRIX.

Fourrures, gans. litaimes,
souli'rs.mouq, IIaqIwLtes, Calottes,
Chapeau: Paille et Fratre.

Ji AR.THUR PAQUET
SALLES D'EOHANTILLON8:

5, Carré Victoria. biontréai. 52, rue
Ba y, Toronto.-Ruei Main. Winnipeg.
338, rue Hatthg, Vancouver.

I
i
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TSSI vous voulez fairetion, écrivez àBREVET breveer une tnen

Bureaux à Toronto Otwet WI.hngton,"D. C.

FAUCHIER &Fil
Importateurs et Maroha.ds-Ferrn oIrs

Bois et garnitures de Voituries
Fournitures pour Carrossiers et Forge.

rons, telles que Fer en barres, Acier,
Charbon de forge, Peintureti.

Vernis, etc.r

Nos. 796 à 802, Rue Craig,

Téléphone main 574

TEL. BELL UP 971

CaladaElectric co.,
2501, STE-GITERIN.OÎ w&EE

Installations de lumière électrique et
d'Horloges de contrôle électrique
Télé phoues pour e:ut tpôts,
Cloches Electriques, Etc., Etc.

18EULS AGENT" POUR LA

43TANDRD ILMBCTRIC T179CIS CO

de Waterbury, Con

Le N. DENIS,
Tapissier Decorateur

Blanchissage,
Peinture a façon.*

Stooklconsidérpable de Papiers Pointa.
[ Ferronnerie. Prix défiant toute

concurrence.

STeL Bell East 1774
Tel. Marchanda 166

313 ru t &Lauronti,
M>NTrRE-At

ZIJAMES ROBERTSON CG,
IMRBANDE DE METAUX

FPAUIAT DE TUYAUX EN PLOMB,
Coudes on 10mb com rimé, Plombde chasse, Mss-

ti.Blanc le plomb. L,éclallté de l'enveloppe des
5il Electriques avec du plomb; aussi Scies rondes
Scies à mouline, Godendards et antres scies.

Bureaux: 144 rue Wiliam
Usines: coin maes William et Dalhousie. MONTREAL.

SNu SIMONEAU~
ENTREPRENEUR-ELOTIICIEN

Il pécialité: Installations pibur

lumières électriques.P
Tel. Bell Main 1273.

rtojRSEéouR LESTAPIS
d Tel est le mot qui exprime le mieux l'ac-

tivité qui prévaut en ce moment dans
S les Tapis, Rideaux et Couvertures de

pacer à chacun. de nos Trois Grands
- aains de Tapis.

TOMAS LIGGET,
84f rue N;otre.Dame, Mon tréal.

2416O rue Sto-Catherino. Mfontréa.W
15à 179 rue Sparki, Ottawa.[

PEMINTURES. CHARBON,
ETC., ETC. 1

Mmnufactifiers et ImportateuMs
Montréal.

B(F E ran INVENTI-ON
Marques de Fabrique, Procès en contrefaçon, etic.

fta~amLmA l
CA A O N A .5. desamalles,

Prop. Direct. (depuis' .878) du Journal (25 f. par an) LA

"ICHRONIQUE INDUSTRIELLE'",

216
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La Farine Preparee.
(ILFIe5111INO ~Uo)

de Brodie & liarvie
est aujourd'hi la farine préférée
(les ménagères. Elle donne une ex-
cellente patisserie, légère, agréable
et recherchée par les amateurs.
Pour ré~ussir la patisserle avec la
farine préparée de Brodie & Harvie.
il suffit de suivre les directions im-
prinmées sur chaque paquet.

W oîls 0ul#01s 'M4
Enregistré 1e.20 Avffl 1899

.60 osuprieur.
morvelfleux.

19, GROS:.
10 r,196 e St.André, lontréal
TEL. MARCHANDS 1931.

9.

.jl. j ~

A.HACINE & CIE
IMPORTATEURS ET JOmsRS

- EN -

Marchandises Sèches
DE iOUTES SORTES.

340 et 342 Rue st.Paui
- ET -

111 et 111 lui des Ci oesuires
M9ONTEBAL.

1Almanach Agricole,
Commercial et Historique

POU R 1
atnsogemns les plus complets sur l'Eglise du

Caaa le Gouvernement, etc., etc.-
5 Ct. l'Exemplaire.

Almanach des Familles,
POUR 1000»c

Belles histoires, légendes, conseils pratiques.
En vente chez tous les librai. 5 -Ct.
res et principaux marchands. I *Exemplaire.
J. B. Rlland -& Fils, Editenrs, rue St4Viattnt, lontréal

Téléphone 13,

JOS» 'AMYOT
No45 rue Daihousie§

Négoelsnt en Mgarohaises

4~oe
oe4~-

Européennes,
Américaines,

et..

Canadiennes..

Pro priétaire d'Entrepots
ENTREPOT. REFRIGERATEUR PUBLIC

POUR EFFETS PERZSSSABLES UN
SDOUAIE OU LIBRES

Eritropot No 73
Magagin:

Coin des rues
William et QUcen

Bureau:

R48reWilliam

Marchands
Nqe laissez pas vieillir vos

, comptes. Faites les collecter,;
ou vendez-les à

ýEAN C. -BRAZI"ERY
97 rue St-Jacques.

Tel. Main 2784.

C. A. MARCHAND
IMPRIMEUR ET RELIEUR

-No 8, côte St-LalnbeF't
DEMANDEZ LES PRIX POUR

gr Impressions de luxe et conunerclaies.

TEL. Bell Main 293596
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Les Hommes d'Aires
Ont très peu de temps à dépenser. Je mre
tiens à leur dispo8ition à toute heure
du jour bu du soir.

HARDOUIN LIONAIS,

CHIRURGIEN DENTISTE,
Gradué du 'lPhiladelphla Dental Colloge," licencié

-. ,-du-CollègeDentaire-de la P. de-Q.

2359- RUE STE-CATHIERINE
MONTREAL.

TéL de Bureau: Up 2498. Résidence, B. 870.

BLEU CARRÉ PARISIEN.
Le "Bleu CarréOa~~u RUParisien" est exempt

d'indigo et ne tache
pas le linge.

Il est plus fo rt et
plus économique que
n'importe quel autreSOUAREbleu emnployé dans laSODA R BLUEbuanderie,

A obtnu e gédaii 'or.

TELLIER, RCTHWELL & CIE,
Seuls fabricants. MONTREAL

Préparez-vous pour le

Commerce des Fêtes

En donnant vos, commandes pour le

Milice Meat- de Clark
BOITES-l's, 2'm, 3%s 's s

se détaillent à 10 ets, 20 ets, 30 cts,140 cts, 50 cts.

G. ELlE AMYOT
IMPORTATEURS D'ARTICLES DE

Mioles et Hautes Fantaisies
ECUROPÉMIi ET Ae~RicAflE8

Téléphone 887 * En gros, seulement
9,rue Daikonuie, B. y., québeo

ýCBS. LACAILLE&JIIE-
SEpiciers en Gros

IMPOIRTATURS ]DE

Melasses, Sirops, Fruits Secsl
Thés, Vins, Liqueurs, Suores,
Etc., Etc.

Opéciaité de fils de flemme de Sicile et Tarmoe.

329 pue St-Paul et 14 rue St-flizier
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* hr comme va.leulntcmepouaiérICetosles founsrsdgo.

C. H. WALTERS & CO.
BANQUIERS

3, Rue Saint - Sacrement, Montréal.'
Achat et vente de Billets de Commerce.

Négociation de Bons et Débentures.

COM PT-ABLES.-

BILDEAU & RENAUD,
Comptables, Auditeurs et
Commissaires. Spécialité:
Règlement des affaires de
Fa illites.

No 15 rue
- Téléphonn Main 200.

arques
.Nontr4al.

GAGND & AON

Tel. Bell Main 815. B. P. 911 Montréal.
Arthur Gagnon, Gérant de la Succession

Ho.jan Lul, Beaudry.
L. A. Caron, Auditeur de la ville de Mai-

sonneuve et de la Chambre de Com-
merce du distriet de Montréal.

ALEX. DESMARTEAU,
Successeur de Charles Desmarteau.
Comptable. Auditeur. Liquidateur
de Faillites Commissaire pour'Qué-
et Ont ario.

1508 et 1608 rue Notre-Dame,

Tél:- Bell Main 157. Marchands 257.
Résidence, Bell East 131. ,

(Ancien Inspecteur Banque d'Hochelaga)

Auditeur et Expert Comptable
Liquidateur de faillites

et Admînistrêteur de Suîccessions
118 Rue Saint-Jacques -Montréal.

Placements dargnt.
Débentures achetées ou vendues.

GEO. 101I4THIER
Expert comfptable' et Auditeur

Ezmpot RePrsetané The. AOoout.
New Yen.t

11 et 17, Côte -de la Place, &Armes
Teo. Bou wala lmN.

Spécialité: Audition de livres et organisation
de omrptabilité d'après méthode nppelée "Balance
Sbeet Syster of Accounte."

-Localité S~bd
Grand Avenir. S'dser B

A.&i Lion&lt.
?à .rtGabrïél.RIMIER1 Montr:ai.

Jose CONTANT Ph,,ace

No 14 75 rue Notre-Dame, MONTREBA
IN DE LA. RUE BONSEGOURS

TeL Bonl main leu.

Pour la famille. Contre l'indigestion, l'étal; bilieux, le-mal-
de tête. la constipatIon, le mauvais teint, la mauvaisé
baleine et tous les dérsagemeuis de l'estomsc, du foie et

des u " nes RIEPANS TABlhLS"
Agissent doucement .t promptement Une digestion prfaite résulte de leur emploi. Une seule sou1lee En vl:nte
rau tus leu pharmaeiens, ou envyées par malle

Rupane Cisemical C., 10 Spruce St., N.Y.

La Viatori ne
EMIULIION SUPIIEUIIE D'HUILE DE FOIE DE YMORUE.

GUÉRIT ]Rum. er2ü iute
2 8c50.$" la hW flr ,En. blUL partout.

DÙPOT MRNCIPAL
intitution des Sourdit -11oiti, lit. Louis du Eile End.

LES MARCOHANDS...
..Oulv.ait le

SIROP D'ANIS DE GAUVIN
Donnent satisfaction à leurs cliente
et réalisent un honnête profIt.
Tous les marchands de gros vendent
le SIROP D'ANIS DE GAUVIN..

BEPO SBIR"E a

1286. rue Ste Catherine, Montretl.

On flléPÎt_1'Inteinpdraneo
Il st généralement -admis aujourd'hui que la

passion de boire est nue maladie dontb Ucure eet,
facile. LU iURE DIkON a donné 1keMdultats.
les plus satisfalsainte dans les cau réfutée Incura-
bls. Le traitement ne comporte aucuine publicité.
ni injections hypodermiques. Envoi suF, demande
de la notice détaillée, sous enveloppe cachetée.

iirc> Cýxm. cyc>.
J. B. LAtINE, Gi6rant

572 rue St-Denle. MoabtréeL

Montréal
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BRISIIGJEI&NT8 COOURCIkfJ
PROVINCE DE QUEBEO

CESSATIONS DE COMMERCE
Montréal-Main Provision Market,

CESSIONs
Azion Vaie-Gsauvin Léon H., tailleur,
Dorion-Lecompte G.iorge, mag. gén.
L'Epiphanie-Rionel A., épic. et nouv.
Montréal -Danis T. J., chapeaux, etc.
PLe8a<vile-Bourque Elizée, ferblan-

tier, saï. 27 jainv.
Qudbec-J uneau Frédéric, chaussures.,

-- llurand-Ed,.fr.uit3, ec

Québec-Maguire J. P., chaussure~s.
Marasida Joseph, boulanger.

CURA&TEURS
New Richmond - Paradis V. 9. à J. H.

Rober- son, mag. g&a.

Lév<-Tiinguay Cyprien, épia.
MfontTEGL-.Oeilvie W.W., muulin à fa-

rine, etc.
Cadlieux Willfrid & Ca, hôtel ; Wilfrid

*Cadieux.
Troie-Riviè'res-Dufresne Nap., épie.

DISSOLUTIONS DE SOCIÉTÉB
Montréal - Kingsbury Faatwear Co;

ure nouvelle société est. f Prmée.
Cambridge Café; J.B. P. Raby et. Félix

Rocho,% continue it.
Pleaaf aville-Bau rque & Roberge, fa.

brieants de bouilloires.
Québea-Glover, Fry & Co, notiv.; Aif.

Dugai se retire, les autre~s associés co i-
tinuent.

E FN DIFFICULTÉS
Laprafrie-Brault Jots, mag. gen. offre

40c dans la piastre.
M07ntréal - Baxter James, banquier,

etc. Conlteste demande de cobsion.
Whpflan Wm & Ca, restaur.int.
Québec- Lessitrd J. O., farine et grain.
Roy CJharles <rue Notre-.Dame), chaus-

sures offre 40o dans la piastre.
ZN LIQUIDATION4

Loui8avilie-Louiseville Shirt Mfg Ca,
FONDS A VENDRE

Montréal--Leboeuf J. A., merceries, 22
janiv.

Montréal & Taronto-Hogg David H.,
fourni tires paur photographe.

Qudbec-Bédard Arthur, épia. 18 janv.
FONDS VENDUS

CamnPbella' Bay-MeNally Paul, mag.
gén. à 6àc d Ln8 a piastre.

Granbij-B air Joseph, rnag. gén.Mont réal .-Deaary A. D~., hôtel.

Monitéai-Gignon T. & Ca, nouv..asu.
Thouin J. A., ohausiures.
Qué bec- Gauvreau -P., papeterie en

gros et on détail, asi.
Moure T. J. & <O, libraire, aBs.

N<OUVEAUX 2TA13LIsSEXENTS
Oharlesbourg - L'Uninn St Josephi de

Sb Charles Bo.-omée de Chariesbonrg.
Ht&U-Hui.l (The) Boot & Sho)e Ca.
Montréat-Brai ï& <o, fargeroni; Isi-

dore Brais et Wilfrid Dallise.
Canadian Produce Agency ; Che A.

Bull et Fred R. Lanigani.
G.tuthler & Pelletldr, emboutellleurs

-dei bière; -- Ths Gauthter e a lh
Pelletier.

Hughes Owens & Co, agente de manu-
factures.; Fré.d R. Lanigan.

Lefebv re, Ryan, &C0,, mfrs de vinaigre-,
Md. Micb. Tuée luie Lefebvre et John
J. Ryan.

Montreal Camera Co.
Pierce Charles & Co, n6gooiaiite; Mde

Chý Pierce.
Hart (The) & Adair Coal Ca.
Longtin & Boyer hôtel.
Lienais A. & à., 6 liteurs ; Alfred

Lia nais et Hnri Lionais.
Millar J. F., mnfr de pantalpns.
Morueau & C>, mfr de ehuaisse.
Q'u4bec-Delisle & Quelle, infrs de ma-

ahi-tes à trlcotté-r.
Drolet J. B., mfr de chaussures.
Vaimorin - North River Lumber

Pulp Ca. ______

PRO'VINCEC D'ONTARIO

CESSATIONS DE CONKERCE
Farrati'a Point - Fraid Nathan. mag.

ir6n., Mde J. A. Weaver succède.
Seaforth-Glark W. J., épie. etc.; J. h

McNaughton succède.

Bot hwell-Sussex P., maz. g5n.
London-Turville Bras, ép~ie.
Napanee-Wiskln F. W., épia..
StrathToy-McKellar Dougaid, nouv.
Toronto-Blshoprla Shoe <Jo.
McKee James & Cu, Infra d'épices

DECES
Hamilton-Kendall Jas T., é'pia.
Waterdown-Doyie Michael, hôtel.

DISSOLUTIONS DE SOCIÉTÉS -
Chatham - MaC l A. I. & Ca, phar-

.macle; A. J. Mcaal, continue.
Kingaton-Greenw.od & Gillen, mer-

ceries; Thas A. Giilei se retire.
Rodnezj-Mistl'I>e Bras, mag. gén.; John

J. Mxste&e continue.
EN DIFFICULTÉS

Bur*eton-Ryan T. J., mag. g6n.
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rA uI En 1897.,la Compagnie d'assurance CANADAU N FA IT LIFE a fait plus de surplus ou de profitaà
partager parmi ses porteurs de police que
toutes les autres Compagnies Canadiennes
ensemble.

Morale: Assureêz-vous dans l a CANMADA LIfE,
OSCAR N. GAGNON, I. W. MAR LING,

Inspecteur Dé-pt. Français. Gérant, Prov. de Québec.

INCORPOREZ 1'AR ACTE SPiCIILDU PARLEMENT. DU CANAIDÂ

CAPITrAL. AUTrORISE - ~-k - $8S,OOO*OOO

Bureau Principal: Temple BuldIng, Toronto.,
H. S. HOWLAND, Président. .R. H. MATSON, Directeur-Gérant. F. SPARLLNG, Sec..Trésorier

Loerso neqi ont l'intention. de assaurer devraient examâiner lom plana
attraryantsd de la **National 111e," avant de s'asurer ailleurs.

On demýande dettagents actifs et de confiance, dans tous lescomntéa dela Province de Québec: ils devront.
être des hommes d'une réputation Inattaquable. S'adresser au Bureau Principal, Temple Building

Toroto, u àA. NeTEfli, A. BOIIBBOINIRE, Batiste New York Lire, montre&!, I>.Q.

MUTUAL LIFE INSURANCE COMPANY
Cette Compagnie est dans sa cinquante-huitième année et ni'a cessé de progresser à pas de géants

et s'est toujours tenue audrmier rang parmi toutes les compagnies d'assurance sur la vie.
Dans les cercles d'idnce elle est désignée comme la plus puissante compagnie du monde, son

actif étant de 277 millions de dollars.
ud&. Afin de suivre le progrès et d'agir dans l'intérêt de ses clients, elle a émis une nouvelle police garan
tissant des aatae spéciaux.

Dans le but d'étendre ses opérations, cette compagnie a organisé un -départenient français sous la
direction de John P. Daly aidé d'agents d'expérience et de confiance.

Ceux qui désirent s'occuper d'assurance sur la vie, directement ou indirectement, ne peu'vent faire
mieux que de prendre un eng>agement avec cette compagnie qui accorde des contrats très avantageux
et des conditions libérales. Pour toates Informations s'adresser à

FPAYETTEC BROWN. Gérant,
BATISSE IMPERIALE. Kfutual Life Inairance Company, XKONTE&L, IP.Q.,

LOTS' A B ATUI R dans la plus belle et la- plus
saine partie de la Ville Haute.

AU GRAND AIR Pour Résidences Privees
iPIXi AVANTAGEUX ]POUR ILACOU"BRER.

*ly- a des lots de toutes grandeurs et à tous'prix, au choix de l'acheteutr.
CHOISISSEZ-VOUS UN HOME" A VOUS.

Service de Tramways Irréprochable. Toutes informations fourniest avec plaisir.

A. & Hl. Lionais, Proprietair es, 25 rue St=Oabriel
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Georretownm- Gane'Jaha, chausmures.
Hamilton -Kerr A. R.&Co, nouv., etc.
Harroto-Clark & Bell, mat. gén.
Toronto-Hudson F.W. & Co,marchand

à comiulsSioII. etc..
Social Ceylun Tea CJo, thés en gros.

PONDS A VENDRE-z
Botomanville - EdsaIl & Co, quincail-

leripa.
Embro-Munro, Chgt. hôtel.
Galt-Cranst-on J. K, librairo, etc.

FONDS VENDUS.
Hamiltot-Rip.heel Amanda, poterie

et ferblanterie à A. Harris.
Norwood-Richardson & CJo, rnag.gén.
Port BurweM - Seers D., hôtel à Gea.

-Van Order. -___
Ridgetown&- Cameron A. ., ôtel à-

Cyriia Stoekt on.
Rockland-Marion G. A. & (Jo, mnag.

gén. à 47e clans la piastre.
Saltford-Riley Jos, hôtel à John.Ha-

miltoîi.
Sudbury-Graviller & Co, ph~armacie,

etc., à J. M. Langdoîî.
St Thoma8-DoiuILy Fry J., tabac à SI.

Wilkins.
Seaforth~ - Wilson Chs, épie. etc., à

Bea ti e Brown.
Smith'a Fati-Healey Michael, -hôtel,

etc.
Weidmai - Weidman Stave & Head-

ing Mille et mag. gé. ;le mag. gén. à
W. Trott.

* INCENDIES-

Blt-Mosfer J. G., quincaillerie, etc.
Scott T. W., épie., etie.
Dunvegas-Murray D. A., mag. géa.
Ottalvit-Lang & CJo, nouv. etc., ses.
Morgan L. G. & CJo, chaussures, ass.

' NOUVEAUX UTABLIBSEMENTS
Chat ham - Thortiton & Douglas, mer-

Dutton-Willisin J. G., marchand taili.
Mopleton-Bancroft Stmuel, forgeron.
Sirtthro-Orchard Oea., pharmide.
St Onge - St Onge Cyprien, produitu

en eros a ajoiité moulit à scie et hôtel.
Smith'8 Falta-Wi-ilis W. H., hôtel.

*NOUVEAU-BRUNSWICK

CESSATIONS DE COMMERCE
*sussez -White G. H & Co. mag. g6n.,

The jus-iex Mdeantile Co Ltd, succéd.
W hite S. H. & Co. mag. gén ; The

Sussex Mercantile Co Ltd, succède.
DISSOLUTION DE SOCIÉTÉS

Fox CTeele - ÙCovang & Leblanc, mat.
gé.n.; Aif Leblanc se retire et Amas

-Govang continue.

Wood tock - Sherwood 0. M. & Bros,
épia.; Chs M. Sh-erwood continue.

' * EN DIFFICULTtS
Ohatham-Marqui. Geo. R., poéles et

ferblanterie. -
Monotoi-Forbes E., nouv.

NOUVEAUX tTABLISSEMMNTB
Woodstock-Sherwood W. T., foin.

NOUVELOLE-ECOSSE
CESSATIONS DE COMMERCE

.dnncipoli8-Kyte John W., merceries.
Halifax-Bauld Gibson & Ca, épie. en

graa; Biauld Bros succèdent. II
Watertlle-Thomioson-Mfg~ Co4-rais-

férée à-Kentville. - __

CESSIONS
Sydney Forks - MoNeil Jos D., mag.

gén.
PONDS VENDUS

B ricgtwn-Bridgetown Clothing (Jo,
à Wm M4lier.

Lawrencetoum -Young E., épie. à N.
'HI, Phînm'ey.

Sydney, - MeDonald Norman,, mnatg
gén.

Yarmouth-Burrill Johnson Iron Ca,
Ltd, à IL B. Cann.

INCENDIES
Kenttle - Lloyd Mfg & Fo0undry CJo,

fonderie.
NOUVEAUX 21TABLISSEMENTS

Cenitre Rawdon--Burke Mde S. A.,
mair. géit.

Halifax-Bryant H. & Co, thés en gros
New Glasgoz-Bent & (Johoon, qiiin-

calierie.-
Piotoz-Watt Edmu d. harnais, etc.
Sand Point-Petérs3 (The) Packiag Ca.
Sydney-MeKay & Co, épie.

ISLE DU PRLINCE-EDOUARD

NOUVEAUX ÉTABLISSEMENTS
Charlottetowbn-Lotigwo rih G. D. & Ca,

empaqueteursd.e hom rds a admis son
fils Chî Longwarth.

Melion.ilci G. A. B., i harmacie.

MANITOBA ]ET TERITIRECS
DU N.ORD-OUIST

EN DIFFICULTÉS
StonowaU - Stratton Bras & Co, mag.

gén.
INCENDIES

WinniUpeg - Mai.ltaba Produce and
Commission (Jo,. u*s. .

Velie George, liqueurs, aes.
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1. G. LAVIOLETIE, Pr«. O. de G. LANGUEDOC. Sac..Trés. F. OflUTHIER, Gérant.

ST. LAWRENCE "=f1~eFE
BUREAU PRINCIPAL: 'T, PLACE D'ARMES, MONTREAL

Certiflet de dépot : - QuicBotc, in Décembre 1896 Je certifie lar les présente@, que la CouMPA-
GNIE D'ASSURANCE CONTHE LM aEu IlST. LtaWRNCEr," de Montréal, a déposé entre les mains du Glou-
vernement de la Province de Québec, la somme de VINGT-CiNQ MILLE DOLLARS. tel que requis
l'ordre en Conseil du 20 Juin 1896. <Signé) H. T. MACHIN. A8st. Trésorier de la Province deQéo

1 NARCOTTE & 1LECLERC, Agents Génzm=z 98 Côte do la Montaigne. Oudbee.

A la HAUTEUR des Cir onstanes
On ne pedpsueoccasion d'améliorer les
polices de la -Unon Mutual. Elles sont

Absolanent modernes sons le raport des priyiléges. Véritablement prot.ctrlcts sous le rapport des résultats.
Assurance prolongée sans déductions. Incontestabilité sans restrictions.
Les porteurs de-Polices comme-les agents toujour.sloya!ement -traités.--

-UNINMUUA -IF -. - PORTLAND, MAINE
Incopore e 18& Bn trritiredisonile ourbons agents, adressez-vousà

MRID. E. RICH3AREDS. Président ARiHUR I..U BAT£S. Vice-Pr-ésident
HIUNRCI EL 190911 &gel$ en ehef pou- le C»ade. 151 Ruie St-jaeques, MentréaL. CAnBd&

WAour leaencesg âe la Division Oueit de la Province de Québec et à st de l'Ontar-io, adressez-vous à

WALTR I.JO SEPE. Gérant, 151 rue St..Tacqnes, MontréaI.

WESTERN A SSURJANCE. COR
Compagnie d'Assurance contre le Peu et sur la Marine. incorporée en 1891.

CAPITAL SOUS.CRIT - 32,01010r0
CAPITIAL PAYE 1,000,000
ACTIF, au-delà de -- -21100,0Ù0

REVENU ANNUEL, au delà de . . . . 2,280,000

BUREAU PRINCIPAL, TORONTO, Ont
Hon. flan. A. Cox, président. J. J. KENNY, vice-prés. et directeur gérant C. C. FOSTER, secrétaire

J. H3. ]ROUTS à SON. gérants, succursale Montréal, 188 ]LUE ST-JACQUES.

AGENTS. ET. COLLECTEURS DEMANDÉS
...P .I aCanadienne

8'adressr personnellement
ou par lettre à Compagnie d'Assurance sur la Vie

P. G.~. Géa.~t.BUREAU PRINCIPAL: T, PLACE D'ARMES, MONTEAL

G Argent à prêter sur première hypothèque

-LONDON & LANCASH IRE
IAFINSIURANCE COMPANY.

E.jreaij Frinc>lpa~i pc>ur le 4pribada, Niontribal

RT. HoN. LORD S'IÈRATHCONA & MOUNT ROYAL, Président.IB. HAL. BROWN, Gérant Général pour le Canada. J. L. KERR, -Asst Gérant Général.I F. SICOTTE, Gérant Département Français.J
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PRUVINOU DE QUEBEO

Cour Supérieure.

DXFRNDIEURS
ACTIONS

DEM INDBURtS. MONrBNWO
ContrecStur

(lervais Ai. E............ Ldger Guyon 500
Coteau du Lac

Kert liase......... Chs I.. Friidman et ai 131
- Lapratri,

ýourdeau La ................ La Perron 111
Lac mOgauLtia

Bureau Jas ... ecord Faundry & M. Ca 162
Longueuli

*Vincent Oea ............ Adol. Trudeau 3802
London, An«.

Wadsworth Bd ............. John Kane 151
Melbourne

Larivière 1. A .... The 1 mperial lus. Ca 140
Montebello

Gariépy Achille .......... J. & K. Weir 102
Maisonneuve

Rivard Pierre ... Dame Va'érie P.,quette 195
.Charpentier Dame Fédora et alI....... H.

Montéall Lapointe 620

Atlantic and Lake Sup. ly Ca ... 1er.
Dielas 1168

Berthelot L. E .......... hns Préfontaine 109
Bazter James..The J amis Rtobertson Co 150
Bordua Ulric............Cyrille Laurin 112
Baiter Jamea.....Dame A4guè,e Fergnean 6ou
Brown Wi 8S. .We.temn Loon and Trust Ca 1106
BnzzteIl Tha '......Jh Dwane 251
('rightoa A J ........... Wm Strachan 446
Chartier Dame A. et vir.. Dame C. Beaudry

.et vir 260
Cadieux Hector G ... D. blacMdagter et ai 296
Cité de Montréali....Dame A. M. Tabb 200
Ca,î Pao Ry Ca ........... Alexis Chopin 140
Cité de ittél Dame Ida Lamoaureux 150
Dumont P. J......... Teifer Rnthwen Ca 1600
Deceliea Jos A ........... Ad Duperrsult 160
Dominion Cai Ca .......... M.- Landry 345
Elliot Bd ................ sLwiy & Son 103
Gundiack W. A. et ai ... eimpson et ai 1<P5
Orafion F. E. et aI-.... B. Braîicheud 100
Gognon I ............... H. Lafontaine 192
Hutchiîîson J. Hy .. I Lacaille eïqual 10000)
Johnson Addie M........ Daniel B. I'aly 160
Love Thrs H ............ Aiph Mallette 100
Lyon Hy H............... J. 'l'ha Lyan 380
Lapièr e I.udger et a. H. Prévotit et ai eq 133
Méioche F. Ld ........... G. Jubiîivilie 859
M orel M ax et aI ............. L. Morel 444
Mantreal (The) Cotton Ca .......... ..

MarinAmyot el. ai 1400
MatnDame Emma et vir. .... Dame A. R.

Andersan 160
Onîmet David ........ Rabert A. B. Hurt 107
O'Leary John P .......... Bector Paquet 140
Prévost Dame J. Alez ... Dan el Murphy 162
Poirier Bd ....... . ... .. Dame J. Leainî 300
R loy Jos. et J. B ........... G. Dellerrea 80

Reinhardt Che S..Aps. limiter (deinmiges) 50000
Royal (The) F 1.etrnc Coa. 1..I. O. Bren 500
Hicharduc.n The A ... Trust att. Lan Co 6500
Renud Dame Joséphinie...:E. i efe-hvre

dg- BelIleuiiia 135
Scott John E et W. H .... The Canadla Z

Eiectric Ca 402
Sabietnu A.......... Dame O. I. Hallis le ci.
Timm~i 0. T............... F. J. Hart 110
WiIliamsýi, J. B. et ali... Banque I'çalinuale 253
Whiithsm (The> dhoe Ca...Nap. Rivet

(dommages) 1900
New York

Onderdonk Audrew........J3 & IL Weir 415
st Constant

Miron N. et ai ............ J. Bourdeau 108
st HEeurt

-Paqett I.dger.....- .L illand- 114
Cité St Henri............ Alph. Mallette 316
Binette Cyp ........... L. W. Brisâette 169

St Jovit.
Leblanc D. et A .......... Alph. Robert 175

St Jacques
Dupuis Hector ... lamaîel dit N. Boulé 100

St ]Polycarpe
Bourbonnais Elle E.I. A. Lalande dit

Latreille 500
lits Victoire

Pauihus Hercule.......... J. P. Seybold 110
- burao

Edwarde Fred Hi...The Amen Holden Ca 240
Warwick

Beauchemnin Erneat. ... .5. D. Joubert et ai 180
- Weetmouct,

Mercier Dame Albina. C. N. Casselman et al 113
Mille J a. et ai .............. P. Ryau 600

*Cour Supérieure
JUQEMENTr3 RENDUS

DMPIEND£UR«. DKN<AWD£UR. MONTAWrUM
erthier

Chenevert C. A. et alI... Moses Vineberg 950

Ste Marie A................. F. Benoit 582
Vincent Gea .............. A. Trudeau 3794

. Moutreal
Alaska Feather & Down C .... A. L. Kent

etal '135
Armstrn 0. N. et ai'.. . U. Garand et ai 617
Beaupré L)Bise ...... St Lawrence Invent.

me~nt Sy 2592
Bousquet Adel .... Dame C. Daulthinais 1004
Bertrand Edm...Delle Diana Bertrand 281
Baxter James.......... Baron Stai hcona 2575
Blumenthal leae Co Ca...... W. G. M.

Robertpon 2038
Baie des Chaleurs Ky Co et aI.. Banque qte

Citéde ontral.Hyacinthe 254
Cit d Motral.....M.- Derjardins 1000

Charlehois A...... Ln . F. R.
Mamaon rt al esqual 5150

Charbonneau C. B. ........ F. A. Grothé, 392
Charb:bnneati Isaie....... Cent. bie Ans. 11932
Can. PaO. Ky Co ...........- W*. Perrin 200

.:Camplel J. Y'. et al..A. L,. Kent et al euq 500
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Tho Arnericon Fire Insuronce Co.
... DE 1E OK. -ETAuE En M38

Sureai I'nclpl pour le Cazada, TOROITO. MU. BIER, gérant.
DES DEMAN<DES DAGENCES SONT SOLLICITE£& DANS TOUT LE DOMINION.

IR. E-Le. porteurs de pUces4 cttwe Cmaneot agrni additionnelle de la

FowDZ U.m 1833FEU :COMANE D'ASSURANCE MARIN E
BRITISH + A MERICA-

aita oAet - $750.000.00. Actif Total, au-delà de 81,510,827.98
iPertes payée. depuis '3a fondation *16.M2.202.75

Bureau Chef à Toronto. Ont. Oco. A. C. Cox, Président; J1. J. Kenny, Vice-Président: P. H. Sime Weo
EVIS & JOHNISON, Agent Réiiident, Ratiss -Canada Life." uNRA

Fondée en QlJ ID IU IA f LON DRES,
.171 UN I RE111 II1OUIUUNIJ Angleterre.

La plus ancienne compagnie au monde, faisant exclusivement des opérations d'a*surance contre le feu.
Le surplus, au-delà du capital et des obligations, excède $7.000,000.

Succursale Canadienne à TORONTO, Ont, H I. M. BLACKBURN, Gérant.

SOn a besoin d'agents dans tous lés districts non représentés.

Frondaoi Sanllgz Lifo Âss. Soiey or Nov York
La meilleure Compagnie pour les Assurés et les Agents.

...Les agents habiles, et les personnes recherchant une position rémunératrice
pe uvent s'adresser au bureau principal ou à aucun des agents généraux de la Compagnie.

Bureau Principal pour Ontario: Temple Building, Toronto.
do do do Québec : Temple Building, Montréal.

THE FEDERAL. LIFE 'ASSUR'ANCE 'COMPANY
Bureau principal: HAMILTON, Ont.

CAPITAL ET ACTIF ...... ........... $Ê475,283-41.
SURPLUS AUX PORTEURS DE POLICES .......... 717,884.21
PAYt AUX POIRTEURS DE POLICES EN 189 .8 ... 143,702.25

1WLes rO1IGo8-6oîîtrats& 189' DIUS désIrabIo&. -f
JAS. H. BEATTY, DAVID DEXTER, J. K. McCUTCHEON,.

Plrmsdent. Directeur Gésant. surin. da<Aenes
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Greig Arth. W..... Angua Grant 15
Dunham Dame E......... John Costello 101
Frappier J. 0. R. et ai .... Gnerney Maaaey 114
Fauteur 9 ............ Cité de St Henri 102
Globenaky. Eug. et ai ... Canada Paper Co 245
Gandreau Bd ........... Urgèle Pauzé 431
Jacob Jus............Ci:été de St Henri 310
JacobJos ............. Cité de St enri 160
Mallette Dame Elmire ... Ph. Lemsy fila 181
Montreal Street Ry Co .... J. 0. Oakley 98
Narbonne C.. .... A. Levesque 1600
Odborne Dame L. J. et vir. .Johù Hamilton

et ai 103SC6
Osborne Dame L. J. et vir.... .Che Cushing

et aiesqual 3108
Poet James ... Le Crédit toncier F. C. 156
Prévost A rth .......... Ve lie A. Meaaier 393
Rolland G. H.' L. et ai ... John A. Mann 2547
St AndréV ................. V. Morin 154
St LeoD Minerai Wster L'o. .M. A. Thomas 105d6
Williamson J. 8 .......... Harris Wener 268

. Notre Dnte du Lac
Beaulien E............... Gravei .4t ai 119

St Cyrilede Wudover
l'arenteau W. et ald.. ..... . Laporte et ai 124

Westmont
Simington J ............ Thos W. Eiam 169

Cour de C ircuit
JUGEMEiNTS REBNDUS

DFENDEURS. DEcMANDEiURS. MONrATs.

Lafontaine M ................ P. Denis 5
Erompton Irans

Martel Fred ........... A. Michaud et ai 76
Bouchervil.

Carrières P......... Dame M. L. Chaput. 30
.Kaowlton,

Phaneuf E. et ai......... W. Siater et ai 24
Hê[mmtagford

Figsby-Ths..r............Win Strac han 53
Lachine

Golding A&................ J. A. Gagné là
RîcherM ................ J. A. -Gaitné 15
Golding A .............. J. McLaughiin 10
Bécarie Octave .... Dame M. A. Paradis 15

M aisonneuve
Desdardin8 H ............ L. A. Duprai 55

MAie L.. P ................ G. Germain 5
Atlantic &Lake Sunp. Ry Co ... R. E. T.

Pringle i
Aubîy Léon................ H. Moreau 7
Ailard N. et ai ............ S. Meunier 23
Bernier Mich. E...J. C. Leapérance 16
Beaupré Damne .......... Wilf. Laroee 84.
Beatty Hy.............. The Badenach le
Brtinrîte D)ame L. .. Dame M. L. Labrecque 46
Biiodpau Georgiana......... J. U. Emard 22
Beanpré Damase........ J. A. W. David 5
Bargoné Nsp. et ai...........EB. Roy 30
Bourausa A. C ............ Edi Cavansgh 28
Brien Aiph............... Alex. Oniet 18
Crevier usame George et vir. .J. A. Perrault 64
Cadieux L. P ......... o. Malo 8

Coady John et ai ............. S inisn
Coggrn P. J................ P. Kearney
Chartrand Nap .......... W. Desmnais
Clew-t W. H.............. T. J. Darling
Couture J. M. Léon..Le Comptoir d' I'.a

compte
Chareat Che ........... M. LV. Bélanger
Corboil B ................ T. Patenaude
Cuvillier G. S............... H. Paquet
Clark A M................ V. Guertin
Dufault A............... E. A.. Beaaette
Duval & Favreau.... Isidore Crépeauit
De..-jardins Lea............. J. A. .Jacoba
Duval T. et ali...........G0. W. Foi..y
Dubreuil Nap............ L. Granger
Dunham E,...............G6. P. Malone
Deaornieau Fru .......... O0. L. Hénanlt
Desjardins Roméo ........... M. Ferron
.Duverger H...............G0. Deaerrea
Etienne Jooe............. Henri Content
Fontaine T................. Bd Gohier
Fitzpatrick Melle A.......E. 9 lioger et ai
Graham Ja.................. P Lemire
Guilbaul:« E. fils.......... F. X. Clément
Guiliemette Le .............. E. Houle
Gendron E.. ........... J. J. A. Asselin
Grace W. J ................ A. Laberge
Gaudet Oicar et ai. Le Comptoir d'Es.

compte
Griffith Jenny ........... G. R. Hutton
Gaucher C. G. eCopoir d'"scoptô
Haina Henri ....... Daý1me D. Deajardius
Hobson W. J....... Dame D. De..jardins
Hardy J. E ........... Montreai Gis Co
Hall Geo E .............. Fred Wallace
Loiaeau J. A ........... Ja. Lamoureux
L.educ A .............. 9 A. Généreux
Lafleur la ............ Alcide Blanchard
Lilley T ............. Delle M. L. Moril
Liudsay C. W ............. J. E. Fortin
LebSeaf J. àA.............. F. Gaiibert
Lane Chou............... M. D. Carrol
Laurin A ................. A. Brodeur
Langhramn J. A........... L. A. Wilson
Larivièrd J. N4............ C. B. Marceau
Leprohon E. T ............ Geo. Beatty
Mitchell Arth. W..Dame 0. Deutjardina
Marsolais Aug .... Comn. d'Eeoles; de 8t

Grégoire
Marion Arn................. Le Turpin
Marh A................. Chu Chappeil
M rin Jos ............. Pilkington t5ros
McHenry Dame Marg...Heurt Content
Major J. B .............. Pierre Turcot
Nadean A .................. N. ilenoit
Paria Eug. F. et ai. ..... LA G. Gaudreau~
Perrault Le...............J. H. Caillé
Pope C ................. A. Couaineau
Paquin Ai p h....... The Can. Electria Co
Paquette Ernest...Au. 'des l)eutiittes de

la Prov. Quebec
Perron Jas ................. M Madore
Pigeon Félix........... Ele St Miturice
Quinn Geo.......... Dame O..McCaffrey
Rloy D.......*..............O0. Corbail
linuasille J. et alI........... JaB Plouffe
Smith Dame J,.............. R. E. Joues
St Charles Dame A ......... , Desmarais
Sénécal À. E .......... .. E. Ohoquette
Sergeri, N .............. ,.JOB. Labeile
Spelling P................. H. Macey
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la Célèbre Ettéumes Centrifuge Ulnited States."

Coipe du Roi ent ier prix d'honneur en 1891,
à l'Exposition de Gottenburg. en .4iime, la patrie
par excellence des écrémeuses centrifuges. Pre
mlcr prix à l'Exposition de Chicago, en 1892. Lt
plus Bolide, la plus durable, la meilleure. Toutesles
grandeurs et tous les prix depuis $75.00 à I62.00.

AcENTALFKtEO TRUDEL, SL4'rosper, Ce. Champlain

] -LA --

Société Nationale
de Sculpture

LE PROCHIAIN TIRAGE AURA LIEU

L..E 24 JANVIERZ 1900
au No 175 rue St-Jean. Québec.

O AU"TýP.-Ek ID&,anT
1 L.ot.... ... - .... .110.000 ............. 810,00M
1 Lot ....*...... 4.000 .... ... 4,000
1 Lot .......... 2,0M ......... 2,00O
1 Lot ... . ... .. . 1,0 .. . ...*.. 1,100

C]2 Lots ......... 00 .. ...... 1.000-
5 Lots............... 2(X) ... . s 0... 0io
pLots ....... ......... 60 ............. 1,500
66Lots ........ 2.5 ............. î,ffo

100 Lots ........... .. o...0..... ....... 4,000
200 Lots............... 20 ............. 4,100
300 Lot» ................ 12 ............. 3,60
500 Lots.......... ...... 8...... ....... 4.000

LOTS APPROXIMATIFS

lOOLots ............... $920 ......... 82,010
100 Lots......... ....... 12 ......... 1000
100 Lots........ ...... 8..... .......... 8Sm

LOTS TERMINATIFS
9199 Lots...... ... $4 ......... $ 996
999 Lots............. ................ 3,U96

...... .............................. $49,742

PRIX DES BILLETS :250,, 600o. et $1,00
MX VENTE PARTOUT

13S. DESCHENES
ENCANTEUR DE COMMERCE

jobber en Chaussures
No 60 RUE ST-JEAN

QUEBEC
N. B.-Messieurs lem marchands do l: campa»e

épargeront,,de l'argnton venantmofaire vteo
avat 'acetr aflura. J'ai constamment on

mains toute saortes do Jobs pour leur commerce

T. P. TRIHEIY
- Immeubles..

Argent i prêter sur Propriétés de ville
et sur Fermes améliorées.

ASSURANCES- 2 EVALUATIONS

Tâýléphone Main 3090

Chambre 33, Batisse le Imperial"

107 RUE ST-JACQUES.

NATIONAL' ASSURANCE Cul
0F IRELAND

'INCORPORÉE PAR UNE CHARTE
-XROYALE, ET AUTORISÉE PAR

ACTE SPECIAL DU PARLEMENT

Bureau Obe au Canad

18375 Rue Notre-Dame

I. C. HINSHAW . -Agent, PrincIlpaL

DEIPARTEMEN'r FANcAIs

DEOLET a ALAEIE
No ,0 rue SpAnt-Jaoque..

181D0E3 CEEPEAU.
NO 31& ",teaint-amisevt.
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ShreibFPîg M............... . Lpblond
Soniy Maurice. . ...Dame Nd. LaInude et vir
Vézina J et eli...........H. Baigné et al
WUl-cam Chin G........... Daine A. Leduc
White Jas.................. A. Meunier
Wilson C ............... N. Quennevilie
Wiliock' ................. J. Danis et ai
Williamion J. B .......... S. Bi. 1.ederer

Mloose vrook,
Gagnon J. T........ n. M cCormick et ai

RlgaudGiraldetau Jos ............ M. Moody et ai
Rivière Beaudette-

Piker A.J ........... s. 0. Shorey et ai
BawyervDjle

Mailloux J. A......... .... Wm Starke

McCormick P. P...The G. P. H-farvey CO
Charbonneau Jos.......... P. Roger
Hutton Rob*........... .. Mai chaud
Meloche P...............p. Dagenala

st Houri
Prudhomme E. et ai....J. A. Denauit

jstlHyaciuthe
Parent Joa................ P. U. Picard

st Isido:e
Broaseau F ............. M. Moody et ai

st Louis Mile Em4d
WiReman Robert......... Hug Rossignol
Dnfmune 0.......A. Lecompte
Dufrene OcL....... A. Love
Clavette A...Dame L. P. de Grandpré
Tonchetîte JO'4........ .......... FP. Lerux
gr1 Thos .........j. A. W. David
loby ................. Jean Gauthier
Brière W.................. A. Chevalier

st Paul
Mfartirner J. alias T ........... E- Rochon
%gnlon J. A ................. V. Allard

' Vinlage Turoot
Ribodeaù Jean et ai ... Dame G. Sorocoid

Verdum
Woodall John T. et ai .... K. D. McGiubon

. Woatmoun* e a
Carnel T. H....... Danir-Julia. Gallagher
XcLeodN ............ WmM. Kowles

TOUR DU MOND5E. - Journal des, voyagea etdes voyageurs. - Sommaire du No 1 (6 janvier
10 Aragon et Valence, par Mm Jane Dleulafoy.

S-2ô A travta le monde: Les villes de Sibérie.De Moscou à l'Ob. è a ville d'Omsk, p-ir Paul Labbé,:30 Grandes courses de Terr.i et de Mer: Un demiesiècle dans les glaee.-to Questions politiques etdiplomatiquesa: L'arbitrage aiigio-veneznélicn. -io La Fance à l'Etranger: Le Maroc peut-il étre4tolonî..é 1 6o A travers la nature : Les t<barbonna-
gc4 du Spitsberg. Neceasi é de l'annexion de cet*archipuil par Charles Rtabot.-7o Livres et Cartes.-
go Les Revues Etrangères: Les premIerd essais de

-coloniîsation beige iLa revue de l'Université de
Bruxelles). - La formation géologique du 'baéAln
Allemnand de la mer Baltîque 1 verhandlungen der
Geselchaft fer Erdkundeî (Berlin)

Abonnements: France: Ün an. 26 fr. Six mois.Il t r Union Postald: Un an, 28 fr. Six mois 15 fr.
Le numéro: 50 centimes. .

Bureaux à la librairie Hachette-& Cie. 79. boUle.vard Saint-Germain Paria.

V entes enregistrées
à Montréi.

Pendant la seaine terýmtin le
13 janvier 1900

0 MONTRBÂL BOT

12 QUARTIER ST-JAOQUES.
Rue Berri, Nos 662 et 664. Lot 1203-26,

21avec maison en brique, terrain 20 x 83.8
d'un côté et 841iip l'..utre, suipr 1676. Chs

71J. Morris à Ma¶,io Louise G,.Laurin, veu-
71ve de J. B. Nat). Hogue ; $2100 [50000).

Rue Notre-Dame, Nos 1284 et 1286. Lot
71 Pt S.-O. 27, avec maison en pierre, ter-

44 lins. et Philomêène Villeneuîve à la euc-
7 ces-ion Cha T. Viau- $5000 [50001].
9 .Rues Montcalm, t4os 54et 56 e. Wolfe,

14 Nos 79 à 83. Lots'pt 80, pt 79, 75, avt;c
14 maisons eni brique, 1 terrain 40x80 ;i do

lrrg supr 4037. Frédéric 0. Larivière à
5 la succession Ohm T.Vlau: $10,100 [80002).

Rue Berri, No 135. Lot 215, av e -mai-
7 son en pierre et brique, terrain 25i150.

La succession Marie Annie MelIn;o3h à
Djorinne Labbé épse de PhilippeOChaput;

32 $6300,[50017].
4
6 QUARTIER ST-LAUBENT

Rue Lagauchetière, Nos 566 à-570.'Lot
2 pt S.-O. 640, avee maipon en pierre, et
brique, 1 terrain 36.6 d'un côté, 37.3 de
l'autre x 76 a'un . ôté et 79 de Ilutre.
supr 2877; 1 do 37.6 d'tit côté 40.4 de
l'autre x 82 d'un côté et 79 de l'autre,
supr 3140. Philomène Mlchanid 6pse de
Adol. Desrochersî à Rév.« J. Qqinllvan;
$9000 (49990] ,olte reDuo

Avenue d arNoi t u Di
cher, Non 3 et 5. Lots pt 8.-E. 66 et 59
et autres immeubles, avec maison emi
pierre et brique, terrain 26.6 d'un côté
27.4 de l'autre x 107 saotr 2878; 1 (Io 20.2
x 75.7; 1 do 20 2 x 76.8. Elizabeth H'owes
veuve de Thos J. Corestine à Waker
Hawe-ore tine ; $ [49o971.

Rue St Urbain, No 481b. Lots 19-89a,
19489.b, *avec maiston en Pierre «et briqlle
terrain 17.4x123. Andrew Maokay à Wtn
Spa rk; t350 1 [500181.

Rue Bleu ry, Nos 208 à 212. Lot pt 220,
avec maison en vjerre et brique, terrain
35.2 (l'on côté 33.8 de l'autre x 83.3 su pr
2866. Le Shérif de Montréal à André J.
H. St Detîl-; $8300[59)037].

QUARTIER ST-LOUIS
Avenue Hô:ei de Ville, Noi 182 et 184.

Lut 2*1, stvt-c mison en brique, terrain
44.6 x 78.6 .upr 3483. James B .xter à
Hon. Michel Mathieu; $6900 [49985].

Rue St Hypolite, Nos 189a, et 139b. Lot
944.5, avec maison on briqne, terrain 24
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Je CRADOCK SIMPSON & Co*
Plop!ités I m obiIièles, AssuFan ces, Piéts Hïpothcaie

Administration de successions, Collection de loyers, Evaluations,
Achat et Vente cde propriétés immobilières à commission.. .

181 RUE SAINT-JACQUMS, *-MONTREAL.

--H---L,~E R.NA -A EA --------

Immneubles@ ACENT D'IMMEU1BLES

Hypoh~us. Ealutiols. 15"1 UE lOTIR -DAE ROITIREAL
Près de la rue Bonsecours.

BATISSE TEMPLE TLPNEBErLL MAIN 2154

~-BellTi. Main3390 :c3:o3333Z33O

MARCOTTE FRERES
Encaànteurs et Agents d'Imm-ne ublies

Avances faites sur Consignations ..
Emprunts négociés sur Hypothèques.'

N o 69 Rue St-Jacques, Mont-réal1.

BICYCLES ET MACHINES A ECRURE
iai ugrnd nombre de bicy cles que j'ai repris en échange, Qui sont en bon état. et q .uej'offre

àdes prix .rîýant de huit à quinze dolIarschacun. Bicycles-nouiveaux, de 20dollars en montant,

Machines on tous genres vendues, louées ou réparées. J'appelle l'attention sur le nouveau
modèle: REMINGTON-8HOLMS Q ut est Pourvu du*nouveau charriot à billes anti-friction.
rouleau à balancement, écriture visible et charriot longueur extra. mobile à volonté.

Les machines commandées avant le 1er novembre, sleront pourvues d'un tabulateur sans aug
mentation de prix. Agence de ' Manhattan," $100,; "*Jewett," $120: Franklin." $M5; , m-
pire" $55; Blickensderter." $15

kou !i'mporte quel genre de machine à écrire, quepl les ruaset papiers Car-
bone Muli-opy, marque " Star." Ils vous donneront les m2lrémwu4ultats-Bureaux et four-

Tél Man ~OO. JAMES FERRES, 21-Rue"Bleury, MONTREAL...
:oP Ct0:33c:o3:3:o:330:3::333o
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xfL.9 d'un côté et 71.6 - e l'aitre supr1719. James Baxter à zélie Chapnt1 ;
Rua Cadieux, Nos 59 et 61. Droits dans

le lot 114, aveo maison en brique, terrain
43 d'u côté 42.8 de l'autre x irrg supr
4M53 Elise Brouillard épise de Chs St
Amand à Léon Lamue fils ; $500 [50021.Rue Drolet, Nos 201 et 2u3. Lot 903.
122, avec maison en brique, terrain 20 x
72. Victoria Martin 6 lse de Napoléon
Dealauriers à Artihur Loranger; $3850
[50040).

QUARTIER STE-MARIE

Dorchester,- Nos 95 et 97 Ste Rose,
Nos 8 à 16. Lots 412, 413, 417, 4181 419 pli
N..EL. 411, avec maison et maîîuf , cture
en brique. 1 terrain supr 45898; 1 d>) dtpr.
2722. La Banque du Peuple à Gaspard
Deserres ; S [49992]).

Rues Pouparli Nos 48 à 52 et St Alexis,
Noe 2 à 12. Lot j mnd 1390, avec maison
en pilerre et brique, terrain 53.3 x 96.
Philias Larivière à Ernery P. Larivière;

484000 [50023].
MONTREAL OUEST-

QUARTIER STE-ANNEB -

Rue Commune, D(os 141 à 145. Lot 1/3
ind 1537, avec maison en pierre, terrain
l95x250.3 d'un côté et 180.3 de l'autre,.
supr 41973. La succession Andrew Ro-
bertson à James WilliaLnsorl et James
Smith; $10,000 [133i225].

QUARTIER ST ANTOINE
Rue Drurnmond. Lot pli 1756, terrain

20 x irrg sipr 1293 vacant. Amy Char.
lotte Lindsay et Dame E. H. Carter à
Fred P. Watton; $1293 [133223].

Rue Peel, No 295. Lot 1784, avec mai -
son en pierre et brique, terrain, 25.10x
133. Dame Sarah Walcot veuve de Fran-
cie John ou Frk Kennedy à Dame Amy
Stuart Ailey épse de Collin Miller Mc-
Cuaig; $12300 [133224]..

Rue Souvenir, No 6. Lot 1639 31, avec
maison en pierre etbriaue, terrain 24 x
114. Robert T. Dinahan à Melle Cathe-
rine MeCJallum ; $2000 et. autres considé-
ration [133229].

Rue Dorchester, No 1134. Lots 1621.
18 et autros, avec, maison en pierre et
brique, terrain 22.6 x 135. Dame Eliza-
beth Hawes veuve de T. J. Coristint, à
Walter Hawes; [133230].
HOOHELÂGA ET JÂOQUES-OARTIER

QUARTIER HOCHELAGA
Rue Nicolet. Lot 23-769i, terrain 24 x

121 supr .2901. 'Wilfrid Bessette à Léon
et Edm Bernier -$SO [82705].

Rué Stadacona. Lot 20-340, terrain
25x 110 mupr 2750 vacant. The Montreal

Land & Irnprovement Co à Martine
Chagnon 6pzie de Aimé _Sénécai ; $550
[&272-2].

QUARTIER ST DENIS

Rue Rivard. Lots 198.72 et 73, 1 ter-
rain.40 x 73.1%d'un côté et 72.4 de l'autre,
supir 208;-l do 40 x 73.1 d'un côté et
73.10 de l'autre, supr 2938 chacun, va-
cants. Jam(pe Baxter à Eugène Lafon-
Laine ; $12b 0 ~2632].
.Rue Duftàrîn. *Lot 329-51. terrain 25 x

80, supr 2000 vacant. J. U. Emard à
*Alexiï Aubéi et Louis Desrosiurs ; $375
[82646]. ____ ______

qUARTIER ST GABIRIEL

Rue Hibernia, No 267. Droits dans le
lot pli S. 0.39251, avec maison en brique,
terrain 25 x 93.10, eupr 2843. 'John Fran-
cis Maguire C4îîiil ou ailà Catherine Ca--
hijl ; $1.00 et autres bonnes et valables
considématias [82641].

QUARTIER ST JEAN-BAPTISTE

Rue Boyer, Nos 168 à .,174 et.Mèntana,
Nos .561 à 567. Lots 8-289 et 290, avec
mi son en pierre et brique. 2 terrains 51
x 47.6 chacun. The Sun Life Assurance
Co à Fra nçois Pilou ; 85269.23 [82640].

SRue Mitchesoiî, Nos 18la à leSb. Lutsj
S. E. pli S. O. 414a, pli 0. (le la pt S. O.
414b. avec maison on brique, terrain 48
x 91.8, supr 4392. Georite L. Laforest à
J. A. emile Gaut'ii ; $4400 [82661].

Rue St And ré, Nos 1214 à. 1220. Lots Il-
87 et 87a, avec maison en pierre et bri-
que. terrain, 401 il 9 .3 d'un côté et 97.9
de l'autre.. Alexandre Chagnoon à J. Bte
Coulombe ; $4000 [82689].

Rue Chtmbord. Nos 3,# et 32. Lots 6-75,
avec maison en pierre et tbriquç, terrain
24 x 7,j, supr 1680. Enima Babeu, épso de
Max. Desl.îuriors à Arlihur -Loranger;
$3616 [82720].

ST LOUIS-MILE END

Rue Clarke. Lot 11-51, terrain 24 x
100 vacant. Chs Alfred Prévost et Jos.
Trudel à Odessa Paquette ;%77040
[82630].

Coin Avenue du Dépôt et rue St Lau-'
rent. Lot 10-422, avec maison en pierre
et brique, terrain 42.6 x 100. Hon. J. O.
Villeneuve à AngélIna Adam épse de
Noe Cloutier ; $7500 [82653].

Rue St Laurent. Lut 82, avec maison
en bois, terrainî 19.6 x 82, supr. 1599.
Xavier Latontaine curateur de Alexis
Galipean père, interait à Emélie .Bernier
épas de Lodis Léon Ferlanci $800;
[82658].
-Rue St ýLourent. Lots il1-276, 27-7 eti
278, terrain 25 x,79, chac-un vacants.
Wm H1y'Edge à Ad olphe Diipêrraulli;
$3258 [82704].
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NIONTRE:AL., F-.

OIevcîER. li on. A. W. Oglvie, P>résident
C.H. Catelli, Ecr.. Vice-Président; WV. L. Hogg.

Bcr., Gérant.
DiRzorauaRs.-Hlon. A. WV. Ogilvie, Sén toeur du

Canaa; on.Richrd l'oner, Québec; C . H. Ca-
telli. Esq., Manuft-ectrler; W. 13 trelay'Stephons,
3cr., Gerant de la Western loan and l'rîîst Coin-.

Cny, WDaloiarris,l(£cr ,Prés dent dela Montreal
endBota lue Rtailwtty S. Ileaudin, K'cr., Avo.

ca W .Hogg- kcr.
AUDITEUR.-P. S. ie-s -à Sont;.
NoTAIRE PUBLuC.-Ilugh lirodie.
AvooATP,.-M2M. Beaudin, Cardinal, Loranger et

St. Germain.
BiNgulEffl.-Imporial Bank of Canada.

itoeMOLSNS BINKIncorée par acte du
BuREAu PINCIPAL.. -... ... MONTRÉAL.

Capital vrsé .......... ;..................*2e.. w.e

Réserve por reisuecoPte$
caurants............SXO0

Oompte de Frofi eti ertes.*.......15,1909 47 1,72.909 4
BUREAU DE DIRECTION.

Wu. MoLKON MAoPumiwOz4, Presideut a. 11. E*IiNG
Vlee-Pr6cid,,ue W. M. Ramsay. tiamuel Flnley. Henry
Archbe,. J. P. Clekhorm. H. Markland Molson.

. . WOLFERSTAN TuonAit, Gérant Général.A. D. DuaRNoatD.In p Htu . I LOCRWOOD. J s".st..n
Waýu. 1. L auIpmAN,

- SUOCUfflALES: Alvlnst-)n, 0., Aylmer. 0.. Br 0vie .,
Oairary Alla., Chesterville, 0., riltOti, 0., Exreter, 0,* Frat.
servIlle, Q., Hlamilton. 0., Hentati, ,,.-IiotgsvilIe, 0, Knl.
ton, Q. L ondon. O., Mesford, 0., M..ntreai, Q.. rue Ste-
Cathierine, Morrlsburg, 0.. Norwiat, O., Ottawaa, 0., Owen

* Bund, O., PortArtbur, 0, Quebec, Q., RevelstokeSta., B.C.,
Rtdgetown, 0., aBinco». 0.. smths oabus, 0., sorel Q.. tit.
Thoaas 0., Toronto, 0., Toronto -Tiune.. 0., Trenton, O.,
Vatifflieid, Q., Vancouver, B. C., Victoria, B. C. Victoria,

viQué, * Wterloo, O *Wnnipeg, Man., WooASk, 0.
prIncpalesvills du olde

THE WESTERN LOAN à TRUST CO.
OONS1TITIJEE PAR ACTE SPECIAL DE LA LECISLAIlJRE

Ç"ITAL AUTORISE.....S.OW.OW.50
........................ . 17,037.1%

Bureaux: 18, rue SL-saoeîrnent, Montréal, P.q.

Bon. A. W. Ogllvie - MM. Wm. Strachan - W.
Barclay Stegüen; R. k>réfontaine, m. P.- w
Knight ; John Heodises J. N. Greenshiels, C. R.:.
W. i.. Hoff. oFr,îciEps.
HON. A. W.OGILVIE, Président Wu. STRACEAN

Vice-Président ; - W. BARCLAY STEPHEN,
Gérant- J W Micaiu Comptable.

Procurer -,MUM.'èreoushielda & Greenshield.
Banquiers: le Banque des Mirchands du Canada.

Cette Compagnie exerce les fonctions de Syndic
.Administrateur. Exécuteur, Fidé - Coissaire
Receveur, Curateur aux Aliénée, Gardien, IÀqul.
dateur, Etc.. et aussi d'agent pour ces fonctions.

Débeatures émises pour troia ou cinq ans. Cee
débentures et Yintérét peuvent éltre perçues en
aucune partie du Canada, sans frais.

Pour autres détails s"tdreuser au Gérant.

R.W ISON SllT L
COURTIER EN

DEBENTURES
~e~ Débentures Municipales, des Gou-

~vernemnents et des Chemins de Fer
achetées et venduesm:
-DIébentirres de premier ordre pour

~placements de fonds en fidéi-dé-
Spots, toujours eti mains.
Batisse Standard Life

[_5_ rue St-Jlacues. Montréal

Importateur, Exp, gatour
et Manufactnriet PU os

tous genres pourt hommes
fcme t enfants. Les

plus auti prix dumarcbé
seront payés pour toutesa
sortes de fourrures non-
apprêée*.

N. B -Le plus haut prix
payé pour eed'abeilles et

- inseng.

HIRAM JOHNSON
494 RUE 8T-PAUL, MONTREAL

RTGDU08938& CIE
Agents &'Immeubles,

Courtiers d'Assurances et de Mines,-
Location,

Collection de Loyer,
.Dettes de Livres,

Administrateurs de Suooessien,4
Argent à prdter

sur propriétés et débentures.

4 à %

20 rue st -Jacque's, Montrma1,
TEL. BELLMAIN 1881-



LE PRIX COURANT

Rue Natice. Lots 12-13-26, terrain 50
x 100 vacant. The Motreal Investinent
a Freehioid Co à Hector Botuegouin;-
$850 [82724].

t WESTMOUNT.
Ave. Victnria. Lot 215.19, avec miii.

Pon en pierre èt brique, terrain 60 x 135.,
Le Shérif de Montréal à Thos 0. But-

mer ; $1000,[82696].
Rue S e Catherine. Lt pf S. 0. 1434-4,

Pt N.BE. 1434-3, avec maison en pierre
èt brique, terrain 18.9 de front, 16 3 en
arrière x 100, *împr 1750. Chs' James
Brown et Ed Riel à Clara Gertr de

Ave. Roalyn. 'Lt 219-56, terrain W0 x
111 vacant. Adolphe Duperrauit à Wm.
Henry Edze; $2275 [82702]

Ave.-Roslyn. Loý 219 57, terrain 50 x
*111 varant. Adolphe Duperrauit à Jo-
seph M. Adol. Lacaise Rousseau et ai
$2775 [81703].

R .e Ar.-yle. Lot pt N. 0. 282-126, pt
S. E., 282.127, avec maison en pie~rre et
brique, te-rrain 32.6 x t87.6. The Sun
Life A-eurance Co à Joseph Paquette;
$16116.32 [82719].

ST-NENEI.
Avenue du Parc. Lot 1 -t S. E. 1127,

aveç mai-,on en pierre et brique, terrain
30 i 84.6. La succession Ferdinand Da-
goîtais et ai à Osjcar Soulières; $2500
[82685].

Rue S. Jacques. Lot pt S O. '1045,-
ave Maison on pierre et brique. ter-
rain 24.10j x 86.5 d'un côté et 88 de
l'autre. La succession Ferdinand Da-
gênais et ai à Joseph Garand ; $3000
[82686].

COTE ST. PAUL
Rue Maisonneuve. Lot pt E. 3561,

avec mn ison en bois et brique, terrain.
65.6 X 124.6 d'un côté et 114 de l'autre.
Albert Galipeau à Moise Jodoin fils;
M30U [82710].

BÂULT AUX REOOLLETS
'Lot 2.56-163, torr ilin vacant. La Comn.

mu. auté des Clercs Provincistux à
Edlouard Miartina dit L-tdoucaur ; $800
[82657].

8T T<ÂURENT
Lots 454-123, 124 et 125, terrains va-

eants. Amatîda Le angr éuse de Art hur
Tou;,is, à Pierre Arsènt' Beaudoin; $200

* Lot pt 455. Gordien Mesnard fils à
Ht.n-riepte Mesnard, Vve de Gédéon

LACHINE -

D)roits de succession, dans le Wo 453.

F. X. Robine:iu fils et ai à Marie-Anne
Prégeats, Vve de F. X. R-ibineau; 1
[ej261Pl].

POINTE CLAIRE

Lot pt 25. Ho i. Geo. Alez. Drummnond
à The Ontario & Queb c Ry 0 , $1 [82677].

Lot ntt 27. The Ontitrio & Q.ebec Ry
Co à Hon. Ueo. A. Drummnond ; $387.40
et autres co.,nsidératio;is [82678].

POINTE AUX TREMBLES
Lot Pt 214. Philomène Bernard Vve

de -Didon Beauchami) à Marie Louise
&àdietux,-épse de J. E. Henri Lesag -q.;
182693]. ______

Voici les totaux des prix de ventes
par qucartiers:

Et Jacquen ........... $ 23,5r0 00
St Laurent ........... 12,500 00
St Louis........ ....... 2245,) O0
Ste Marie .............. 4,000 00
Ite Aune............... 10.000 0
St Antoine ............ 15,593 O0
Hochelaga ............. 11,00 0
St-Deuls............... 1,575 00
lit Jean-Baptiste .... 17.285 23
St Louis-Mile End 13,178 40
Westmonnt........... 26,160 82
St Heuri ............... 5,500 00
côte -St Pa .... 3,0u0 t. O

815.5,797 95

Les lots à bâtir ont rapporté6 lei priix
suivants:

Rite Drummond, quartier St Antoine,
$1 00 le piAd.

Rue Nicoiet, quartier Hochelaga,
-171/5ecie pied.

Rue Stadanona, quariier Hochelaga,
20e le pi'.d.

R e Rivard, quartier St Denis, 20je le
pied.

Rue Dufferin, quartier Sb Denis, 18tc
le pied.

Rue Clarke, Sb Louis-Mile End, 82 1/100
le pied.

Rue St Laurent, St Louis-Mile End,55c
le pied.

Rue Mance, St Louis-Mlle End, 17c le
pied.

Avenue Roslyn, Westmount, 41 et 50e
le pied. ______

PBSTs-ET OBLIGATIONS HYFOTH£CAIRE8

Pendant la semaine ter-ninéa le 13
janvier 1900, le montant total deè prêts
et, obligations hypothécaires a été de
$74,464, divisés comme suit, suivant ca-
tégories de prêteurs:
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*McARTHUR, CORNEILLE & CIE
-Importateurs et fabricants do -

Peinture, Hfuile., Vernis, Vitre, ordinaire.
et de fatii.Pout lmqes et u-

a eitde Colie.-frte. et
Machinerie.

DEMANDZ NOS PRIX
810, 312, 314, 816, RUE ST-PAUL

MONTREAL

ARCHITECTES ETC.-

- LV. LCOMBE,8 9  u

G AMLIN & HUOT, rue st-jacqu .es,

SE MILE VANIER,
Ingénieur Cfivil et Architecte.

Ancien élève de l'Bcole Polytechni-
quce.onstructions Civiles et ltel-

giueAqueducs, Egouts, Pava-
vages. -- 20 années de pratique.

107 rue at-Jacques, Montréal.

L. Z. G A rchitecte et Evaluateir.
Ci-devant'de la ociété

Roy & Gauthier.
Bâtisse Banque d'Epargnes, Chamibre7.

Elévateur, 3me étage,
Tel. Bell Main 2287. 180 rue St-Jacques.

L. R. ONTBRIAND.L. R. Architecte et Moeuretir,

No 230 rue St-André.
Montréal.

BOIS__ _

Tel. lm Sl TeL Marcanda 1881

T. PREFONTAINE & CIE
LIlUIT]

Bois de Sciage et de Charpente

Bureau : Coin de8 rues MUY*LEM~ El' TItA11
STrE-CUNEGO-%IDE

«Clos à bois le long du C'anal Lachinu, de-s deux
étés. Téléphone Bell 81il, Montréal.

- pécialité: Bois préparés de toutes façons, assortis
par longueurs et largeurs en grande quantité.

MENUISERIE

1O HARBONNEAU & CIE, Manufacturiers.
aspéclalité; Balcon, galerie on tournage,

lcret eenuisere de fantaisie de tout genre.
Nos 1890 à1196 rue St-Laurent, Mile-End.

E 0PAQUIN. Entrepreneur Charpentier-Me-
unuiier. Réarge de toute sorte a des prix

défiant toute compétition. 1126n rue &t-Antoine,
* St-Henrt.

PEINTRES

L Z. MÂATHIEU,
Peinture et Décoration à bon marché,

No 2Jl5 rue Richelieu,
Ste-Cunégonde.

O. M. LA VOIE,
Peintre -Décorateur,
Peintre d'Enseignes
et de Maisons.-:--

Tapissier et Blanchisseur,
No 482 rue St-H ubrt,;l

Telephone East 1412. mnré.

1ÏHEO.DAV PEINTRE et
____________ DECORATEURI
l E0811iO5ui ET XAiIsoNs>. Enseignes artil-

que@ mur Bols. Tolle Oirée, Cet=n, Ramas. D«orue.
sur VS»r. Lettres m bcls-ma spéeialltô.

UOO>C a 3MI73 O3]M*-Za 1
(à 3pcr6àueula rue St-Lsurent)

PL.ATQt. ET MARBRE

H ORMISDAS CONTANT. Entrepreneur- PA-
trier, 290 rue Beaudry. Phone Bell E. 1177.

PLOMBIEr-S ETC

E. D 3Brue St-Urbaip, Montréal.

1 G IARD & CIE, Plombiers, Couvreurs,
q Ferbianiieri. Spécialité: Corniche en
al galvanisée. 350 rue St-Laurent. Tel. Mar

chanda 116.

BELL. TEL. EAST 1517. TOUT OU'< LAE CARAonY

J. G. DUQ UETTE
.Âutrefols de la

montreal Re0ofing CO.

Couverture et Pavage
- -GENERAL- -

Bureau et Atelier. 19 de Noutignv, Hentreal.

Spécialités pour les couvertures en Gravois et on
Ciment. Planchers en Asx>halte. Planchers en
Voleanité Caves mIges à l'épreuve des rats et
de l'humlâité. .4

Réparations de toutes sortes faites aveoc ptomp-
titude.

Neige enlevée des toits par des hommes oxpéri-
mentes.

EMILE JOSEPH, LL. B.

New York Life Bldg.
Chambre .701 Tél. Bell Main 1787

236
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Particuliers ........... 8 48,764 Ventes par le Shérif.
Successions ............. 9,200

.,Oies de préts ........... 2,900 Du 23 au 30 janvier 1900
Âssuranoes ............. 10,500
Autres oorporatious 6,000 DISTRICT DE MONTRUÂL

1 - - 8744
Les prêts et obligations ont été con. Le Crédit Foncier F. 0. vo Joseph

sentis aux taux de: Lacombe.
l~ our 110,0o00 . St Henri-Le lot 1137, situé avenue du

à % pour $440 : 11,500 ; $2,000; $3.000 ; Pare, avec bâtisses,.
83,500; $5,000 et $8,000. dunt shri 25 M v à 2h. p.m., au bureau

bipou 11300: 1,50 ; 3,00 ;$3,00 t d 8hrifà ontréal.
5%pu 17,300: 0250 300 380e . A. Sylves! re esquai v8 Letang,
Le ute7pês toliaiospotn Letang & Cie.

Lesautes rê.s t oligtins erLnt Montréal-lo Le lot- 166,530Od% quar-
61-6 ~"e 7 oren-'érêt-à-Pexoep' tier-Hochelaga,-siîtué- rue Iberville.

-tio de 250à $188~ar mis.2o Les lots 3239.52 et 53 du quartier
St Gabriel, situés rue Wellingtoni.

-Vente. le 25janv., à 10h a.m., au bureau
La Construction du shérif.

àLe Crédit Foncier F. O. vs-Dame
NOTES - Gédéon Bourdeau.

M. W. E, Doran, architecte, demande Montréal-La jouissance et l'usufruit
des soumissions pour 2 maisonsiqui se- sur le lot 223 du quartier St Louis, situé
ront érigées rue Elgin.. rue Cadieux, avec bâtisses ainsi que sur

__________le lot 225 du quartier Sb Jacques, situé
M. G. A. Monette, architecte qt secr. rue Dubo rd, avec bâtisses.

taire de I'Asocijation des architecites de Vente le 26 janv., à 10 h. a.m., au bu-
la province de Québec, nous Informe reau du shérif à Montréal.
que cette association tiendra une eipo- Alfred Dalbec vs T. Trudeau.
sition dans ses salies, au coin des rues St Lambert et Longueuil-lo Le lot
Ste Catherinie et Mansfield, du 22 aui 27 255-31 et pt. du lot 177, situés à St Lam-
courant. L'admission sera gratuite. bert, avec bâtisses.

2o Le lot 150, avec bâtisses, situé à
PERMIS DE CONSTRUIRE À, MONTR*ÂL Longueuil.

Vente le 25 janvier, à 11h. a.m., à laRue St Gabriel, No 64, additien et mo- porte de l'église St L~ambert pour les
-difiatoiis à une maison rue St Gabriel, lots de cette paroisse et le 26janvier, à
formant un hôtel ; coût probable, $5,000. 11h. a.m., à la porte de l'église de Lon-
Pro priétnire, Léon Lamue, jr : architec- gei orl-o d et aose
te, Victor Roy; maçon,-0. O. Lamonta- gunlpu'eltd et aose
gne ; charpente et menuiserie à la jour- In re J. A. Bulmer failli.
ziée. -Westmount-Le lot 1.431-33, situé ave-

nue Lewig, avec bâtisses.
Coin des rues St Jacques et St Glaiel, -Vente le 26 janvier, à 2 h. p.m., au

ilodifications et réparations à une mnai- bureau du shérif à Montréal.
So1n formant un hô.el; coût probable, DISTRICT DE BEAUCE
$4,000. Propriétaire, Hôpital Notre-
Da4: archîtectès,Sincennes &Oourval; Théo. Beaudoin vs Narcipse Lafiamnne.
maçans, N.&p. Galîbauît &Cie: char'- St Pierre de Broughton-Le lot 7e.
î)cnte, Rochon & Frère. Vente le 25 janvier, à 10h. a.m., à le

____________pfrte de l'église paroissiale.
DISTRICT DE BEDFORD

...... "-- A. W . Pettes vs Mark Stanbridge.
Le public ne saura jamai ce 2e to Bolton-Le lot 16 et Pt. 17 du

2rang et Pt. 16 et 17 du 3ème rang.
qu'un marchand a à vendre, à Vente le. 29 janv--e à 9h. a.m.>, au bu.

mon qui.nfe u prm reau d'enregistrement à Knowlton.
au moyen d'une publicité quel;- DISTRICT DE CHICOUTIMI

6 Pierre Deabiens v8 Eugène Desbiens.
~c0nqe. t St Dominique de Jouquiére-e lot

~ 22e du 4e rang, avec bâtisses.



238 LE PRIX COURANT

.Vente le 24 janvier, à 11. a.m., à la
porte de l'église paroissiale.
Ulric Te.ssier esqual va Alfred Dubue.
Chicouîlmi-Le îot g 1-2. avec bàtisses.
Vente le 25j.anvier, à 11h a mI au bu-

reati du shéri.
SDISTRICT D'?OTTÂWA

Jérémie P. Lahiie vs Eusèbe Birolenu
et ai

Canton Portland-Les lots 15a et 16a
du 9e rang ainsi que le lot 17 du 10à
rang, avec bâtisse-,

Vente le 23 janvier à 10b. a. ni., au bu.-
~rea-d!eraegistrement -à Papineauville-

DISTRICT Da QUÉBEC
Guêtave G ignon va C. A. Hamel esqual.

Qtiébec--Les lots 4437-9-1 et le lot 14
87-13-2 du. quartier Monitcalm, situés
Grande Allée, avec bâtisses..

Vente le 24 janvier, à 10h. a.m., au bu-
reau du shérif.
Dame Vve Pierre 8. L iguw'ux va Joseph

.Lavertu.
Sb Romuid .d'Etchemln-Le lot 161,

avec bâtisses.
Ventîe le 26 janvier, à iOb. a.m., à la

porte de l'é.-lis . p -roieaiale. ..
DISTRICT DE ST-HTÂCINTRE

Narcisse Lord va'Alfred et Arthur-
Houle.

- St HuL-ue..-La partie du lot 152, avec
bâtis e.Vente le 23jauîiier, à 2hl. p.m.,,àila
porte de 1'égIise 1 aroissiale.
Arthur Ledloux. vo La Cie du Chemin de

Fer des Cont-és Uis.
St Hyacinthe-Une voie ferrée ayant

son terminus àièrville, avec acces-
soires.

Vente le 25 janvier, ?À 10b. a.rn., au bu-
reau dn rhérif.

DISTRICT DES TROIS-RIVýIEIRES

La Banque d'Hochelaga va Sévère Bou -
ras-4a et .

St Barn.bé-Les lots 556 et 292, avec
bâtisses.

Vent- le 24 janvier, à 10h. a.m., à la
porte de 1légliie prisae

IA Bière au Japon

Un rapport de M. Harnand, ministre
de Franîce au Japon, nous donne deà
renseignements intéressants sur le com-
merce oe la bière de ce payi.

Avant la dern.ièr.e guerre, luiage de

cette boisson était fort peu considéra-
ble; maêis il a pri , depuis lors, un déve-
loppeêirnt très important.

Ce fait tient à deux causes: d'utie
part, la g fit de cette boisson est beau-
ooup plus répandu depuis trois o>u que-
tre ann, à cati e de l'accroissement du
luxe ; d'autre part, 1'obllgati -n où set,
trouvé le Gouvernement à'im poser plus
fortement le saké nour se procurer des.
ressources financières a contribué à en
diminuer l'usage. surtout parmi les,
classes pauvres, qui recourent actuelle-
ment à la bière, <lent le prix est Infini-
ment moindre. E - outre, si on se place
au Point de vue purement bygié ique,

-lx biretplus salie--xu -sakéqu
a l'inconvénient d'être fort et souvent
nuisible, si onl le boit eti grande quan-
tité.

Il existe actuellement au Japon quatre
grandes brasseries: à To)tio, à Sapporo
à Yokohama et à Osaka. Il y a en pli4

un grand nombre de petlt-s brdsserit-s.
Aujourd'hui, le Japon n'importe pour
ainsi. dire plus de bière étrangère. La
fabrication totale par an est de ffl000
kilti, c'est-à-dire 5 millions de galions.
Il y a dix ans, elle était insignifiante.
Quant aux demandes elles s 'n& de jour
en jour. plus grandes et 'l consomma-
tien s'teccroltra rapidement en présence
du bon marohé de cette boisson et de la
cherté relative <lu *6s.ké,"1 qui est

-frappé-d'impôts assez lourds.
En ce moment, les brasseries cher-

chent également des débouchés à l'é-
tranger et leur activité redouble dans
ce but. Jusqu'ici, la consommation in-
térieure ayant été preqfle égale à la
fabrication, le Japon a exnorté peu de
bière. 'Qudîques milliers de litres étaient
envoyés seulement. cha !ne année, à:
Vladivosteck. Mais on cherche mainte-
nant à s'ouvrir de nouveaux marchés en
Chine. et dans les '*Straiiîs Settlements"
aux Philippineï et aà HawaL ,

Actuellement, dans ces diverses yé-
g ons, la bièi'e est bue surtout par les
Euro peens; mais en présence des efforts

tentés par les brasseries japonaises, il
est p-robable que les Chinois et indigè-
ne- e'i ferout usage à leur tour.

Le Japon va donc chercher à élimi-
ner progressivement les bières anglaises
et allemandes qui primaient encore en
Extrême-Orient, et il a de sérieuses,
chances de réuir, étant en ýnesure, par
suite de sa proximité des pays dent il
s'agit, d'1offrir ses bières à des conditions
bien plus avantageuses que ses rivaux.


